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Résume  : L’handicap sensoriel signifie le travail des sens  et la non-existence et l’exécution de 

ses fonctions ce qui est méritant que l’homme se base essentiellement sur ses sens dans le but 

d’acquérir des expériences d’apprentissage où ils se considèrent comme étant une fenêtre  qui 

permet de voir le monde extérieur qui l’entoure. Parmi eux, il lui arrive de différentes sensations 

et qui se forme chez lui une expérience et son monde perceptif, intellectuelle   et l’imagination. 

Pour cette raison, les expériences sensorielles qui se manifestent par le biais des sens provoquent 

des réactions chez l’homme et sur ça en ce qui concerne sa connaissance de soi-même, de son 

corps, de son environnement interne et externe  celle-ci et elle est n’est pas dépourvue d’aucune 

opération psychique comme l’apprentissage, la pensée, et les expériences sensorielles qui 

arrivent chez l’individu par l’intermédiaire de ses différents sens. 

L’handicapé de surdité spécialise la plupart de son temps à trouver des relations qui 

perdurent avec les autres. Cet handicap lui arrive en résultant de perturbation au niveau de l’ouie 

qui est en effet responsable de l’équilibre dont l’individu a besoin dans sa vie ordinaire ainsi que 

l’éducation physique sauf que cet handicap ne peut lui faire perdre cette qualité essentielle dans 

une image complète cependant elle peut influencer sur lui avec des degrés différents ; or il a des 

capacités qui peuvent être considérées comme une norme  car la déficience apparente n’est pas 

une norme la capacité ou l’incapacité. La vraie norme est celle qui reste chez la personne en 

parlant de capacité après être touché par l’incapacité. Et sur ça, le chercheur  voit utile qu’une 

procédure de cette recherche est un objectif comparatif entre les personnes saines et aux 

handicapés de surdité dans l’image de l’équilibre statique et dynamique dans le but d’étudier la 

dimension de l’influence de l’handicap de surdité sur de telles capacités ensuite en s’aidant des 

activités dynamiques ainsi la consécration d’établir des programmes leur correspondant selon les 

besoins spéciaux pour chaque groupe 

Mots clés :  l’équilibre statique – l’équilibre dynamique – personne valide – malentendant – 

sourd-
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13-C.courtin 2002 le developpement de la conceptualisation chez l'enfant sourd. paris ; 

France: revue de l'AIS  

14-Tanguy de chéné 2008 guide de la composation de l'handicap dans l'insertion 

professionelle France: agefiph
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100

31631

70

 
Teaching competencies necessary for the preparation of physical education teacher 

  

abstract : This study aimed to get acquainted with the teaching competencies necessary for the 

preparation of physical education teacher in the Gaza Strip in 2011, in order to promote it and 

reach record levels ideal, and the researcher used the descriptive analytical study sample 

consisted of indigenous (100) teachers of physical education teachers and sports out of ( 316) by 

31% of the population of this study were randomly selected, and a community study of physical 

education teachers in the Gaza Strip, the researcher used a questionnaire consisting of (70) items 

belong to the dimensions (personal and professional - planning and good performance of the 

lesson - the formulation of objectives - classroom management and human relations - Monitoring 

and Evaluation), and the results were medium rates, and should therefore be reconsidered in the 

preparation of physical education teacher so that is consistent with the requirements and 

necessary and promotion.                                                 
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1  0.746 0.01 

2  0.670 0.01 

3  
0.623 0.01 

4  0.671 0.01 

5  0.659 0.01 

6  0.421 0.05 

7  0.383 0.05 

8  0.472 0.01 

9  0.585 0.01 

10  
0.711 0.01 

11  
0.607 0.01 

12  0.585 0.01 

0.050.361 0.463( = 0.01)وعند مستوى دلالة  (28)ر الجدولية عند درجة حرية 

    

1  0.624 0.01 

2  0.384 0.05 

3  0.441 0.05 

4  0.565 0.01 

5  0.540 0.01 

6  0.723 0.01 

7  0.442 0.05 

8  0.590 0.01 

9  0.658 0.01 

9  0.458 0.05 

10  0.404 0.05 

11  0.455 0.05 

12  
0.393 0.05 

13  0.426 0.05 
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1  0.494 0.01 

2  0.465 0.01 

3  0.620 0.01 

4  0.635 0.01 

5  0.597 0.01 

6  
0.577 0.01 

7  0.646 0.01 

8  0.662 0.01 

9  0.510 0.01 

10  0.442 0.05 

11  0.605 0.01 

12  0.373 0.05 

13  0.443 0.05 

14  0.511 0.01 

15  
0.661 0.01 

0.050.361 0.463( = 0.01)وعند مستوى دلالة  (28)ر الجدولية عند درجة حرية 

6

    

1  0.394 0.05 

2  
0.479 0.01 

3  0.461 0.05 

4  0.534 0.01 

5  
0.383 0.05 

6  0.394 0.05 

7  0.704 0.01 

8  0.746 0.01 

9  0.692 0.01 

10  0.605 0.01 

11  0.639 0.01 

12  0.429 0.05 

13  
0.454 0.05 

14  0.391 0.05 

0.050.361 0.463( = 0.01)وعند مستوى دلالة  (28)ر الجدولية عند درجة حرية 
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1  0.398 0.05 

2  0.381 0.05 

3  0.440 0.05 

4  0.436 0.05 

5  0.450 0.05 

6  
0.375 0.05 

7  0.621 0.01 

8  0.621 0.01 

9  
0.393 0.05 

10  
0.459 0.05 

11  0.741 0.01 

12  0.468 0.01 

13  
0.696 0.01 

14  0.467 0.01 

15  0.473 0.01 

280.010.4630.050.361

0.010.05
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Résumé: 

"La relation entre les indices Anthropométriques et les résultats des tests physiques selon le 

morphotype" 

 L'étude vise à déterminer la relation entre les indices anthropométriques et les résultats des 

tests physiques pour les élèves à l'âge de 13 ans, en fonction de leurs modes de distribution aux 

principaux morphotypes du corps humain, donc et pour cela, le chercheur a suppose 

premièrement que les élèves à l'âge de 13 ans se distribué d’une façon homogène pour les 

principaux morphotypes, ce qui force l'existence de relations positives et négatives, significatives 

et non significatives entre les indices anthropométriques des élèves et leurs résultats dans les 

tests physiques proposés pour cette tranche d’âge et selon les principaux morphotypes. 

 Pour y parvenir, le chercheur a choisi au hasard 200 élèves garçons et filles à l'âge de 13 ans 

est estimée à 10% de l’échantillon statistique global de la recherche dans la ville de 

Mostaganem. 

 L’application des mesures anthropométriques qui à son tour déterminent les morphotypes 

pour les élèves, ainsi que des tests physiques comme un outil pour recueillir des données qui 

répondront aux questions de la recherche, ces données on identifié des conclusions qui émergé à 

partir des études liées et confirme dans cette étude que le morphotype ectomorphe est majoritaire 

à 44,50%, alors le morphotype mésomorphe est de 34%, et enfin le morphotype endomorphe est 

à 21.50  pour l’échantillon statistique de la recherche. En référence, en distingue une supériorité 

de l’endomorphe à 30,21% chez les filles, et une supériorité du mésomorphe à 43,26% chez les 

garçons. Le chercheur a conclut aussi que les indices anthropométriques s’associés avec des liens 

forts et faibles, ainsi que positifs et négatifs avec les résultats des tests physiques, mais ces liens 

varient selon le sexe et selon le morphotype. 

Mots clés : la corrélation, indices Anthropométriques, morphotype, tests physiques, élèves 
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Résumé: La présente étude a pour but de vérifier l’efficacité de l’enseignement 

coopératif lors de l’enseignement du handball dispensé a des étudiants de la  

première année l.. M. D,de Institut d'Education physique et sportive de 

l'Université, Abdel-Hamid Ibn Badis de Mostaganem.50 étudiants ont été 

séparés en deux groupes de niveau équivalent, un groupe expérimental, qui 

recevait l’enseignement coopératif et un groupe témoin qui recevait 

l’enseignement traditionnel. et les deux groupes ont été soumis a des tests 

d'habileté et de savoir concernât le handball .Les analyses montrent.que les 

performances du groupe expérimental augmentent significativement que celles 

du groupe témoin. Ces résultats vérifient l’hypothèse que l’enseignement 

coopératif facilite l’apprentissage de nouvelles taches motrices (gestes 

techniques)  et l’acquisition du savoir en matière de handball et corroborent, 

ainsi les autres recherches effectuées, et en plus la facilité dans la gestion du  

travail en groupe. 

LE chercheur recommande une série de recommandations: 

 • l'orientation à l'utilisation de l'enseignement coopératif dans l’enseignement 

du handball pour les étudiants de la première année. 

 • le chercheur suggère d'autres études sur l'enseignement coopératif dans 

l'enseignement du handball en particulier et d’autres aps. .  

Mots-clés: apprentissage, enseignement coopératif ,gestes techniques de base,

feedback  
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ABSTRACT 

A Comparative Study Of Anthropometrical And Physiological Characteristics Of The First 

Four Teams In The Basketball Under (14) Years 

This study aimed to identify differences in the Anthropometrical and physiological 

characteristics of the first four teams in the basketball under (14) years. the sample consisted of 

the top 4 clubs players (under 14 years) in basketball (Riyadi, wehdat, Areha, Jalil ). And by (48) 

players.Height, upper extremity lower extremity, Arm, and forehand lengths were used 

Anthropometrics measurable and relative vo2 max (the absolute) anaerobic power, and anaerobic 

vital capacity tests were use as physiological variables.SPSS Soft ware was used to analyze the 

data. Results indicated that the mean for Alriyadi club ( who was the first ) was the highest for 

all the study variables, while analysis of variance revealed differences among the 4 clubs in 

height and Anaerobic power, these differences  were between  Alryadi and arena in height in 

favor of Riyadi. and between Ridai and both Arena and jalil in Fetal capacity in favors of Riyadi. 

It was recommended to take height and anaerobic vital capacity in to  account as their positive 

influence on the achievement  of first ranks and to do further follow up studies on juniors to 

know their level depending on the physical and Physiological Characteristics.
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14

   
The impact of a proposed training program in the : Reduced land to develop some  of the 

physical attributes and basic skills for emerging football 

Abstract: 

There is no doubt that the process of sports training for the rehabilitation and development 

of the level of sports, which is exposed to the training curricula according to scientific methods, 

but of great interest in the training process and all terms and handling of scientists with the basic 

elements of the program and the player and the means and methods   of training was the quality 

of training without the required attention. The acquisition of the player to various forms of motor 

performance, similar to the requirements of the game allows him to select the best positions to 

understand reality and increase its ability to maneuver and implementation of plans in place in 

different directions, not surprising positions are not the form, and then reach the speed of 

performance accuracy and consistency in the implementation of the obligation and tactical 

skills.Then the drive center on land is reduced a way to install and develop basic skills such as 

these exercises included the positions of play much like what happens in games of the presence 

of colleagues and associates and competitors, and change attitudes and varied and the burden of 

physical and real competition, and the number of performance skills at the time to move the land 

is reduced very broad, allowing duplicates impressive.In light of the foregoing views of the 

researchers add to the experience of field theory researcher and expert opinion of football in 

Algeria note the absence of bases used in the scientific training of young people, including the 

use of the game on the mini golf and the researcher to identify the object of his study to 

determine the impact of a proposed training program in the grounds of mini-develop certain 

physical attributes and techniques which basis for emerging football under 14 years. 

Keywords:    Reduced land - the physical attributes - the core competencies.
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Le Stress Chez Les Jeunes Athlètes  (Les Sources & les symptômes).
Résumé : 
Cette étude visait à identifier le niveau de stress chez les jeunes athlètes ainsi que  les différents 
niveaux de ce stress suivant les différentes caractéristiques spécifiques à chaque jeune athlète  
(activité physique, âge, sexe).L'étude a tenté de répondre aux questions relatives aux plus importants 
facteurs causant une pression psychologiques chez les jeunes sportifs, les sources de cette pression 
ainsi que ses symptômes et ses indicateurs les plus visibles.On a utilisé la méthode descriptive et 
notre échantillon a atteint 206 jeunes (filles et garçons) évoluant dans les différents clubs d'Alger (MC 
Alger – USM Alger – CR Belouizdad - Olympique Club d'Alger - USM El Harrach – Olympique de 
Ruisseaux – NA Hussein Dey – RC Kouba – Club Sportif de Birkhadem – Club sportif d'Alger 
centre)On a utilisé le test des symptômes de stress psychologique (développé  par le chercheur), et le 
test des sources de stress (Oussama Alasfer 1999) et l'étude a aboutit  à de nombreux résultats dont 
les plus importants sont: -Le jeune athlète subit un niveau élevé de pression psychologique 
expliquant l'apparition des plus importants symptômes et indicateurs de stress psychologiques, 
physiologiques et comportementaux. -L'absence d'une différence statistiquement significative 
concernant les sources et les symptômes de stress chez les jeunes athlètes pratiquant les sports 
collectifs et les jeunes athlètes pratiquant les sports individuels. -Les plus jeunes athlètes (14-16 ans) 
présentant beaucoup plus les symptômes de stress psychologique par rapport aux athlètes moins 
jeunes (16-18 ans) alors qu'ils sont exposés ,à niveau égal, aux facteurs et causes de stress. -Il existe 
une différence significative de  0,001 concernant les symptômes et les  indicateurs de stress 
psychologiques, hysiologiques et comportementaux chez les jeunes athlètes filles et garçons, en effet 
ces symptômes et indicateurs apparaissent beaucoup plus chez les jeunes athlètes filles qui sont 
plus exposées aux sources de pression psychologiques par rapport aux garçons.-L'existence de 
multiples sources et causes de stress psychologique chez les jeunes sportifs.-Une apparition 
importante et répétée des indicateurs de pression psychologique chez les jeunes athlètes, suivi par 
l'apparition des symptômes comportementaux puis physiologiques. 
Mots clés: stress – jeunes athlètes - sources de stress - symptômes de stress.
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 إلٍ أواخش 2009 اعخغشقج حىصَع وجوع البُبًبث دىالٍ أسبعت أشهش بذءا هي جبًفٍ 

.  2008دُذ أجشَج الذساعت الاعخطلاعُت فٍ شهش أكخىبش وًىفوبش . 2009هبٌ 

 – احذبد العبصوت –هىلىدَت الجضائش )حن إجشاء البذذ علً أًذَت هخخلفت للجضائش العبصوت 

-  سائذ القبت – ًصش دغُي داٌ – أولوبٍ العٌبصش–احذبد الذشاػ -  أولوبُك ًبدٌ الجضائش –شببة بلىصداد 

كشة –كشة القذم ) فٍ العذَذ هي الأًشطت الجوبعُت  ( فشَق الجضائش الىعطً –الٌبدٌ الشَبضٍ لبئش خبدم 

 – الكشاحٍ دو – الجُذو – الغببدت –ألعبة القىي ) و الأًشطت الفشدَت  ( الكشة الطبئشة – كشة الُذ –الغلت 

 .( حٌظ الطبولت– الولاكوت–الخبَكىاًذو
 شولج الذساعت سَبضُُي وسَبضُبث هي أًذَت هخخلفت للجضائش العبصوت َلعبىى فٍ 

بطىلاث وهٌبفغبث سعوُت حششف علُهب الاحذبدَبث الجضائشَت الوغؤولت عي الشَبضت الووبسعت وَضاولىى 

 94) إًبد، وهزلىا 95 ركىس 111 سَبضٍ ًبشئ هٌهن 206الذساعت ببلوخىعظ والزبًىَت،دُذ بلغ عذدهن 

 79( 16-14)وَخشاوح عٌهن بُي .هي الأًشطت الفشدَت،  ( سَبض112ٍ)هي الأًشطت الجوبعُت، و (سَبضٍ

خوغوبئت  (500)وحن حطبُق أداة البذذ علً عٌُت قىاههب .  سَبض127ٍعٌت  (18-16)سَبضٍ،وهي 

 لأًهب غُش هغخكولت، 04، ألغُج ( 210)اعخوبسة، أسجعج هٌهب  ( 500 )سَبضٍ ًبشئ و ًبشئت بىاقع 

 .(ًبشئ وًبشئت ) سَبضٍ 206وبزلك أصبخ العذد الٌهبئٍ للعٌُت 
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L’impact de l’entrainement différentiel  par l’utilisation  d’haltérophilie avec pliometrie 

sur le développement de la force vitesse  et la détente pour les joueurs de Basket-ball(13-15 

ans) 

 

Résumé: 
 Notre   travail expérimental  consiste à élever le niveau du jeu de Basket-ball dans notre 

pays et pour le succès du processus et bon pour le processus de formation et le perfectionnement 

du processus de formation sous la direction de formateurs dans la galerie de formation 

appropriée et efficace scientifiques de parler à suivre les méthodes modernes dans le but d'élever 

le niveau des joueurs de tous les aspects et de se concentrer sur un bon travail avec les jeunes 

joueurs qui sont la base pour assurer un avenir prometteur dans le jeu de Basket-ball dans notre 

pays . 

Afin de vérifier les hypothèses du chercheur dans sa recherche sur la méthode 

expérimentale, l'expérience doit être effectué  sur un échantillon des joueurs des équipes de 

Basket-ball  du championnat régionale de l'Ouest, où ils ont divisé d'un échantillon expérimental  

et l’autre comme  un témoin  , tel qu'il est appliqué au  premier échantillon (haltérophilie avec 

pliometrie) et le second  exerce l’entrainement usuel . le travail expérimental a déroulé pendant 

03 mois, et d’après les résultats et les traitement statistique obtenus nous avons conclu que 

«l’entrainement d’haltérophilie avec pliometrie " a un effet  positif sur  le développement de la 

force vitesse  et la détente pour les joueurs de Basket-ball. 
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Le financement des clubs sportifs de volley Ball de la région ouest entre la réalité et 

l’ambition   

 

RESUME 

La recherche vise à connaître la réalité de financement du sport, et le rôle joué par les 

institutions publiques et les institutions économiques privées dans le financement des clubs  côté 

ouest de volleyball. Le chercheur a utilisé la méthode des enquêtes, Et mis en œuvre une étude 

sur un échantillon des clubs occidentaux qui participent au championnat national  «Association 

étoile sportive, Hassi mamache - Association des sports d'Arzew - Club Future Sports Hassi 

Bounif - MC Saida - Sportif majeur Batiouah»,et  Les Directions de la Jeunesse et des Sports 

ainsi que certains maires. Les données ont été recueillies par questionnaire et entretien personnel 

avec les dirigeants de clubs, les chefs des fonds wilaya et municipaux et les chefs des directions 

de la Jeunesse et des Sports ainsi que d'un entretien avec le président de la ligue régionale de 

Volleyball et le président de la ligue de wilaya de volley-ball d'Oran et de Mostaganem. 

Afin d'atteindre les indicateurs quantitatifs pour aider dans l'analyse et l'interprétation, le 

chercheur a utilisé le pourcentage pour le traitement statistique.Et les résultats ont révélé un 

manque de ressources financières pour des clubs sportifs de volley-ball, qui a conduit à la non-

réalisation des objectifs et des ambitions à elle, et l'absence d'accord basé sur le 

professionnalisme dans le financement entre les bailleurs de fonds et les les chefs de clubs, qui 

est le fondement essentiel à atteindre pour obtenir les meilleurs résultats et du déficit budgétaire, 

qui souffrent d'institutions  économique entre eux n'accepte pas le financement des clubs sportifs 

en volley-ball  

Mots Cles : le financement Sportif –clubs sportifs                                                
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Analyzing some bio-kinematic  variables of  Breaststroke with Ball in Water Polo Game 

Abstract 

 This paper aimed at: 

1- Designing a test for Breaststroke with Ball.   Breaststroke 

2- Identifying the values of some kinematic variables of .   Breaststroke with Ball. 

3- Identifying the relation among some bio-kinematic variables of .Breaststroke with Ball. 

The sample of the study (115 students) was taken from the students of the College of Physical 

Education in Mosul University, fourth grade, who are (146 students) for the semester 2009-2010, 

they were chosen intentionally representing 78.767% from the real community of the study  The 

best (11) students were chosen to perform the test. The researcher used the test, technical and 

scientific observation, measurement and analysis as means to collect data. A video camera was 

used with a speed of 25 pictures per second to conclude the variables of the research. The 

researcher used the descriptive approach for its appropriateness to the study, statistical treatments 

were also used such as (arithmetical mean, standard deviation, simple coefficient of (Pearson). 

The researcher concluded the following: 

- There is a positive correlative relation between achievement on the two hand and the total speed 

of water polo and the average of strike length of swimming with ball 

- There is a negative correlative relation between the total number of the arm's strikes in water 

polo on the one side and the average of the time of each strike and the average of a strike length 

on the other 

- There is a positive correlative relation between the total number of the arm's strikes on the one 

side and the average of frequency of each strike and the average of the speed of each strike in 

Swimming with Ball. 

- There is a positive correlative relation between achievement and the total number of the strikes 

in Swimming with Ball. 

- There is a positive correlative relation between the total speed in water polo and the average of 

the strike length of the ball 

- There is a negative correlative relation between the average of strike length on the two hand and 

the average of strike frequency and the speed of each strike on the other. 

The researcher recommended a group of recommendations: 

- For the sake of improving the speed of water polo player frequent strikes should be concentrated 

on  along with the increase of strike length 

- Concentrating on training in swimming for long and various distances in order to control the ball 

during swimming 

- Concentrating on improving the horizontal speed of water polo player along with preserving the 

ball within the two arms 

- Paying attention to training on speed tolerance along with the ball and training on ball 

controlling within the arms 

- Making further studies on types of swimming with the ball that water polo player needs such as, 

side swimming with the ball and zigzag swimming. 
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L’efficacité de l’Utilisation des multimédia sur la technique de shoot en basketball 
chez les étudiants de deuxième année MLD

 Résumé: 
Cette étude visait à identifier l'efficacité de l'utilisation du multimédia sur le niveau de 
compétence de la correction des compétences en basket-ball à partir de différentes 
poses. 
Le chercheur a utilisé la méthode expérimentale, a été l'adoption d'un échantillon de 
(28) élèves de la deuxième année pour le D à l'efficacité de basket 
Divisée en deux expérimentale nombre de membres (14) a été appliqué comme un 
étudiant du multimédia, et le nombre de membres d'autres Dilbth (14) étudiants ont 
postulé pour la méthode traditionnelle 
Les résultats de l'étude de l'existence de différence statistiquement significative 
statistiquement significative entre les mesures tribales et dimensions des deux 
échantillons et pour la télémétrie 
Également montré ainsi que l'existence de différences dans Ashoaúh télémétrique entre 
les deux échantillons testés, à l'exception des résultats de la correction pacifiques ont 
été statistiquement significative et en faveur de l'échantillon expérimental. 
    Mots-clés: Efficacité - Multimédia - Collection des compétences - Shoot - Basketball . 
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Résumé : 

L'éducation physique et sportive a un rôle clé dans la communauté, avec toutes ses 

institutions et les règlements, ni tout autre système qui fournit ce rôle est à la socialisation 

de l'individu, à travers  des activités sportives et pour le sport, et que la société bénéficie  de 

l'éducation sociale et éducative physique et sportive composition de l'individu en general et 

les adolescents, en particulier sociales,  et de travailler pour l'élever à travers les activités 

sportives  de données. l'éducation physique et sportive sont une partie intégrante de 

l'enseignement public pour les jeunes délinquants,  une substance importante dans les 

programmes éducatifs   et d'événements de formation, et il doit être à la fois la part   de 

l'éducation physique et sportive à contrôler conditions et les principes de cette action, et  se 

familiariser avec les caractéristiques de ce stade de tous les aspects du psychologique, 

social, physique,  et donc connaître l'estimation et de fournir les quantités appropriées 

tandis que la part de l'éducation physique et sportive en temps opportun, et qui ont un 

impact sur le corps de l'événement et sa santé et sa pensée, et ainsi contribuer à la 

construction et la réparation de cette catégorie et d'essayer de intégrés dans la société à 

vivre avec elle comme tout les autres personne. 

Mots-clés:  - la part de l'éducation physique et sportive.  -évènement obliques.  -centre de 

rééducation. 
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Summary  

Is talented in sports human wealth should be an important discovery, and development and 

care and preservation. And with the development of human civilization, and the broad areas of 

human activity and the progress of science, arts, technology, non-scientific methods are limited 

in their impact and use in the selection process for youth and guiding them to the sports that are 

commensurate with their abilities and replaced by scientific methods of study and based on the 

theoretical foundations and science curricula.And with the great development witnessed in 

athletics in recent years, reflecting a record-breaking speed at the international level and high 

levels of athletic performance from year to year, the process of discovery and selection of 

talented young people of the priorities of supervisors and officials in sports, but the reality 

remains otherwise Given the significant decline in the level of current Algerian athletics results 

at the international and local levels. With the view to research this phenomenon in an attempt 

Calendar foundations advocating by athletics coaches of some of sports clubs in west Algeria for 

the selection of young people for exercising the various activities of athletics. 
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Les Déterminant Principaux Caractérisant Des Traits De La Personnalité Des Judokas

Etude sur les catégories de poids et les niveaux d’exécution 

 

 

 

Le Judo est considéré comme étant une activité sportive bien définie, qui dispose d’une qualité 

spécifique d’individus sportifs pour la pratiquer. Cependant, malgré les divergences qui existent 

dans l’exécution des obligations gestuelles, tactiques et artistiques durant la compétition, les 

judokas se ressemblent dans la majorité des traits psychologiques qui pourraient, d’une part, les 

caractérisés des autres sportifs selon les demandes de l’activité. De ce fait, il est évident qu’il 

existe des traits spécifiques au judoka qui peuvent le distingués et le différencier de ses 

camarades, et dans l’équipe elle-même. 
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: ملخص
ٌدفج ٌري اىدزاست اىّ معسفت مدِ حطبيق معاييس اىجُدة اىشاميت عيّ أساحرة اىخسبيت 

اىبدويت َاىسياضيت ىُلايت مسخغاوم َعلاقخٍا باىسضا اىُظيفي ىديٍم ، َىحو ٌري اىمشنيت اسخعمو 

 أسخاذا ىيخسبيت اىبدويت َاىسياضت 50اىباحث اىمىٍج اىُصفي باىطسيقت اىمسحيت عيّ عيىت قُامٍا 

ىُلايت مسخغاوم، مسخعملا الأدَاث مخمثيت في مقياس اىجُدة اىشاميت َ مقياس اىسضا اىُظيفي 

اىباحث َححنيمً مه مجمُعت مه دماحسة اخخصاص عيم اىىفس َاىخدزيس، َبعد  مه اعداد

اىمعاىجت الاحصائيت َذىل لاسخعماه اىُسائو الاحصائيت اىمىاسبت حم اىخُصو اىّ أٌم اىىخائج 

: اىخاىيت
. أساحرة اىخسبيت اىبدويت َاىسياضيت بعض معاييساىجُدة اىشاميت بدزجاث مخفاَحت

أساحرة اىخسبيت اىبدويت َاىسياضيت زاضُن عه عميٍم مه خلاه دزجت اىخقييم في مقياس اىسضا 
. اىُظيفي

. ٌىاك علاقت ازحباطيت داىت احصائيا بيه معاييس اىجُدة اىشاميت َاىسضا اىُظيفي
مدزس اىخسبيت اىبدويت َاىسياضيت - اىسضا اىُظيفي- اىجُدة اىشاميت: الكلمات الأساسية

 
Résumé:  

Cette étude visait à déterminer l'application de normes de qualité globale pour les enseignants de 

l'éducation physique et sportive du mandat de Mostaganem et leur relation à la satisfaction au 

travail pour eux, et pour résoudre ce problème, utiliser l'approche descriptive de l'Enquête sur la 

manière d'un échantillon 50-professeur d'éducation physique et du Sport du mandat de 

Mostaganem, en utilisant les outils représentés sur l'échelle de qualité globale et mesure de la 

satisfaction au travail effectué  par le chercheur et d'arbitrage d'un groupe docteurs de la 

compétence de la psychologie et de l'enseignement, et après le traitement statistique afin de 

pouvoir utiliser des méthodes statistiques appropriées pour le plus important a été atteint les 

résultats suivants:  

Les professeurs d'éducation physique et sportive certaines des normes de qualité globale à des 

degrés divers.  

Professeurs d'éducation physique et le sport sont satisfaits de leur travail lors de l'évaluation 

degré dans l'échelle de la satisfaction au travail.  

Il existe une corrélation statistiquement significative entre les normes de qualité et de satisfaction 

globale de l'emploi.  

Mots-clés:TQM - la satisfaction au travail - un enseignant de l'éducation physique et sportive 
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Résumé: 

 

Améliorer les capacités physiques, intellectuelles et les besoins psychologiques de l'individu 

nécessite l'utilisation de ce dernier aux aptitudes physiques et mentales dans la mesure maximale 

et d'obtenir les meilleurs résultats possible et qu'elle est devenue aujourd'hui la préparation 

psychologique des athlètes joue un rôle important dans le développement de la performance. Il 

était donc nécessaire de l'entraîneur et enseignant en éducation physique et du sport pour la 

planification du développement des compétences psychologiques chez les élèves afin qu'ils 

puissent obtenir les meilleurs résultats de sport. 

  . L'étude a montré aux élèves la distinction des praticiens de l'éducation physique et les 

habiletés sportives masculins et féminins motivation à la réussite qui suit la acquisition d'une 

compétence et l'habileté de la confiance en soi et la compétence de la capacité à se détendre et de 

la capacité des compétences pour faire face à l'anxiété par rapport aux non-pratiquants. 

Il n'ya pas de différence entre les élèves de sexe masculin est feminain  praticiens dans les 

dimensions suivantes de compétences psychologiques, la capacité de perception mentale - la 

capacité à attirer l'attention - la capacité de composer avec l'anxiété - et la confiance en soi. 
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Objectifs de la revue : 

 La revue ISTAPS a pour particularité de publier tous les travaux de recherche dans le domaine des 

activités physiques et sportives permettant un éclairage scientifique des pratiques ou des interventions en vue 

d'interpeller les intervenants dans le domaine des Sciences du Sport et des activités physiques. 

 La revue ISTAPS émane de l’Institut des Sciences et Techniques des Activités Physiques et Sportives, 

Université Abdelhamid Ibn Badis Mostaganem et ses orientations générales sont définies par les membres du 

comité de pilotage. Elles sont mises en oeuvre par le conseil de ce comité qui en délègue la responsabilité 

scientifique au directeur de la publication. 

 

 Orientations scientifiques de la revue : 
 

 ISTAPS est une revue scientifique spécialisée dans le domaine des sciences du sport et de l'exercice 

physique. 

 La revue STAPS est pluridisciplinaire et toutes les approches scientifiques peuvent y trouver leur place. 

Pour un meilleur fonctionnement, la rédaction et les expertises sont organisées en quatre sections fonctionnelles, 

ayant chacune son comité international de lecture placé sous la responsabilité d'un rédacteur principal. Chacune 

d'entre elles est susceptible de recevoir des réflexions philosophiques ou épistémologiques. 

- La section « Sciences de la Vie » concerne les textes se référant à la biologie, à la physiologie, à la 

biomécanique, aux sciences de la matière, etc. 
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- La section « Sciences Humaines » concerne les textes se référant à l'anthropologie, à l'ethnologie, à la 

sociologie, à la psychologie, à l'histoire, aux sciences économiques, aux sciences juridiques, etc. 

-  

- La section « Sciences de l'Intervention » concerne les textes se référant à la didactique, au 

management, au marketing, à l'entraînement, etc 

-  

            La revue ISTAPS est une publication scientifique s'adressant aux lecteurs du monde entier. Elle 

se situe au niveau des revues les plus exigeantes en matière de publication de connaissances nouvelles 

en matière de recherche. Son objectif est de rassembler tous les auteurs et lecteurs du large domaine des 

« activités physiques et sportives » et notamment tous les travaux qui permettent un éclairage des 

activités physique ou de l'intervention en matière d'activités physiques, quelles que soient leurs 

orientations scientifiques en vue d'interpeller les intervenants dans ce domaine. De ce principe, 

découlent des exigences. 

            Le texte, transmis pas les auteurs, doit être rigoureux dans sa démarche et respecter les usages 

des publications scientifiques : références récentes, argumentation précise, rejet des affirmations non 

fondées, présentations d'une problématique claire (quelle « question » précise va être abordée), exposé 

de la démarche utilisée (anthropologique, ethnologique, expérimentale, clinique, historiographique...) et 

des outils (analyse de contenu, observations, statistiques descriptives, fonds d'archives, matériel 

expérimental, logiciels...). 

 Des textes exposants une « idée » peuvent être recevables, dans la mesure où ils s'appuient sur 

les méthodes habituelles de discussion de la philosophie ou de l'épistémologie. 

 Des textes, proposant des mesures rigoureuses de paramètres ne suffisent pas à « démontrer 

une vérité », s'ils ne sont pas introduits par une problématique précise et pertinente (évaluer, à l'aide 

d'un test, un groupe de cinq compétiteurs n'est pas obligatoirement une « recherche »). 

            Le texte proposé doit être compris par les lecteurs d'un autre pays et d'une autre culture que celle 

de l'auteur. Dans ce sens, un exposé construit avec l'utilisation de « concepts inexpliqués », de 

« références non explicites », de « données hyperspécialisées », de « statistiques exagérées »... n'est pas 

souhaité. De même l'utilisation de « jargon », de sigles et de références tacites à une culture locale est à 

éviter. Les auteurs doivent être compris par des lecteurs du monde entier et de n'importe quel domaine 

de référence. 

INSTRUCTIONS AUX AUTEURS : 

 

1. Les textes proposés à la revue STAPS doivent être des articles inédits, n'ayant jamais été présentés à une autre 

revue nationale ou internationale, conformes à ses orientations et relevant d'une de ses rubriques. Ils peuvent être 

soumis en Arabe, Français et Anglais. Ils doivent être adressés en trois  exemplaires + support numérique (CD), 

au directeur de la rédaction de la revue. Ils peuvent être envoyés par courrier électronique. 

 E-mail : istaps@univ-mosta.dz  

2. La première page comprendra seulement les nom(s), prénom(s) et adresse de l'auteur ou de chacun des 

auteurs, avec, si possible, un numéro de fax ou de téléphone, l'adresse électronique du premier auteur et la date 

précise de soumission de l'article. Les auteurs donnant l'adresse d'un laboratoire doivent s'assurer qu'ils ont la 

possibilité de l'utiliser tant d'un point de vue institutionnel que scientifique.  

3. Sur une page séparée figureront, successivement :  

- le titre (concis et comportant les termes significatifs),  

- un résumé de 200 mots (en deux, au maximum, présentant l'objectif du travail, la méthode, les principaux  

résultats et l'interprétation qui en est fait 

- cinq mots-clés, au maximum (mots exploitables dans les banques de données), e. 

4. Le texte sera saisi en caractères Times New Roman, taille 12, en double interligne, non justifié, paginé en bas 

à droite ; il n'excèdera pas 15 pages de format A4. Les titres des subdivisions seront présentés en caractères gras 

et leur numérotation se fera selon la règle suivante : 1., 1.1., 1.2., 1.2.1., 1.2.2. , ...2., 2.1., 2.2., ...  

L'ensemble de l’article doit être réalisé selon les Normes A.P.A. 5ème édition,  

Après expertise, si l'article est accepté, l'auteur fournira des originaux ou des photographies de grand format et 

de bonne qualité, prêts à être reproduits. 

5. Lorsqu'un article est soumis à modification, l'auteur doit répondre point par point systématiquement, à l'expert, 

même s'il rejette certaines modifications proposées, notamment dans les domaines des sciences de la vie et des 

sciences de l'Homme. 

6. Lorsque la procédure d'expertise aboutit à l'acceptation de l'article, signifiée par le responsable de la section 

concernée, l'auteur fera parvenir au directeur de la revue la version finale, conforme aux modifications 
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demandées par les experts et aux normes formelles de la revue (notamment aux points 2., 3., 4. et 5. ci-dessus). 

Cette version sera saisie avec un traitement de texte sur PC ou sur Macintosh, Word, et sauvegardé sous Word 

sur disquette ou CD (50 000 signes, au maximum). Celle-ci sera envoyée, accompagnée d'un exemplaire 

imprimé, sur format A4 avec les originaux des photos ou tableaux et un CD. 

Règles générales : 

1-  Les droits de publication sont la propriété de la revue. 

2- Chaque auteur reçoit une copie de la revue après acceptation de son article 

3- Après expertise, chaque auteur reçoit une lettre d’acceptation de la part du directeur de la revue et 

président de la rédaction  

4-  Les articles représentent  des points de vues de leurs auteurs et non pas de la revue. 

5- Les articles doivent être envoyer à l’adresse suivante : 

Président du comité de rédaction de la revue ISTAPS 

Institut des Sciences et Techniques des Activités Physiques et Sportives 

BP 002 Mostaganem  - 27000 Algérie 

Site Kherrouba, Université Abdelhamid Ibn Badis, Mostaganem, 27000 

Tél : +213 45 30 10 33 / 36 / 35   Fax : +213 45 30 10 28 

Email : istaps@univ-mosta.dz  / www.univ-mosta.dz/staps 

 

Invitation à publier : 

 La revue ISTAPS à le plaisir de vous inviter à soumettre vos travaux  scientifiques selon une démarche 

scientifique rigoureuse et  inédite en langue arabe, français et anglais n’ayant pas été publié auparavant. 
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         Etude de la morphologie chez les étudiants sportifs algériens 
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Résumé :  

Notre étude porte sur la détermination du profil morphologique de l’étudiant en sport algérien .Cette 

population est au nombre de 104 sujets ; répartis en groupe de sportifs (77) et de non sportifs (27) 

qualifiés comme tel par rapport à leur expérience dans la pratique sportive qui n’excède pas trois 

années; arbitrairement représente la population sédentaire. 

 

L’intérêt de cette étude émane du déficit en matière de données nationales référentielles 

morphologiques de la population Algérienne en général et sportive en particulier dans toutes ces 

franges et à tous les niveaux de qualification. Après avoir défini les concepts relatifs à la biométrie 

,somatotypie, le profil ; nous avons mis en exergue certains travaux universels relatifs à des étude 

comparatives entre les étudiants et les athlètes de haute qualification afin de mieux comprendre la 

dynamique de l’évolution physique et de mieux cerner les caractéristiques morphologiques indexant 

chacune des deux catégories de pratiquants. A l’issue de l’étude de l’ensemble des caractères et 

indices morphologiques de la population estudiantine en sport, nous avons procédé à une 

comparaison de nos résultats à ceux de la références universelle relatifs aux homologues étrangers 

et à ceux des athlètes d’élite Algériens. 

Par cette approche, nous avons abouti à des résultats  qui  incitent à pousser des investigations plus 

poussées dans cet axe.  

 

Mots clés : étudiants, sportif, non sportif, athlètes,  Profil, morphologie 

. 

Abstract : Our survey is about the determination of the student's morphological profile in Algerian 

sport .This population is to the number of 104 topics; distribute in group of sportsmen (77) and of 

non sporty (27) qualified like such of their experience in the sporty practice that doesn't exceed 

three years; represent the sedentary population arbitrarily.    

The interest of this survey emanates the deficit in general concerning morphological referential 

national data of the Algerian population and sportsmen in particular in all these fringes and to all 

levels of qualification.   

After having defined the relative concepts to the ,somatotype, the profile, we have put in exergue 

certain relative universal works to the study comparative between students and athletes of high 

qualification in order to better to understand the dynamics of the physical evolution and to surround 

the morphological features indexing each of the two category of churchgoers category better.    

To the exit of the survey of the set of characters and morphological indications of the student 

population in sport, we have proceeding to a comparison of our results to those of references 

universal relative to the foreign counterparts and those of athletes elite Algerians. 

.By this approach we succeeded to results that incite to push some more advanced investigating in 

this axis.    

   

 Key words: students, sporty, sedentary, athletes, Profile, morphology 
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Introduction: 

Au cours des dernières décennies, le sport est devenu une activité humaine qui a acquis une 

très grande importance et qui s’impose progressivement, tout en renforçant sa position et son impact 

dans la vie sociale. L’évolution constante du phénomène sportif et des activités physiques en 

général, montre des progrès dans différentes disciplines soutenus par l’apport des sciences 

humaines et sociales ainsi que par les récentes découvertes en sciences du Vivant. Selon plusieurs 

auteurs (BOUCHARD, 1973 ; ASTRAND et RODHAL, 1980 ; MATVEEV, 1983 ; WEINECK, 

1983
 
et 2002) la performance ne peut être accomplie que lorsqu’elle met en jeu l’intégralité totale 

de l’homme. Le concept lié à l’idée du meilleur, du champion, de l’excellent dépend ainsi de la 

résultante des facteurs génétiques, psychologiques, fonctionnels et morphologiques. A cela il faut 

bien entendu ajouter la participation des sciences humaines et sociales qui organisent la structure 

autour de la performance. En Algérie, peu de travaux sur l’évaluation biométrique des sportifs ont 

paru dans la littérature. Ainsi, compte tenu des travaux cités précédemment, nous avons abordé 

l’étude de la morphologie des étudiants en sport de l’INFS/STS d’Alger. L’analyse comparative du 

profil morphologique entre les étudiants sportifs et non sportifs algériens, sur la base des valeurs 

numériques des caractères observables et mesurés, nous permettra de mettre en exergue une 

éventuelle particularité des caractères morphologiques des groupes étudiés. Elle nous permettra 

aussi de voir s’il existe une hétérogénéité dans le profil morphologique entre la population étudiée 

et l’élite nationale. 

 

BUT DE L’ETUDE 

 

Le but de cette étude est la détermination des caractères morphologiques et les indices du 

développement physique qui caractérisent l’échantillon estudiantin algérien (population sportive et 

population non sportive). Il s’agira d’établir des références morphologiques spécifiques de 

l’étudiant algérien en sport afin de mieux le positionner par rapport à l’étudiants étranger et à 

l’athlète d’élite algérien. 

 

PRESENTATION  DE L’ECHANTILLON 

La population expérimentale est composée au total de 104 algériens adultes de sexe 

masculin (âgés de 19 à 27 ans). Vingt sept d’entre eux sont considérés comme non sportifs en raison 

de leur années de pratique (entre 3 ans ou moins) alors que 77 autres sportifs pratiquent, au sein de 

leur club, des différentes spécialités sportives ainsi reparties Tableau I. 
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Tableau I : Répartition de la population estudiantine algérienne par spécialité 

 

Spécialités Effectif Indice stat Age (ans) Durée (ans) Poids (Kg) Stature (cm) 

FB 15 

M 20,7 5,8 66,2 174,5 

δ ±1,9 ±11,5 ±48,7 ±38,4 

BB 10 

M 22,3 8,0 70,7 182,3 

δ ±3,4 ±5,6 ±25,5 ±34,6 

HB 15 

M 21,0 5,5 71,7 179,8 

δ ±1,9 ±14,1 ±59,9 ±20,0 

VB 15 

M 21,1 5,8 68,3 178,9 

δ ±0,7 ±10,3 ±90,6 ±44,3 

ATH 07 

M 21,2 4,8 64,7 174,1 

δ ±2,1 ±11,0 ±23,7 ±22,6 

Sports 

Combat 05 

M 21,7 9,7 69,6 173,1 

δ ±1,9 ±17,0 ±48,4 ±30,4 

Sports 

Aquatique 05 

M 22,4 10,6 74,4 176,6 

δ ±1,4 ±24,0 ±46,2 ±21,0 

Autres 05 

M 20,8 5,6 61,4 171,9 

δ ±0,2 ±17,8 ±33,0 ±35,9 

        FB : Football ; BB : Basketball ; HB : Handball ; VB : Volleyball ; ATH : Athlétisme .  

 

 

METHODOLOGIE DE LA RECHERCHE 

Des mesures anthropométriques ont été effectuées sur chaque sujet de notre population. La 

technique utilisée est celle de la mensuration directe du corps et de ses segments, selon les 

techniques anthropométriques de base. Les points de repères osseux et les mensurations ont été 

standardisés par MARTIN (1928), VALLOIS (1948) puis par ROSS et MAEFELL-JONES (1988). Les 

mesures sur l’ensemble des sujets ont été effectuées par le même groupe d’investigateurs, à la 

même heure à savoir de 9h00 à 12h00 et ce durant tout le mois d’octobre 2008 (première série 

d’expériences) pour les étudiants de deuxième année et durant janvier 2009 (deuxième série 

d’expériences) pour les élèves de première année d’étude à l’institut. Nous avons choisi pour la 

réalisation de notre expérimentation, l’utilisation des méthodes anthropométriques, simples à 

utiliser et non invasives. Pour cela nous avons utilisé une trousse anthropométrique du type GPM 

(Siber Hegner) contenant l’anthropomètre du  système MARTIN, destiné à mesurer les dimensions  

linéaires (longitudinales) et transversales du corps ; un compas d’épaisseur à bouts olivaires pour 

mesurer les dimensions transversales ; un mètre – ruban pour mesurer les périmètres du corps  

(circonférences) et de ses segments. 

Nous avons également utilisé une pince à plis du type HARPENDEN, pour la mesure des panicules 

adipeux avec une précision de 10g/mm2 et une balance médicale utilisée pour la pesée du poids 

avec une précision de 50 g. 

Nous avons procédé au calcul de certains indices du développement physique à savoir :  

- La surface du corps est calculée selon la formule de DUBOIS et DUBOIS (1916) :      

 S = 0.0007184 * T 
0.725

 .P 
0.425  

(poids du corps en Kg, Taille en cm) ;  

et les indices relatifs :  

- L’indice de SCHREIDER (cité par VANDERVAEL, 1980), qui nous renseigne sur l’état de 

robustesse d’un individu  dont la formule est : P/S  (Poids/Surface, exprimés en Kg/m
2
) ; 
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- L’indice de dépense énergétique  plus cet indice est petit, meilleure est la robustesse de l’athlète 

dont la formule correspond au rapport de la surface corporelle en cm² sur le poids exprimé en Kg 

(S/P) ; 

- L’indice de QUETELET  (1869) exprimé par P/T (g/cm), selon la littérature les 

valeurs de cet indice sont pour les sédentaires de 350 g/cm et pour les sportifs de haut niveau de 

plus de 400 g/cm 

- Indice de RÖRHER (1908) exprimé par 100 x P/T
3
 (g/cm

2
). Généralement les sujets de grande 

taille ont une faible valeur de cet indice. 

- Indice de SHELDON exprimé en T / 
3
P, indice qui détermine un individu longiligne.  

- Indice de LIVI (1897) exprimé en P/ 
3
T. c’est l’indice inverse de SHELDON. 

- Indice de KAUP [1921] exprimé par P/T
2
 (g/cm

2
) appelé aussi   « Body build index » 

de DAVENPORT. Pour cet indice, l’interprétation des résultats s’appuie sur le barème élaboré par 

DAVENPORT (in VANDERVAEL, 1980) (Tableau II). 

 

 

 

 

 

 

 

 

Tableau II : Evaluation de  l’indice de KAUP selon le barème de DAVENPORT  

 

Suite au calcul des indices, nous avons également calculé les différents composants du poids 

du corps selon la méthode de Mateigka[1921] :  

- Composante Graisse   

  D = d * S * k  

D = quantité de graisse (Kg). 

d = l’épaisseur moyenne du pli cutané avec l ‘épaisseur de la peau  (mm) qui est égale à la demi-

somme des sept plis cutanés. 

S = surface de la peau (m
2
). 

k = constante déterminée par voie expérimentale, égale à 1,3. 

Composant Musculaire (MM)      M = L *
 
R

2 
* K  

 M = quantité absolue du tissu musculaire (kg) ; L = longueur du corps en cm ; R = la grandeur 

moyenne des rayons du bras, avant-bras, de la cuisse et de la jambe aux endroits ou le volume des 

muscles est le plus développé, sans compter la couche cutanée ; K = constante égale à 6,5 

R =  [circonférences (bras, av-bras, cuisse, jambe) / 2 r*4] -  [plis cutanés (bras, av-bras, cuisse, 

jambe) / 2*4*10]. 

Composant Osseux (MOs)  

Pour définir la masse absolue du tissu osseux, il existe la formule appliquée suivante :                                    

MOs = L * o
2
 * K où 

o² =  [diamètres (bras, av-bras, cuisse, et  de la jambe)/4]²  

Où : Os = masse absolue du tissu osseux (Kg) ; L = longueur du corps en cm ; K = constante égale à 

1,2. 

1.4  à 1.80  Très maigre 

1.81 à 2.14  Maigre 

2.15 à 256 Moyen 

2.57 à 3.05 Corpulent 
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Résultats :  

Dans un premier temps, nous allons procéder à l’analyse descriptive de la population  

étudiée en vue de mieux caractériser la morphologie des sportifs, étudiants de l’Institut National de 

Formation Supérieure en Sciences et Technologie du Sport d Alger. Nous procéderons, par le biais 

d’une analyse de la composante principale (ACP), à la sélection des caractères morphologiques les 

plus appropriées et qui nous permettront avec une économie de mesures, de tracer le profil 

morphologique de notre population.  

Pour se faire nous procédons, dans un premier temps à la comparaison du groupe 

représentant la population sportive à celle non sportive de l’INFS/STS
1
 (avec une durée de pratique 

n’excédant pas 3 ans).  

I. ANALYSE DESCRIPTIVE DE LA  POPULATION D’INFS/STS: 

L’analyse descriptive de la population, composée de 121 sujets toutes disciplines sportives 

confondues, est la suivante : 

1. Les Paramètres totaux (âge, durée de pratique, poids, taille). La taille présente un 

coefficient de variation (TableauIII) de 3,65%, l’âge de 6,80 %, ce qui dénote une bonne 

homogénéité de groupe. Le poids présent une valeur moyenne de 11.,31% et la durée de pratique de 

61,38 %, reflétant ainsi une forte hétérogénéité dans la pratique sportive. 

Tableau III: Représentation des caractères totaux 

Valeurs 

 

Age 

(ans) 

Durée de pratique 

(ans) 

Poids 

(Kg) 

Taille 

(cm) 

maximum 27 17 87 194,8 

moyenne 21,32 6,66 68,27 176,38 

minimum 19 0 52 162 

δ 1,45 4,09 7,72 6,44 

δ
 2
 2,10 16,73 59,66 41,42 

C.V 6,80 61,38 11,31 3,65 

 

2. Les indices de développement physique 

Les valeurs des coefficients de variation de la surface corporelle, de la corpulence et les 

indices de SCHREIDER QUETELET , KAUP, SHELDON (Tableau IV), sont inférieures à 10%, 

dénotant une homogénéité du groupe. La valeur du coefficient de variation de ROHER et LIVI est 

légèrement supérieure à 10% et l’indice de la dépense énergétique (IDE) est égal à 14,13% 

Tableau IV : Représentation des indices de développement physique de la population 

estudiantine de l’INFS/STS 

Valeurs Dubois Schreider IDE Quetelet  Kaup Sheldon Rohrer Livi 

maximum 2,14 42,12 309,30 484,41 2,78 47,28 1,64 15,42 

moyenne 1,84 37,06 243,39 386,68 2,19 43,24 1,25 12,17 

minimum 1,54 32,33 193,61 305,90 1,70 39,34 0,95 9,54 

δ 0,12 2,01 34,38 37,59 0,20 1,45 0,13 1,30 

δ
 2
 0,02 4,04 1182,16 1413,04 0,04 2,10 0,02 1,69 

CV % 6,68 5,42 14,13 9,72 9,29 3,35 10,15 10,68 

 

 

                                                 
1
 Parmi la population de l’INFS/STS on trouve des étudiants qui sortent de l’école et qui n’ont pas fait de sport 

auparavant. 
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3. La composition corporelle 
L’ensemble des composants corporels (Tableau XIV), présente des coefficients de variation 

oscillant entre les valeurs absolues de 13.52% à 33.49% et les valeurs relatives de 10.64% à 

27.77%. Les valeurs maximale et minimale de la masse adipeuse amènent à une forte hétérogénéité 

imputable à la pratique continue du sport. 

Tableau XIV : Représentation les indices absolus et relatifs de la composition corporelle. 

 

Valeurs 

MMus 

.Abs 

MMus 

% 

MOs 

Abs 

MOs 

% 

MG 

Abs 

MG 

% 

maximum 34,45 43,61 26,09 41,67 19,27 25,69 

moyenne 24,43 35,76 19,06 28,01 9,07 13,18 

minimum 14,53 22,71 12,85 22,36 5,03 7,77 

δ 3,88 3,81 2,58 3,12 3,04 3,66 

δ
2
  15,09 14,49 6,64 9,71 9,22 13,40 

CV 15,90 10,64 13,52 11,13 33,49 27,77 

MMus : masse musculaire ; Os : osseuse ; Ad : adipeuse ; Abs : valeurs absolus ; % : valeurs relatifs 

en pour cent. 

 

II.  ANALYSE COMPARATIVE ENTRE SPORTIFS ET NON SPORTIFS  

 

Nous avons comparé la cohorte de la population sportive (PS, 77 étudiants toutes disciplines 

confondues) avec la population non sportive (PNS, 27 étudiants), dont le vécu sportif n’excède pas 

trois ans (choix arbitraire) de pratique d’une discipline sportive.  

 

 Comparaison entre PS et PNS (âge, stature, poids et durée de pratique) : La différence 

entre les deux populations (Tableau XV) n’est statistiquement significative que dans la durée de 

pratique (p0.001). D’autant plus que la différence entre les moyennes des deux populations est de 

l’ordre de 7.05 ans.  

 

Tableau XV : Représentation des paramètres totaux des deux populations PNS et PS 

 

 

PNS 

 

 

Stat Age (ans) Stature (cm) Poids (kg) Durée de pratique (ans) 

Moy 21,19 175,90 65,91 1,44 

δ 1,44 5,36 7,35 1,28 

δ² 2,00 27,63 51,96 1,58 

CV % 6,81 3,05 11,15 88,69 

PS 

 

 

Moy 21,36 176,54 69,10 8,49 

δ 1,46 6,80 7,73 3,01 

δ² 2,10 45,61 58,93 8,93 

CV % 6,83 3,85 11,18 35,40 

t NS NS NS S*** 

PNS : population non sportive ; PS : population sportive ; S*** : différence significative au seuil de 

tolérance p0.001 ; NS : non significatif. 
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Tableau XVIII : Récapitulatif des différences significatives entre population sportive et non 

sportive  de l'INFS/STS. 

Paramètres t P Observations 

caractères 

totaux Durée de pratique 11,782 <,0001 S*** 

 

Longueurs 

 

Jbe 

 

2,18 

 

0,0316 

 

S* 

 

Diamétres 

 

 

Dbd 3,629 0,0004 S*** 

DTT 4,414 <,0001 S*** 

DBic 2,953 0,0039 S** 

DSil 2,041 0,0439 S* 

DBTr 2,736 0,0073 S** 

Circonférences 

 

 

 

 

 

CTR 2,766 0,0067 S** 

CTins 2,175 0,0319 S* 

CTexp 2,517 0,0134 S* 

CTinf 2,551 0,0122 S* 

CAbd 1,988 0,0494 S* 

CAvb 2,105 0,0378 S* 

CCui 2,718 0,0077 S** 

CJbe 2,309 0,023 S* 

 

DTT: Diamètre thorax transversal ; Bic: bicrétal ; Sil: suprailiaque ; BTr: bitrochantérien ; TR: 

thorax au repos; Ins: inspiration; Exp: expiration; Abd: abdomen: Avb: avant bras; Cui: cuisse; Jbe: 

jambe; S* : différence significative au seuil de tolérance p0.05 ;  ** : différence significative au 

seuil de tolérance p0.01 ; *** : différence significative au seuil de tolérance p0.001. 

 Comparatif des indices de développement physique. Parmi ceux-ci, la surface absolue 

(m
2
) est inférieure à 2 m

2
, dans les deux populations (sportive et non sportive), ce qui est la norme 

chez un athlète d’élite (Figure2). Aucune significativité n’a été remarqués. 

1,76

1,78

1,80

1,82

1,84

1,86

1,88

PNS PS

PNS

PS
NS

 
Figure 2 : Comparaison de la surface absolue (m

2
) chez les non sportifs (PNS) et les sportifs 

(PS). La surface est calculée selon DUBOIS et DUBOIS (1916) en m². 
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Indice de SCHREIDER (P/S ; kg/m
2
) : Cet indice exprime la robustesse d’un sujet. La 

population sportive est légèrement plus robuste par rapport à celle non sportive mais de manière 

non significative (Figure3). 

 

35,80

36,00

36,20

36,40

36,60

36,80

37,00

37,20

37,40

PNS PS

PNS

PS

 
Figure3: Comparaison de l’indice de SCHREIDER  (Kg/m

2
).  

 

 

Indice de la dépense énergétique (S/P ; cm²/Kg) : Cet indice est inversement proportionnel à 

la robustesse. Plus il est grand, plus il exprime le manque d’adaptation aux charges. Nous relevons 

que la valeur de cet indice est au profit de la population non sportive (Figure4). La différence entre 

les deux populations n’est pas significative. 

 

264,0

266,0

268,0

270,0

272,0

274,0

276,0

278,0

280,0

P.N.S P.S

P.N.S

P.S

 
Figure4: Comparaison de l’indice de la dépense énergétique (cm2/Kg) 

 

 

Indice de QUETELET  (P/T ; g/cm) : Cet indice exprime la densité et le bon développement 

physique d’un sujet. Chez l’élite il a une valeur  à 400g/cm.  Nous constatons que les valeurs des 

deux populations (PNS et PS) sont inférieures à 400g/cm, avec un léger avantage pour la population 

sportive, mais sans différence significative (Figure5).   
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Figure 5 : Comparaison de l’indice de QUETELET  (g/cm). 

 

Indice de KAUP (P/T² ; kg/m
2
) : Cet indice exprime la  corpulence d’un sujet avec une valeur 

variant de 2,57 à 3,05 kg/m². Ces valeurs sont inférieures à la fourchette de norme citée 

précédemment (voir Tableau XIX). Selon ce barème d’évaluation les valeurs des PNS et PS se 

situent dans une corpulence moyenne, sans une différence significative entre eux (Figure 6).     

 

2,1

2,1

2,1

2,1

2,2

2,2

2,2

2,2

P.N.S P.S

P.N.S

P.S

 
Figure 6 Comparaison de l’indice de KAUP (Kg/m

2
). 

 

Indice de SHELDON ( 3/ TP ) : Cet indice nous renseigne sur le degré d’allongement de la 

taille du sujet. Plus l’indice est élevé, plus le sujet est grand et mince. Les résultats ne montrent 

aucune différence entre les deux groupes (Figure 7).  

 

42,8
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Figure 7 : Comparaison de l’indice de SHELDON ( 3/ TP ) 
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Comparaison des indices de la composition corporelle  

Les deux populations présentent les mêmes proportions corporelles dont les valeurs 

rapprochées n’indiquent aucune différence statistique ce qui implique  que ces deux groupe sont 

homogènes au plan de la composition corporelle  

 

V. CONCLUSION 

Ce travail s’inscrit dans un vaste projet du Laboratoire de l’Adaptation et Performances Motrices, 

concernant l’élaboration d’un fichier anthropométrique national de la population algérienne. Il n’a 

pas l’ambition de proposer des solutions immédiates aux déficits d’informations relatives aux 

données d’un fichier référentiel sur le développement physique de notre population, mais, 

néanmoins, il se propose de contribuer à la mise en application de la méthode anthropométrique 

classique, sur une échelle restreinte de la population sportive, les étudiants de l’Institut National de 

Formation Supérieure en Sciences et Technologie du Sport. 

Nous rappelons que le but de ces études était de relever les caractères morphologiques 

mesurables et les indices du développement physique les plus importants qui caractérisent 

l’échantillon estudiantin de l’INFS/STS (population sportive et population non sportive).  

Les hypothèses de travail supposaient que la détermination du profil morphotypologique de 

la population estudiantine en sport mettrait en exergue : a. une différence des ces caractères entre 

les deux groupes, toutes disciplines confondue ; b. une différence chez les étudiants par rapport aux 

athlètes de l’élite national ; c. une différence de leur morphotypologie avec leurs homologues 

étrangers  

Dans cette optique et pour aborder le sujet de la détermination du profil morphologique, à 

partir de caractères mesurés, chiffrés et facilement utilisables nous avons réalisé une investigation 

qui nous a permis de présenter les conclusions suivantes :  

 L’évolution du niveau de développement physique entre la population sportive et 

la population non sportive qui composent la population de notre étude met en évidence une 

homogénéité équivalente entre les deux populations. 

 Le  niveau de développement physique de notre population estudiantine par 

rapport à celui des athlètes d’élite met en exergue un niveau moyen, donc une évolution qui 

n’excède pas la valeur estimative  M ± 0.5 , révélant par là, la faible homogénéité morphologique 

des athlètes d’élite.  

 Le niveau de développement physique de la population estudiantine par rapport à 

celui des données des étudiants canadiens, français et belges est estimé bas par rapport à l’échelle 

d’évaluation utilisée. 

Nous concluons que cette approche, nous a permis de répondre qu’il existe une homogénéité 

chez les sportifs algériens, entre eux et par rapport aux athlètes d’élite, mais qui montre des 

différences avec la population homologue étrangère. Partant de là, la perspective est laissée pour 

d’autres investigations horizontales et verticales, plus poussées pour une meilleure prise en charge 

de la détermination du morphotype de l’étudiant en Sport Algérien, ainsi qu’à l’athlète d’élite en 

fonction des niveaux de qualification.  
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  CONTRIBUTION A L’ELABORATION  D’UNE NOUVELLE METHODE  DE        

          PREDICTION ET DE DETECTION DES JEUNES FOTBALLEURS  

                                                    (Jeunes âgés de 12 a 17 ans) 

ETUDE REALISEE AUPRES DES ENTRAINEURS 

Mr: benchhida abdelkader 

Institute d’éducation physique et sportive université de Mostaganem. 

 

RESUME 

 « Il semble donc difficile de prédire longtemps à l’avance la performance sportive future 

d’un jeune pratiquant en se fondant uniquement sur ses résultats précoces. » (J.P.Famose, 1990) 

.Par conséquent, cette étude, a pour but  de savoir comment est menée la sélection  des jeunes 

footballeurs et elle porte sur une population de sportifs, de 30 entraîneurs sur 120, avec deux 

critères d’inclusion (expérience  de joueur, et entraîneur des jeunes catégories) et l’utilisation d’un 

questionnaire simple.  

L’analyse des résultats, démontrent que Les entraîneurs, préfèrent l’observation des joueurs (75%), 

agissent seuls, et ciblent les jeunes talents (75%).  Les qualités techniques et tactiques (75%) sont 

les principaux déterminants de la réussite et leur choix est influence par leur propre expérience 

(75%). Les joueurs de clubs sont les plus vises (75%) et enfin pour être un bon sélectionneur il faut 

avoir une solide formation, et ‘un savoir faire lie a l’évaluation (75%).  

 Cette première étude semble accréditer la présence  d’un modèle de détection  et de sélection  des 

jeunes footballeurs  base sur l’empirisme  et sans fondements scientifiques, ancres sur des logiques 

archaïques  et sur des acteurs influents issus des groupes dominants (anciens joueurs, entraîneurs 

non formes …) « Devant ces difficultés de prédiction sur la performance précoce, s’impose  la 

nécessite  d’analyser les déterminants  de l’efficacité (en sport) et la mesure  de ces déterminants : 

c’est le propre de  la démarche évaluative.  

Mots clés : prédiction, détection, aptitudes, jeunes footballeurs, évaluation.    

إسهبم في بنبء طريقت جذيذة للتنبؤ و إكتشبف صغبر لاعبي كرة القذم 

دراست لذى المذربين  ( سنت 17 إلى 12فئت شببة من  )

:  ملخــص

يظٓش صؼجب في ْزِ انحبنخ تُجأ يستمجم انُتيدخ انشيبضيخ نهشجبة انًًبسط ٔ رنك ثبلإستكبص ػهٗ انُتبئح " 

، ٔ نـذٖ ْذف ْزِ انذساسخ ْٕ يؼشفخ كيفيخ إَتمبء صغبس لاػجي كشح انمذو ٔ ْزا ثٕاسطخ ػًهيخ  "انًجكشح 

انتدشثخ كلاػت  ) ٔ رنك ثإتخبد يؼيبسيٍ نهتأْيم 120 يذسة ػهٗ يدًٕع 30إختجبس يدتًغ سيبضي يتكٌٕ يٍ 

. ٔ إستؼًـبل إستفتبء (سبثك ٔ تذسيت انفئبد انصغشٖ 

ٔ يؼًهٌٕ ػهٗ إَفشاد ٔ يختبسٌٔ انًٕاْت  (% 75 )دساسخ انُتبئح تجيٍ أٌ انًذسثيٍ يفضهٌٕ انًلاحظخ 

ْى انًحذداد الأسبسيخ نهُدبذ ٔ الإختيبس يتأثش  (% 75) انًٓبسح انتمُيخ ٔ انخططيخ  (% 75) انصغبس 

(. % 75) ثتدشثتٓى انخبصخ 

ٔ في الأخيش يستهضو ػهٗ انُبخت أٌ يكٌٕ نذيّ تكٕيٍ خيذ ٔ يؼشفخ  (% 85) إٌ لاػجي انفشق ْى الأكثش إختيبس 

(. % 62) انتمييى     

ْزِ انذساسخ الأٔنٗ تظٓش تٕاخذ ًَٕدج نلإختيبس ٔ الإَتمبء يشكض ػهٗ انتدشثخ ٔ ثذٌٔ لٕاػذ ػهًيخ ، يشثٕط 

. (لذيبء انلاػجيٍ ٔ يذسثيٍ غيش يتكَٕيٍ )ثؼمهيخ لذيًخ    ٔ فبػهيٍ رٔ يكبَخ يُحذسيٍ يٍ طبئفخ يسيطشح 

إصاء ْزِ انصؼٕثخ لإَتمبء انُتيدخ انًجكشح ، يستهضو ضشٔسح دساسخ انًحذداد انفبػهيخ ٔ ليبط ْزِ انًحذداد ٔ " 

 ".ْزِ ْي ييضح انسيشح انتمٕيًيخ

  :المصطلحبث 
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 1. INTRODUCTION 

   « Le football  est la première  religion  dans le monde du sport." (J.Blatter, 2004) et à ce titre, nul 

n’est censé  ignorer  son importance tant sur le plan social, économique ou politique. En effet, «  le 

football n’est plus un simple loisir,  ou simple spectacle, il est devenu un  “enjeu “ économique  et 

un  “ enjeu “ politique. » (S. Haddouche, 2010.) « Lors du match France-Algérie du 06 octobre 

2001, les champions s’appellent, Zidane, Djorkaeff, Viera…Zidane constituait alors, l’icône 

parfaite de cette représentation.» (STAPS 2 /2010, n° 88, p43-60)   

« Ce sport a ensuite constitué  un moyen de résistance. »(Dine ,2002 ; Fates, 2004) ainsi, « en 1958, 

Mekhloufi et neuf autres joueurs d’origine algérienne, membres de la sélection française, 

constituent  l’équipe du FLN, qui devient le symbole du mouvement algérien de libération. » 

(Lafranchi, 1994); ils demeurent,  pour toute une jeunesse,  un modèle à suivre. Le football est 

aussi «  un facteur de structuration qui agit autant sur l'espace réel qu'imaginaire… par les foules 

drainées, par les territoires créés ou renforcés autour des équipes. Le football apporte sa 

contribution à la permanence, à la  pérennité des identités locales qui se revendiquent et 

s'extériorisent à travers les succès sportifs. » (L.Ravenel, 1997)  

     Selon B.Drissi,(2004) «  mises a part quelques performances  singulières (comme la coupe du 

monde 1982,ou les cas  de Morcelli et Boulmerka) imputées plutôt a des situations exceptionnelles  

et non systématisées, le sport a toujours connu un “marasme endémique“ qui selon Rouibi,(1993) 

est attribuable  a l’incohérence du cadre législatif. »   Et hormis les quelques résultats  sur le plan 

régional, et international qui se sont soldées par des participations de l’équipe  d’Algérie, en coupe 

d’Afrique des nations (1990 ,1996 ,2002et 2009) et en coupe du monde (1982, 1986, et 2010) le 

football national n’a jamais atteint sa vitesse de croisière et percer, a l’instar des autres sélections 

africaines qui, elles, jouissent d’une aura et d’un prestige particulier. La domination des joueurs 

africains sur le marché  Européen est significative a ce titre .Il serait fastidieux d’évoquer, à ce 

moment précis, le sujet des jeunes catégories, tant les problèmes inhérents a cette tranche de la 

société sont importants. 

  

2.PROBLEMATIQUE 

 

D’après H. Oussedik «  Comment prétendre  a une évolution positive  du football national lorsque 

l’on constate la déplorable situation des jeunes catégories  et l’absence  de centre de regroupement 

et de formation dans la majeure partie des clubs, et des sélections nationales ? »  

(OUSSEDIK,H., 2006) Plusieurs études consacrées au football ont aboutit a des conclusions 

divergentes mais reflétant une réalité observable, et « il est légitime de se poser des questions quant 

aux causes de ces échecs, …. Ce serait la non utilisation, des apports  de la science  et de la 

technologie  dans le domaine du football qui serait  la principale cause. » (B.Drissi .2004) 

  En premier lieu, un lien s’est établit entre  les phénomènes évoques plus haut et les opérations de  

sélections des équipes nationales. Et nous nous sommes poses de nombreuses questions en ce sens  

et notamment : 

Pour quelles raisons le niveau de la pratique en football est en   relative   régression ? Et à quoi 

sont dus les faibles résultats de nos équipes nationales ?     

Est-ce que le travail, de formation et par  là, de détection et  de sélections des jeunes footballeurs est 

mené de manière efficace ? Plusieurs études consacrées a la détection  et a la prédiction des jeunes 

talents en sport (Leveque, N.2005 Famose, J.P. ,1991   , Goussard, J.P. 2000, …) ont abouti a des 

conclusions divergentes voir même contradictoires dans certains cas, et le problème pose demeure 

l’efficacité des méthodes et l’exactitude des prédictions.  
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3. LES OBJECTIFS 

 

 Et pour mieux aborder ces problèmes, nous avons défini  le contexte  et les sujets à étudier, en 

menant une  enquête  auprès des entraîneurs dans la région Ouest du pays, en optant pour un 

questionnaire simple portant sur la détection en vue de sélectionner les meilleurs joueurs, et nous 

nous sommes demandes comment s’opère cette tache au niveau des jeunes catégories. 

 Cette investigation se voulait être un premier pas  ou étude préliminaire, où il nous importait 

surtout de connaitre le mode de fonctionnement de ces opérations menées par les entraîneurs.  

Et notre objectif était de déterminer les causes des échecs constatées afin de concevoir  plus tard de 

nouveaux outils de travail qui permettraient de mieux évaluer les chances de réussite sportive d’un 

jeune pratiquant.  

  

4. LES HYPOTHESES 

    En entraînement sportif, la question de savoir comment sont menés des choix  pose souvent 

problème,  en raison de la subjectivité des méthodes. En effet chaque entraîneur, a un point de vue 

différent et exerce ses activités seul et d’après son expérience  et son savoir faire. Apres avoir, 

soulevés un certain nombre de  questions il importe à nos yeux d’énoncer les hypothèses suivantes : 

           Si le niveau de jeu et les résultats de nos élites  sont en de ça  de la valeur réelle  du football 

algérien, cela  a une relation avec les choix opérés au sein des différentes  sélections.  

 Et  ni la détection, ni la sélection  des joueurs et a plus forte raisons celles relatives aux 

jeunes catégories  ne sont, a notre avis, complètes et efficaces. Elles sont  réalises  de manière 

intuitive  reposant sur l’expérience  et le “coup d’œil “ de l’entraîneur. 

          Ainsi, on peut affirmer que les méthodes utilisées par les entraîneurs ont un lien direct avec 

les résultats évoques plus haut  et la responsabilité des experts est pleinement engagée. Néanmoins, 

«  l’expérience pratique et les recherches scientifiques  ont montre que même les conditions  idéales   

de préparation assurée par les entraîneurs les plus qualifies ne permettent pas d’atteindre  le plus 

haut niveau à chaque pratiquant s’il n’a  pas les prédis positions     nécessaires et les potentialités 

requises, au départ. «  (A.Sfar, et M. Hosni, 1995!). 

  

5. LA REVUE DE LITTERATURE 

     Dans son ouvrage sur la détection des jeunes  talents GARNERONNE, A., explique que «  La 

tache des sélectionneurs est   de choisir parmi les enfants ceux qui ont un potentiel susceptible 

d’atteindre celui des meilleurs. La prédiction des jeunes talents est faite de manière intuitive 

essentiellement sur les performances des jeunes. L’inconvénient est que cette prédiction repose sur 

l’expérience des entraîneurs, elle est donc difficilement transmissible » , et dans la mesure où il 

s’agira de  déterminer  l’ unité d’analyse que nous projetons d’étudier  ,il peut y avoir, selon le cas 

,plusieurs sortes d’individus  dont il faudra parfois qualifier ou préciser les caractéristiques ;dès lors, 

se pose la question de savoir d’une part,  qui sont ces jeunes  footballeurs ? De bons joueurs, ou de 

simples prétendants doués, présentant des prédispositions ;     sujets précoces, ou bien de jeunes 

enfants normaux et ordinaires qu’il faudra observer et détecter ? Mais«  Le Problème pose par la 

détection est de pouvoir identifier chez un jeune pratiquant, les possibilités  de réussite  dans une 

activité sportive  dès le tout début de son expérience. » (J.P.Famose, 1988.) Ainsi,       «   l’approche 

théorique fondée sur le développement du « talent » génétiquement transmis a suscité de 

nombreuses critiques (Ericsson et al. 1993 ; Howe, Davidson et Sloboda, 1998) et s’est vue 

progressivement remplacer par une approche basée sur un développement de « l’expertise », 

soulignant l’importance de l’environnement (Côté, Macdonald, Baker et Abernethy, 2006 ; Côté et 

Fraser-Thomas, 2007 ; Salmela, 1997 ; Salmela et Durand-Bush, 1994).  
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En effet, Ericsson et al. (1993), en référence à la règle des dix ans de Chase et Simon (1973), 

montrent qu’un sportif atteint la performance experte après dix ans minimum de pratique délibérée, 

c’est-à-dire après dix ans d’une « activité hautement structurée dont le but est d’améliorer la 

performance. »  «  On dit  par exemple, qu’il faut plus de dix ans  pour former un champion en 

tennis. » (J.P.Famose ,1988.)  

  Mais (d’après Macquet, A.C. et Fleurance, P.), il est cependant « difficile de définir l’expertise » 

« car l’enfant ne peut pas être considéré comme expert, en référence à la règle des dix ans » (Chase 

& Simon, 1973) certains spécialistes, ont tendance à privilégier le concept de talent pour évaluer les 

possibilités  et les chances de réussite sportive chez l’enfant. Ainsi, des   études récentes dans les 

domaines de la psychologie et de l’éducation on démontre que les enfants ont en général, des 

besoins et des orientations identiques, cependant, certaines observations «  font état de 

caractéristiques communes aux enfants à haut potentiel, bien qu’on ne les retrouve pas forcément 

toutes à la fois chez le même individu «  (D.Jachet, 2003 .J.C.Terrassier, 2006.) 

La formation en général, permet à chaque jeune joueur de s’épanouir quelque soit ses capacités et 

ses prédispositions, sauf que les jeunes footballeurs n’ont pas les mêmes prédispositions, et que par 

conséquent, les résultats et la réussite ne peuvent pas être identiques pour tous ses jeunes 

prétendants. Et, «  un athlète peut posséder un certain talent pour son âge mais ne plus faire preuve 

d’aptitude spéciale quelques années plus tard. » (A.Garnerone, d’après, Durand ,1987 et Hahn, 

1991.)  Cela dit, ayons à l’esprit que la titularisation (voir la sélection) concerne tous les joueurs de 

football (quel que soit leur niveau), et constitue un objectif majeur voire « vital » (Leveque,2005). 

« La détection des jeunes  talents, permet d’évaluer a long terme les chances de réussite d’un jeune  

pratiquant, elle diffère de la sélection qui est quant à elle, une prédiction à court terme ».   

 (J.P.Goussard et  Z.Labsy. Janvier, 2000)  

La sélection sur la base du « regard de l’entraîneur » est sujette à critiques. On peut en effet lui 

reprocher d’être subjective et basée sur l’instinct, d’être une évaluation erronée ou, dans le pire des 

cas, de faire la part belle aux traitements de faveur. (Zahner, L. et Babst H., 2003)  

 D’autant plus qu’Il est par ailleurs admis que certains  joueurs soient directement sélectionnes sur 

recommandation d’un entraîneur, d’un dirigeant ou d’après les éloges d’un journaliste. Toutefois, «  

Si pour certaines disciplines individuelles ,comme l’athlétisme ou la natation ,il est plus pratique 

d’évaluer les différentes qualités techniques et les capacités physiques  ,grâce aux tests spécifiques , 

facilement mesurables , il s’avère par contre ,très difficile pour un entraîneur en sport  collectifs  de 

les mesurer avec beaucoup d’objectivité  … les sports collectifs posent plus de problèmes que les 

sports individuels ,et ne proposent de ce fait pas de solutions rapides  et ne permettent pas une 

élimination directe. » (J.P.Goussard et Z .Labsy, janvier 2000).  

En ce qui  concerne les jeunes joueurs le travail effectue par les entraîneurs, demeure aléatoire et ne 

revêt pas de caractère scientifique, car se basant sur des considérations à la fois personnelles et 

subjectives. Les personnes chargées d’exécuter ces taches, représentent notre seconde unité 

d’observation et qu’il va falloir déterminer avec précision : ce sont les experts (techniciens, 

entraîneurs, spécialistes du football) a qui on reproche, à tort ou à raison, les choix effectues, la 

manière de faire et souvent leur qualification et leur compétences 

Dans son approche expérimentale, BORIS VALLEE ,observe que, «les conduites sociales 

d’évaluation, procédures « obligées » dans toute forme d’organisation (Beauvois, 1976 ; Pansu 

Beauvois, 2004), contribuent à l’élaboration d’un jugement sur la valeur d’un individu dans un 

contexte donné. » s’agissant de l’évaluation des  jeunes talents en sport, Rosnet (2005) remarque 

« que les sportifs invités à répondre à des questionnaires dans le cadre de sélections sportives 

auraient tendance à se montrer sous un jour favorable. » 
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et dans sa démarche il précise que « dans notre esprit, la sélection par titularisation doit être 

différenciée d’une sélection par intégration et de la détection (voir Wolff & Grosgeorge, 1998). La 

première est une situation de composition d’équipe, la deuxième une constitution de groupe (à 

l’entrée d’une section sportive par exemple), la troisième une procédure visant à repérer les joueurs 

présentant des aptitudes à la pratique du football de haut niveau .Donc, la prédiction de la 

performance  a partir des résultats précoces, a ce niveau, s’avère très difficile. Elle n’est 

possible « avec un risque convenable d’erreurs que si le pronostic se base sur une performance 

réalisée dans un âge proche de sa maturité d’athlète. »   En sport, « l’évaluation est la mesure de 

l’état dans lequel se trouve un sujet a un moment de sa vie", mesure qui rapportée a des grands 

standards nationaux ou internationaux permet de déceler les déficiences ou les points forts de 

chacun. »(G.Cazorla, 1980.) Ainsi, l’opération visant a évaluer et a juger un jeune dans une 

situation bien déterminée ne peut être réalisée par un novice, elle implique une connaissance 

parfaite du sujet et du contexte dans lequel elle se déroule ; elle « renvoie à des compétences 

particulières, préalablement mises à jour. »Ainsi, « L’expert est celui qui réalise des actions 

acceptables pour lui et adaptées a l’environnement. »D’autre part « Les étude sur l’évaluation des 

bases de connaissances des experts (e.g. Williams& David (1995) ont montré l’importance des 

connaissances et des raisonnements  tacites dans la résolution de problèmes, des performances très 

élevées dans un domaine donné. », on peut dire également, que « L'expert "recruteur", c'est à dire 

quelqu'un dépositaire d'une  expérience et d'un savoir faire dans l'activité, doit faire face à d'autres 

logiques internes de l'activité autre que les aptitudes et capacités du jeune praticien comme la 

lecture du jeu, l'esprit d'équipe, l'habileté technique et  tactique, etc. »(J.P.Goussard,2000.) 

     Enfin, « le choix de l’entraîneur  peut être   guidé par des motifs a priori objectifs et rationnels. 

Afin de constituer leur équipe, les entraîneurs peuvent s’appuyer sur des éléments directement liés 

aux compétences et aptitudes du joueur. Des exigences « de terrain » sont ainsi évaluées et 

améliorées à l’aide de « tests standardisés » et scientifiquement élaborés . »  (par exemple, le Vam-

eval, Cazorla Léger, 1993). Parallèlement, les joueurs de football doivent posséder ou se doter 

d’une          «  aisance Technique » qui peut, elle aussi, faire l’objet d’une évaluation (jonglage, 

parcours à réaliser 

en un minimum de temps, techniques défensives et/ou offensives). Ces épreuves sont très largement 

Employées dans le milieu du football (lors des sélections de la Fédération Française de 

 Football, dans les clubs, ou encore « à l’entrée » des structures type section-sportive ou centre de 

formation)).(V allee ,B.2008)  

    Dans ces travaux sur le football algérien , DRISSI ,B. confirme ce qui précède en affirmant 

que «  La performance en football étant la résultante des facteurs physique, technique, tactique et   

psychosociologique, la satisfaction aux normes actuelles du football moderne de chacun de ces 

facteurs est une exigence, avec, toutefois le respect des spécificités inhérentes à chacun des pays, 

des régions, des continents »il poursuit en indiquant dans son hypothèse que « le football algérien 

n’est en conformité avec les pré requis de la pratique du football moderne, ni au niveau de l’élite 

(adultes), ni au niveau des jeunes. » 

D’autres études, consacrent  une importance significative aux problèmes relationnels  et notamment 

a la relation entraineur –entraine, «  Être non sélectionné s’apparente à « une véritable mise à mort 

des joueurs non élus (Lévêque, 2005, p. 159). Au-delà de cette mort symbolique, il suffit également 

de constater les conséquences négative que supporte la relation entraîneur-joueur lorsque ce dernier 

ne fait pas régulièrement partie de la composition d’équipe (Crevoisier, 1995 ; Munroe, Albinson 

&Hall, 1999 .) 
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6. MOYENS ET METHODES  

         6-1    Echantillon 

 Notre choix découle  d’un certains nombre de paramètres  parmi lesquels, notre vécu d’ancien 

athlète et surtout notre parcours d’entraîneur de football, ainsi, notre étude a porte sur une 

population de sportifs (30 entraîneurs de football sur les120 cibles) dont la majorité  a une 

expérience a la fois de joueur et d’entraîneur, et Cette recherche a été menée auprès d’un 

échantillon (25%) de la population initiale en tenant compte  de critères d’inclusion lies a notre 

thème de recherche ,le premier critère étant  l’expérience de joueur et d’entraîneur, le second critère 

relatif a l’encadrement, des jeunes catégories : des minimes aux juniors. 

                                                          
Nombre 

d’entraineurs 

Diplômes    et     titres  en entrainement  sportif                       

 

 

 

 

Doctorat 

Magistère 

 

 

conseiller 

licence 

Technicien 

 

          Entraineurs                                                                           

 

 3°degré 

 

2°degré 

 

1°degré 

 

Non diplômé 

          

               24 02 

 

      02      01    03 

 

    08       08  

 

                                                               Tableau n°1 
Tableau de répartition des entraineurs en fonction des diplômes. 

              

Le tableau  n°1 nous informe surale niveau de formation des entraineurs sollicites : 

   -un premier groupe(15%)ont suivi des études supérieures dans le domaine de l’entrainement   

sportif . 

   -un second groupe (45%)ont une formation d’entraineur. 

   -enfin (30%) ne sont pas formes. 

 
 ANNEES   D’ANCIENNETE EN TANT QUE JOUEUR ET  

ENTRAINEUR 

 

Nb d’entraineurs 24 

De 0 a5ans  De 05 a10ans De 10 a15ans De 15 à20ans 20ans et plus 

En tant que joueur 02  04 04 06 08 

       

En tant qu’entraineur 01  03 02 06 12 

Tableau n°2  
Répartition des entraineurs en fonction de leur ancienneté 

 

Le tableau n°2nous informe sur l’expérience de l’échantillon : 

            -(75%) des entraineurs ont une grande expérience entant qu’entraineur (+de15ans) 

            -plus de la moitie (55%) ont pratique le football plus de15annees. 

                         

 6-2 Outils de recueil de données  

Nous avons utilises un questionnaire écrit comprenant 16 questions avec des réponses précises que 

l’entraîneur choisira .Le déroulement de l’opération s’est effectue durant une période de 15 jours, 

sous forme  de discussion en tête a tête, sur les lieux de travail et après les explications d’usage, 

chaque entraîneur, a répondu aux questions  et sur les 30  seuls 24 questionnaires ont étés récupères 

et exploites.  
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Notre matériel d’investigation est constitue par le questionnaire ainsi que par des notes prises lors 

des contacts avec les personnes ciblées ; En complément, nous avons aussi exploité les documents 

trouvés sur Internet. 

 Les questions ont portes sur les moyens et méthodes utilises pour effectuer le choix des joueurs ;Le 

mode d’action, les objectifs, la durée de l’opération ; les références, et la qualité du travail 

accomplit et enfin le profil du sélectionneur et le degré de réussite ont été les principaux éléments 

de ce questionnaire. La garantie de confidentialité 

(Nom, fonction et lieu d’exercice) a favorisé l’expression de propos libres, pour preuve les 

documents remis  a l’enquêteur .Les questionnaires  ont été réceptionnés  pour être saisis et traites.  

7. RESULTATS 
  

0%

10%

20%

30%

40%

50%

60%

70%

80%

METHODES OPPORTUNITE MODE ACTIONS

Réponse  A

Réponse  B

Réponse  C

 
    

Figure  n° 1. 
                                 Représentation  graphique des réponses aux questions n°1à 6 

 

Réponse 1 : METHODES 

 

Les réponses obtenues indiquent que le choix des experts repose sur l’observation (75%) 

Mais aussi sur l’avis des entraineurs (50%) et des coéquipiers et des journaux (25%) 

 

Réponse 2 : OPPORTUNITE 

Pour sélectionner, les jeunes joueurs, les entraineurs préfèrent les matches amicaux (75%) le suivi 

durant la saison (25%), d’autres au cours de rencontres officielles (12 ,5%) 

 

Réponse 3 : MODE 

La plupart des entraineurs agissent seuls (62%)  d’autres travaillent en groupe (37%). 

 

Réponse 4 : ACTIONS  
 Les entraineurs estiment que, Les actions menées (détection, sélection) sont très en deca des 

normes internationales (50%), Que c’est mieux que rien (25%), alors que d’autres pensent que c’est 

un travail appréciable (12,5%) 
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                                                                         Figure n°2. 

                           Représentation  graphique des réponses aux questions n°7 à 11. 

 

 

Réponse 7 : ORIGINE 

 Les joueurs observes proviennent le plus souvent des clubs (75%) du système scolaire (25%) et des 

groupes non structures, quartiers par exemple (12,5%) 

 

 

Réponse 8 : DETERMINANTS 

Pour les sélectionneurs, les qualités techniques et tactiques sont essentielles (75%) viennent ensuite 

les qualités physiques (25%) et enfin les qualités humaines (12,5%)  

 

Réponse 9 : BUTS 

Les objectifs poursuivis demeurent l’orientation vers les clubs (75%) envers les sélections 

nationales (25%)et enfin pour évaluer le travail débrase réalise (12,5%) 

 

Réponse 10 : INFLUENCE 

le choix des entraineurs repose sur leur intuition (75%) mais aussi sur leur expérience de joueur et 

d’entraineur (25%) et sur leur capacités(25%) 

 

 

En résume les résultats, démontrent que Les entraîneurs, préfèrent l’observation directe des joueurs 

(100%), sur le plan technique  et tactique (87,5%), ils  se basent sur l’observation directe (100%). 

Ils agissent seuls, et leur objectif est la découverte de jeunes talents (75%). c’est la qualité technique 

et tactique (100%) qui détermine  la réussite d’un jeune joueur ; et leur choix est influence par leur 

intuition (75%) et leur propre expérience. le suivi a long terme et la discrétion sont  les meilleur 

moyens pour mieux choisir (75%). Les joueurs les plus observes sont issus des clubs et le choix 

définitif s’opère après une  seule observation (75%); le travail accompli est en de ça des 

potentialités existantes  et la formation et le suivi  sont les principaux déterminants de la réussite 

(75%)  enfin pour être un bon sélectionneur il faut avoir une solide formation, une grande 

expérience le sens de l’observation et ‘un savoir faire lie a l’évaluation (87,5%). 
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8. DISCUSSION  
 Cette première étude semble accréditer la présence  d’un modèle de détection  et de 

sélection  des jeunes footballeurs  base sur l’empirisme  et sans fondements scientifiques, ancres sur 

des logiques archaïques  et sur des acteurs influents issus des groupes dominants (anciens joueurs, 

entraîneurs non formes …) 

Ainsi se confirment ce qui a été perçu des le départ, comme inapproprié, et nos lectures 

préliminaires, nous ont rassures quant à l’existence  d’importantes controverses  sur la question du 

rôle des experts (éducateurs, entraîneurs, managers, et sélectionneurs) dans la pertinence des 

prédictions. On parle de possibilités et cette absence de certitude ,fait que  « Ce travail s’apparente 

beaucoup plus a un pari, qu’a une prédiction scientifique » ,et       « bien que l’intuition de 

l’entraîneur soit un élément important et souvent crucial dans l’évaluation des talents ,les méthodes 

citées ci-dessus,( et que nous avons évoquées )sont souvent imprécises , elles peuvent juste 

confirmer l’ impression  de l’entraîneur . Ainsi, «  un athlète peut posséder un certain talent pour 

son âge  mais ne plus faire preuve  d’aptitude spéciale quelques années plus tard. » (A.Garnerone, 

d’après, Durand ,1987 et Hahn, 1991.)  L’examen détaillé de l’ensemble des données recueillies 

(formation, diplômes, expérience)    aide à comprendre le raisonnement et les difficultés des 

entraineurs, et « Devant ces difficultés de prédiction sur la performance précoce, s’impose  la 

nécessite  d’analyser les déterminants  de l’efficacité (en sport) et la mesure  de ces déterminants : 

c’est le propre de  la démarche évaluative. »(A. Portes, 1989.) D’autre part, l’analyse des résultats  

de l’enquête menée, permet quant a elle de clarifier davantage la situation inhérente a la pratique en 

matière de formation, de détection et de sélection  des jeunes footballeurs. Ainsi, l’absence de 

méthode, et le mode opératoire  suivi,  font que le travail individuel des entraineurs est basé 

uniquement sur l’observation, sans suivi  ni continuité, d’une part, et que l’action menée dont le but 

principal est le recrutement et l’orientation vers les clubs, touche une infime partie des véritables  

potentialités. Le choix effectue reposant sur l’aisance technique du joueur et sur    l’intuition de 

l’expert, confirment les propres dires des entraineurs qui affirment que  le travail effectue n’est pas 

efficace et cela confirme  les hypothèses énoncées plus haut. Nous pouvons affirmer qu’en matière 

de sélection et de prédiction, il demeure encore très difficile de nos jours d’atteindre des résultats 

significatifs sans méthodes ni outils scientifiques appropriées, que sont les tests 

En conclusion, La prédiction en sport concerne  des sujets jeunes , qui sont en pleine croissance , 

donc nous devons attacher une grande importance  à la relation  ou à l’interaction  qui peut exister  

entre la performance motrice  que nous devons  évaluer  et la croissance de ces jeunes individus . 

Dans notre étude  s’établit un lien entre  la qualité  du choix  des sélectionneurs , et les résultats  

observes sur le terrain  et plus particulièrement , les déperditions  des jeunes espoirs et cela  devrait 

contribuer, sans aucun doute , a apporter un éclairage nouveau  sur certaines de ces controverses . 

Enfin et bien que le travail réalisé à ce jour soit utile, il faut déterminer un certain nombre de 

recommandations qui facilitera, le travail des experts et notamment : 

- une méthode de  détection  et de sélection  

-pour évaluer, il faut établir une échelle de valeurs  

-favoriser le travail d’équipe  

-définir des critères de sélection 

-il faut recueillir  et analyser les données avant l’évaluation finale 

-il est recommandé de favoriser le recours systématique aux tests dans toute forme de      

   Sélection. 
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QUESTIONNAIRE  DE RECHERCHE   SUR LA METHODE UTILISEEE PAR LES   EXPERTS   

(ENTRAINEURS, SELECTIONNEURS …) DANS LA DETECTION LA PREDICTION  ET LA SELECTION DES 

JEUNES FOOTBALLEURS 

 

 MOYENS ET METHODES 

*  (comment ?quand ?avec qui ?) 

1. Comment faites –vous pour choisir un jeune joueur en vue de sa sélection (méthodes) : 

        a-suite a une observation   sur le terrain ? 

        b- ou d’après ce que disent de  lui   son ou  ses  entraîneurs ? 

        c-  ses  coéquipiers, les journaux ? 

2. Quand procédez vous au choix (moment) : 

       a – au cours des matches amicaux ? 

       b -lors d’une rencontre officielle ? 

       c - en opérant un  suivi pendant une saison ? 

 3. Est ce que votre action est structurée  sur le plan humain (mode) : 

       a - Agissez vous seul ? 

       b - Travaillez vous en groupe ? 

       c- autre ? 

4. pensez-vous que le travail réalise en matière de détection, de prédiction et de  sélection est 

(actions) : 

       a - un travail appréciable ? 

       b- c’est mieux que ne rien faire ? 

       c-cela n’a aucune valeur, tout reste à faire. ? 
OBJECTIFS ET PROFIL DU SELECTIONNEUR 

 (qui ?quoi ?, et pourquoi ?) 

5. Qui sont ces jeunes joueurs que vous observez(origine) : 

        a -   Des joueurs de clubs ? 

       b-    Des scolaires ? 

       c -   Des jeunes de quartiers ? 

6. Quels sont les éléments que vous observez et qui  permettent de prédire  la réussite  d’un  jeune  

joueur(determinants)est-ce,ses : 

      a  -qualités physiques ? (taille, musculature,)  

      b – qualités technico-tactiques ? (touche de balle, adresse, placement, vision)        

      d - qualités humaines ? (solidarité, son calme, meneur,) 

7. Pour quelles raisons procède- t –on  à ces opérations de détection  de prédiction  et de  sélection  

ce pour(buts) : 

       a - évaluer le travail de base, et les   potentialités du  football national ? 

        b-  mieux orienter les jeunes et les préparer a une carrière professionnelle ? 

       c -  alimenter les différentes sélections, locales, régionales et nationale ? 

  8. D’âpres  vous qu’est-ce qui devrait influencer notre choix en matière de détection et de 

sélection(influence) 

      a  -notre expérience de joueur ? d’entraîneur ? 

      b  - notre intuition ?  

      c  - nos connaissances, notre formation ? 
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Dynamique de la charge d’entraînement au cours d’un macrocycle (semi – annuel) chez des 

judokas féminins juniors/ seniors. 

Dynamic of training a macro cycle (semester) in female judoistes juniors. 

MAHDAD. AZZOUZ Dalila 

Lycée Sportif National de DRARIA, BP 71. 

ENS/STS de Delly – Ibrahim El – Biar, Alger 

 

Résumé  

Cette étude consiste à distinguer l’effet d’un programme d’entraînement intensif moins volumineux 

par rapport à un autre programme moins intensif et plus volumineux, chez des judokas féminins 

juniors et seniors afin d’observer les particularités d’évolution de leurs performances en fonction de 

ces deux types de charge. 

L’investigation a porté sur quarante (40) sujets dont, vingt (20)  de niveau international (F1) suivent 

un programme d’entraînement intensif et moins volumineux et vingt (20)  de niveau national (F2) 

suivent un entraînement moins intensif et plus volumineux. Pour l’évaluation de l’effet des deux 

programmes, nous avons opté pour une batterie de tests physiques généraux et spécifiques durant 

les différentes périodes du macrocycle. (S1, S2, S3). 

Les résultats de notre étude montrent des différences statistiquement significatives entre (S1 – S2), 

(S2 – S3) et (S1 – S3) concernant les tests physiques généraux et spécifiques chez le  groupe de 

niveau international (F1), ces différences restent moins significatives chez le groupe de niveau 

national (F2). 

La comparaison entre les deux groupes dévoile des performances meilleures chez le groupe de 

niveau international (F1) lors de la seconde (S2) et la troisième (S3) évaluations dans l’ensemble 

des tests physiques. Quant au pourcentage de progression il est nettement supérieur chez le groupe 

de niveau international (F1) comparé au groupe de niveau national (F2). 

Les performances réalisées lors des tests physiques généraux et spécifiques durant la seconde et la 

troisième évaluations semblent être influencées par l’intensité des exercices, résultats traduit par 

l’effet très prononcé d’une charge d’entraînement intensive et moins volumineuse sur l’amélioration 

des performances chez des judokas féminins à une charge d’entraînement volumineuse et moins 

intensive (Antzembeger, 1991). 

Mots : judo, entraînement, charge, intensité, volume, macrocycle, judoka féminins. 

 

Summary  

The aim of this study is to compare the effect of an intense and less voluminous training program 

and an another one which is less intense and more voluminous,  in junior female judokas and senior 

in order to observe the particularities of their performance evolution regarding this patterns of 

charge.  

The investigation concern  fourty (40) judokas, among them 20 females belonging to international 

level (f1) and following an intense and less voluminous training program, and twenty (20) 

belonging to national level (f2) following a less intense and voluminous training program. 

To evaluate the evolution and the comparison between this two groups international level (f1) and 

national level (f2), we have elaborated a battery of physical and specific tests in differents periods 

of macrocycle. 

The results of our study have shown significative statistical difference between (S1-S2),(S2-S 3) 

and (S1-S3) concerning general and physical tests in the group of international level(F1). 

This difference stay less significative in the groupe of national level(F2).  
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The comparison between the two groups has revealed better performance in the group of 

international level(F1) during the second (S2) and the third evaluation(S3) in the physical tests. But 

the percentage of progression is higher in the group of international level(F1) compared to the 

group of naional level(F2). 

The realized performances in general and specific tests during the second and third evaluations 

seem influenced by exercises intensity.  

The improvement result observed is explained by the high effect of an intensive and least volume 

charge in female judokas comparing to less intensive and more voluminous training charge. 

Key words : judo, training, charge, intensity, volume female, judokas.  

 

Introduction 

De nos jours, nous pouvons apprécier des victoires, des performances, des records et des exploits 

atteints par des athlètes grâce au nombre croissant des recherches réalisées dans les domaines des 

sciences du sport et de la théorie et méthodologie de l’entraînement. Cependant, les études ayant 

traités la dynamique de l’amélioration des capacités physiques et de l’évolution des performances 

chez les filles judoka demeurent rarissimes, ce qui justifie l’opportunité de notre présente recherche. 

Certes, il existe des différences notables entre les garçons et les filles du point de vue organique et 

fonctionnel. Néanmoins, les facteurs déterminant la performance chez les féminines en judo restent 

les mêmes que pour les judokas masculins, à savoir les qualités musculaires d’une part et les filières 

énergétique d’autre part. de plus, les méthodes de développement sont également les mêmes quel 

que soit le sexe. Il en est de même au niveau de la récupération. Mais des variations individuelles 

sont à prendre en compte (chez les garçons et chez les filles). Il semble que l’entraînement physique 

des féminines en judo ne diffère pas de celui des hommes au niveau des formes de travail, par 

contre ce qui marque la différence est le type de la charge (Antzembeger, 1991). 

Notons que la fille est moins forte que le garçon à cause de sa masse maigre moindre et au taux 

faibles en testostérone, sa petite composition corporelle induit un VO2max  (volume d’oxygène 

maximal) moindre que celui des garçons (Weineck, 1998). Pour ce, nous pensons qu’elle ne doit 

pas subir le même entraînement que celui des garçons ; selon Antzembeger (1991), les filles 

devraient subir un entraînement intensif et moins volumineux que celui des garçons à un niveau 

équivalent. Par rapport aux garçons, une plus grande intensité et un volume moindre de la charge 

d’entraînement peuvent-ils être adaptés à des judokas féminins 15 et 17 ans? Peuvent-ils améliorer 

leurs performances ? 

Dans ce contexte, l’objectif de notre travail consiste à distinguer l’effet d’un programme 

d’entraînement intense et moins par rapport à un autre programme moins intensif et plus 

volumineux, chez des judokas féminins juniors et seniors afin d’observer les particularités 

d’évolution de leurs performances en fonction de ces deux types de charge. 

A cet égard, notre  démarche consiste d’abord en le recueil d’un maximum de données 

bibliographiques relatives à notre thème et notamment celles qui ont trait à l’analyse de la discipline 

judo en déterminant ses exigences physiques, physiologiques, techniques et psychologiques, ainsi à 

l’étude des caractéristiques et particularités des féminines et entre autres d’un point de vue 

physique, morphologique, anatomique. Après cela, il nous sera facile de vérifier l’effet des deux 

types d’approche préparatoires (deux types de charge) sur la dynamique d’une évolution des 

performances d’évaluation des qualités physiques générales et spécifiques. 
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Méthodes  

Sujets : notre étude a porté sur un échantillon de quarante (40) judokas, dont vingt (20) de niveau 

international  (F1) et vingt (20) de niveau national  (F2).  

Les sujets du groupe (F1) s’entraînent  de 6 à 7 fois par semaine, le volume moyen d’une séance est 

de 90 minutes. Les sujets du groupe  (F2) s’entraînent de 6 à 7 fois par semaine, le volume moyen 

d’une séance est de 120 minutes.  

Tous les sujets étaient volontaires et ont signé un consentement éclairé. Leurs caractéristiques 

physiques sont représentées sur le tableau 1. 

 

Tableau 1 : caractéristiques physiques chez les deux groups de judokas filles : 

 Nombre des sujets Age (ans) Poids (kg) Taille (cm) 
Nombre d’année 

de pratique 

N.I 

(F1) 
20 

20,30 

± 0,11 

59,50 

± 0,39 

1,62 

± 0,02 

12,32 

± 0,8 

N.N 

(F2) 
20 

21,40 

± 0,10 

58,40 

± 0,42 

1,64 

± 0,02 

11,30 

± 0,05 

   * ** * 

 

Valeurs moyennes ± SEM, N.I (F1) : niveau international filles, N.N (F2): niveau national filles. * 

différence statistiquement significative à P < 0,05, ** à P < 0,01, *** à P < 0,001 entre les groupes. 

  

Protocole expérimental 

 

Les premiers tests se sont déroulés au début de la période préparatoire à l’étape de préparation 

physique générale (P.P.G), la seconde évaluation s’est déroulée vers la fin de l’étape de préparation 

physique spéciale (P.P.S)  et le début de la période compétitive. La dernière évaluation s’est 

déroulée vers la fin de la période compétitive. Pour effectuer ces tests dans de bonnes conditions et 

sans contraintes pour leurs fiabilités nous avons pris en charge les points suivants : 

- Echauffement spécifique avant chaque test. 

- Un contrôle médico-sportif. 

- Réalisation des tests en dehors des séances d’entraînement afin de ne pas influencer sur l’objectif. 

 

Les tests utilisés dans notre étude sont : 

- Sprint de 60 mètres permet d’évaluer la vitesse maximale. 

- Test de Cooper de 12 minutes permet d’évaluer l’endurance. 

- Test du développé couché pour évaluer la force maximale des membres  supérieurs. 

- Test du ½ squats, pour l’évaluation de la force maximale des membres inférieurs. 

- Test du développé couché pour évaluer l’endurance force. 

- Test du ½ squats, pour l’évaluation de l’endurance force. 

- Tests des pompes en 20 S pour évaluer la force vitesse des membres supérieurs. 

- Tests de flexions de jambes en 20 S pour évaluer la force vitesse. 

- Test de dégagement du kumi – kata a pour objectif l’évaluation de la force explosive spécifique en 

judo. 

- Test de dégagement de l’immobilisation a pour objectif d’évaluer la force maximale spécifique. 

- Test nage komi (projection) permet d’évaluer la vitesse spécifique. 
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- Test de 6 Randoris de 5 minutes permet d’évaluer l’endurance spécifique en judo. 

- Test de 5 « shiaï » de 2 minutes permet d’évaluer la qualité de puissance spécifique. 

Calculs statistiques  

Tous les résultats ont été exprimés en valeurs moyennes ± SEM. Les données relatives aux 

caractéristiques anthropométriques, performances des tests généraux et tests spécifiques ont été 

comparées à l’aide du t test de student apparié et non apparié, respectivement. Nous avons aussi 

calculé la cadence de progression pour vérifier l’amélioration des performances réalisées par les 

deux groupes entre chacune des évaluations (S1 – S2), (S2 – S3) et (S1 – S3). 

La limite de la signification statistique est fixée à P < 0,05. 

Résultats 

Une grande similarité est enregistrée lors de la première évaluation (S1) entre les groupes (F1) et 

(F2) concernant la force maximale des membres supérieurs, l’endurance force des membres 

supérieurs et inférieurs ainsi que la force vitesse des membres supérieurs. La seconde évaluation 

(S2), nous remarquons une différence statistiquement significative à P < 0,01 entre les deux groupes 

(F1) et (F2) relative aux membres supérieurs. 

Par ailleurs, des différences à P < 0,001 sont observées respectivement sur les membres inférieurs et 

supérieurs dans la troisième évaluation. 

Les valeurs moyennes des performances réalisées lors des tests spécifiques, le test du dégagement 

du Kumi-Kata, dégagement de l’immobilisation, le Nage-Komi, le Randori et le Shiaï ne font 

ressortir  aucune différence  entre les groupes (F1) et (F2) lors de la première évaluation(S1), Par 

contre, des différences statistiquement  significatives à P < 0,01 sont observées lors de la seconde 

évaluation (S2) et à P < 0,001 dans la troisième évaluation (S3) ont été enregistrées entre les mêmes 

groupes. 

Chez les deux groupes (F1) et (F2), nous distinguons une grande similarité entre les valeurs 

moyennes des comparaisons (S1-S2) et (S2-S3). Cependant, une différence statistiquement 

significative à P < 0,001 est observée entre la comparaison (S1-S3). D’autre part, une différence de 

P < 0,01 est notée lors des comparaisons (S1-S2) et (S1-S3) chez le groupe (F1).   

 

Figure n° 1 : Valeurs moyennes des performances du test des développés couchés pour évaluer la 

force maximale des membres supérieurs chez les filles (F1) et (F2) 

Valeurs moyennes ± SEM. (Kg) : kilogrammes. F1: Filles de niveau international. F2 : Filles de 

niveau national. §: Différence de valeurs moyennes statistiquement significatives à p˂0.05 entre 

(S1-S2) et (S2-S3) chez le groupe (F1) et (S1-S2) chez le groupe (F2). §§ : Différence de valeurs  
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moyennes statistiquement significatives à p˂0.01 entre (S1-S3) chez le groupe (F1) et (S2-S3) chez 

le groupe (F2). §§§ : Différence de valeurs moyennes statistiquement significatives à p˂0.001 entre 

(S1-S3) chez le groupe (F2). * : Différence de valeurs moyennes statistiquement significatives à 

p˂0.05 entre les deux groupes (F1) et (F2). ** : Différence de valeurs moyennes statistiquement 

significatives à p˂0.01 entre les deux groupes (F1) et (F2).  

 

Fig

ure 

n° 

2: 

Val
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du test de développés couchés pour évaluer l'endurance de force des membres 

supérieurs chez les deux groupes de Filles (F1) et (F2). 

Valeurs moyennes ± SEM. F1: Filles de niveau international. F2 : Filles de niveau national. §: 

Différence de valeurs moyennes statistiquement significatives à p˂0.05 entre (S1-S2) chez le 

groupe (F1). §§ : Différence de valeurs moyennes statistiquement significatives à p˂0.01 entre (S2-

S3) chez le groupe (F1) et (S1-S2) et (S1-S3) chez le groupe (F2). §§§ : Différence de valeurs 

moyennes statistiquement significatives à p˂0.001 entre (S1-S3) chez le groupe (F1). * : Différence 

de valeurs moyennes statistiquement significatives à p˂0.05 entre les deux groupes (F1) et (F2).  
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Figure n° 3 : Valeurs moyennes des performances du test  de dégagement du Kumi-Kata, pour 

l'évaluation de la force explosive chez les deux groupes de Filles (F1) et (F2). 

Valeurs moyennes ± SEM. (S) : secondes. F1: Filles de niveau international. F2 : Filles de niveau 

national. §§ : Différence de valeurs moyennes statistiquement significatives à p˂0.01 entre (S2-S3) 

chez le groupe (F1). §§§ : Différence de valeurs moyennes statistiquement significatives à p˂0.001 

entre (S1-S3) chez le groupe (F1). ***: Différence de valeurs moyennes statistiquement 

significatives à p˂0.001 entre les deux groupes de filles (F1) et (F2). 

 
Figure n°4 : Valeurs moyennes des performances du test de l'immobilisation "Yoko Shio Gatame", 

pour évaluer la force maximale spécifique en Judo chez les deux groupes de Filles (F1) et (F2). 

Valeurs moyennes ± SEM. (S) : secondes. F1: Filles de niveau international. F2 : Filles de niveau 

national. §§§ : Différence de valeurs moyennes statistiquement significatives à p˂0.001 entre (S1-

S2) et (S1-S3) chez le groupe (F1). ***: Différence de valeurs moyennes statistiquement 

significatives à p˂0.001 entre les deux groupes de filles (F1) et (F2).  
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Figure n°5 : Valeurs moyennes des performances du test de Nage-Komi, pour évaluer la vitesse 

spécifique en Judo  chez les deux groupes de Filles (F1) et (F2). 

Valeurs moyennes ± SEM. (S) : secondes. F1: Filles de niveau international. F2 : Filles de niveau 

national. § : Différence de valeurs moyennes statistiquement significatives à p˂0.05 entre (S2-S3) 

chez les deux groupes de filles (F1) et (F2). §§ : Différence de valeurs moyennes statistiquement 

significatives à p˂0.01 entre (S1-S2) chez le groupe (F1) et (S1-S3) chez le groupe (F2). §§§ : 

Différence de valeurs moyennes statistiquement significatives à p˂0.001 entre (S1-S3) chez le 

groupe (F1). **: Différence de valeurs moyennes statistiquement significatives à p˂0.01 entre les 

deux groupes de filles (F1) et (F2).  

Discussion 

Les valeurs moyennes de l’âge, du poids, de la taille et du nombre d’années de pratique dévoilent 

une grande similarité entre les deux groupes. Les résultats obtenus lors de la première évaluation 

des qualités physiques générales et spécifiques, témoignent d’une grande ressemblance des 

performances entre les deux groupes. Cela signifie que les deux groupes ont débuté la saison avec 

un niveau initiale similaire ce qui nous a permis par la suite de mieux observer l’évolution du 

groupe (F1) par rapport à celle du groupe (F2) favorisant une bonne étude comparative. 

Notre étude montre des valeurs moyennes significatives  lors de la seconde évaluation (S2) 

comparée à la première (S1) dans le test de Cooper (test d’endurance); test de force maximal et le 

test d’endurance de force chez le groupe de niveau international (F1) ; ces différences s’expliquent 

par la grande amélioration qu’enregistrent les athlètes après un programme d’entraînement axés sur 

le développement des qualités général lors de la période préparatoire (Manno, 1989). 

Le test de force maximale des membres supérieurs et le test d’endurance de force font apparaître 

une différence significativement plus élevée lors de la troisième (S3) évaluation comparée à la 

seconde (S2). 

Concernant la comparaison entre la première (S1) et la troisième (S3) évaluation, nous remarquons 

des valeurs moyennes supérieures dans l’ensemble des test physiques. Les résultats de la première 

(S1) évaluation représentent un niveau initial et les résultats de la troisième (S3) évaluation 

représentent un niveau final atteint par les athlètes suite à un programme d’entraînement basé sur le 

travail des qualités physiques générales dans la période préparatoire est maintenu jusqu’à la période 

compétitive (Matveiev, 1983). 

La comparaison des valeurs moyennes des tests physiques spécifiques entre les groupes de niveau 

international (F1) et national (F2). Il est révélé par nos résultats des valeurs moyennes 

significativement plus élevées chez le groupe de niveau international (F1) comparé au groupe 
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 de niveau national (F2) dans la deuxième (S2) et la troisième (S3) évaluation concernant le test de 

dégagement du kumi-kata ;  d’immobilisation, de nage – komi, des Randoris et des Shiais. 

Cela signifie que les athlètes du groupe de niveau international (F1) ont réalisé des performances 

meilleures que celles des athlètes du groupe de niveau national (F2) durant la période compétitive 

qui est la période optimale où les qualités spécifiques en judo doivent être développées en guise de 

l’apparition de la forme sportive (Weineck, 1998 ; Demarteau, 2003).  

 

 

Conclusion  

 

A travers de notre étude, nous observons des différences dans les résultats obtenus lors des 

différents épreuves physiques générales entre les deux groupes se traduisant par une augmentation 

plus élevée chez le groupe de niveau international (F1) comparé au groupe de niveau national (F2). 

Quant à la comparaison des résultats des épreuves physiques spécifiques entre les deux groupes 

(F1) et (F2), montre des différences très significatives. Les judokas féminins du groupe de niveau 

international (F1) totalisent des valeurs moyennes nettement supérieures à celles enregistrées chez 

le groupe de niveau national (F1) dans l’ensemble des  test physique spécifiques. 

Nos données suggèrent qu’un entraînement intensif et moins volumineux chez les judokas féminins, 

favorise l’augmentation des performances par rapport à un programme d’entraînement volumineux 

et moins intensif. Ce type de charge d’entraînement ayant trait à l’amélioration de la condition 

physique est plus prononcé chez la femme. Les raisons de cette amélioration restent inexpliquées ce 

qui ouvre un champ à une recherche en perspective.  
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Caractéristiques morphologiques et physiologiques d’enfants Scolarisés âgés de (7-11) ans de 
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1  Laboratoire des Adaptations et de la Performance Motrice, INFS/STS BP 71 El Biar Alger. 

 

Résumé : 

La pratique d’un sport est bénéfique pour le développement et la croissance de l’enfant ; elle 

renforce le squelette, améliore la condition physique en fortifiant le cœur et les poumons, aide 

l’enfant à bien mouvoir son corps, prévient les risques de surpoids. L’enfant est doté de capacités 

physiologiques surprenantes qui encourâgent  à la performance. 

Le but de cette étude est d’établir des comparaisons des données biométriques et d’aptitudes 

physiques entre un groupe d’élèves scolarisés âgés de (7 – 11 ans) non pratiquant de l’activité 

physique et sportive issu de la commune de Bab El Oued située au centre du grand Alger et un autre 

groupe d’élèves du même âge pratiquant de l’activité physique et sportive, issu de la commune 

d’Hydra. 

Nous avons réalisé une enquête sociologique, pour nous renseigner des conditions de vie et de 

pratique sportive des élèves; des mesures anthropométriques (poids, taille, plis adipeux et indice de 

corpulence) et des tests de capacité physique, ont pris part 394 élèves dont 205 filles et 189 garçons 

avec une moyenne d’âge de 9 ans±1,60.  

Les résultats montrent que la taille moyenne des élèves pratiquants l’éducation physique et 

sportive(EPS) est significativement différente de leurs homologues non pratiquants ; et ce, à 8, 9, 10 

et 11ans chez les filles et à 9, 10 et 11ans chez les garçons aux seuil : p<0,05 et p<0,001. Les 

garçons non pratiquants de l’EPS de Bab El Ooued, enregistrent des différences significatives dans 

la qualité de vitesse à tous les âges, alors que les filles sont plus rapides et endurantes à 7, 8 et 9ans. 

Ces élèves présentent une bonne condition physique grâce à l’activité habituelle; par ailleurs, ils 

doivent bénéficier d’une activité physique régulière et réglementée, encourâger la création des 

associations sportives de quartiers.  Ces élèves pourraient être sélectionnés et orientés vers 

l’athlétisme.   

Mots clés : Comparaison, Morphologie, Capacité Physique, Enfants Scolarisés  

 

Comparative study of the morphology and physical capacity of school children âged 

7-11 in Algiers area 

Summary: 

The practice of a sport is beneficial for the development and the growth of the child; it strengthens 

the skeleton, improves the physical condition by strengthening the heart and the lungs, help the 

child to move well his body, prevents the risks of overweight. The child is endowed with surprising 

physiological capacities which encourâge to the performance. 

The aim of this study is to establish comparisons of biometric and physical aptitudes between a 

group of school pupils âged 7-11 who do not practise sport and physical activity, from the district of 

Bab El Oued situated in the center of Algiers and another group of pupils with the same âge, from 

the district of Hydra and who practise sport and physical activity. 

A sociological enquiry was made to get information about life conditions and sport practice of the 

pupils; 394 pupils among whom 205 girls and 189 boys with an averâge âge of 09 ± 1,60 years;  

took part in anthropometric measures ( weight, height, skinfolds and corpulent marks) and in tests 

of physical capacity. 
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The results shows that the averâge height of pupils who practise sport and physical activity is 

significantly different from those who do not practise it and this at the âge of 8-9-10-11, in girls and 

at the âge of 9-10-11, in boys at the limits of and the girls at p< 0, 05 and p< 0,001. 

 

The boys who don’t practise physical activity and sport get significant differences in the speed 

quality and having at all âges, as for girls they are faster and having more endurance at the âge of 7-

8 and 9.  

These pupils present a good physical condition thanks to the usual activity; besides, they have to 

benefit from a regular and regulated physical activity, encourâge the creation of the sports 

associations of districts. These pupils could be selected and directed to the athletics.   

Key Words:  Comparison – Morphology – Physical Capacity – School Children. 

 

Introduction 

La connaissance des caractéristiques biométriques et physiologiques des enfants d’âge scolaire sont 

très utiles dans le domaine social, épidémiologique et plus particulièrement dans le cadre de la 

détection, sélection et orientation des jeunes talents sportifs qui sont appelés à grandir et à 

performer en un même temps. Sachant que l’activité physique est un facteur stimulant de la 

croissance chez l’enfant, ce dernier en croissance est doté de capacités physiologiques surprenantes 

qui encourâgent  à la performance. 

Cependant, beaucoup d’enfants scolarisés ne bénéficient pas d’une activité physique et sportive  au 

sein de leurs écoles en l’occurrence celles du centre d’Alger comme il est le cas d’une école à Bab 

El Oued et ce pour absence d’infrastructures réglementées et de l’encadrement technique. De plus 

les enfants de cette école sont issus d’un milieu socioéconomique assez modeste. 

Nous savons que les meilleurs résultats en EPS sont ceux des sujets de taille et de poids les plus 

élevés. 

Sur cet état de fait nous nous posons la question : En fonction des différences morphologiques et 

physiques observés au sein des deux groupes (pratiquant et non pratiquant de l’activité physique), 

devons nous exclure les non pratiquants de l’ EPS de la population de sélection ? 

 

Notre première tache consiste à la réalisation de mesures anthropométriques afin d’apprécier la 

croissance somatique des élèves ainsi que des épreuves d’effort physique pour l’appréciation de 

leurs capacités motrices,   

Dans la seconde tache, nous comparerons les données biométriques et de la capacité motrice aux 

groupes de pratiquants et non pratiquants de l’activité physique et sportive. 

 Matériel et Méthodes 

Caractéristiques de l’échantillon 

Notre étude transversale a porté sur un échantillon de 394 enfants scolarisés au premier palier dont 

205 filles et 189 garçons avec une moyenne d’âge de 9 ans±1,60 ; répartis en sous groupes de 7 à 11 

ans. Cet échantillon est réparti comme suit 

- 199 élèves pratiquants de l’EPS issus de la commune d’Hydra (230m d’altitude) située au nord 

d’Alger et 

- 195 élèves non pratiquants de l’ EPS issus d’un quartier populaire de la commune de Bab el Oued 

située au nord est d’Alger (Voir tableau n° 1). 

L’ensemble des enfants a été soumis à une enquête sociologique dont certains  items ont été pris  en 

compte comme critères d’exclusion tels : pratique sportive à l’extérieur de l’école, pour les élèves 

de Bab el Oued ; élèves hospitalisés l’année précédente ; élèves accidentés l’année précédente, pour 

les deux groupes.   
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L’échantillon de Bab El Oued ne participe à aucun programme de pratique sportive régulière ni à 

l’école ni en dehors de l’école. Alors que les enfants scolarisés à Hydra subissent un programme de 

pratique sportive régulière à raison de deux heures par semaine réalisé au sein même de l’école et 

que 25,91% d’entre eux pratiquent d’autres activités sportives au sein des clubs ou des associations 

sportives.   

TABLEAU N° 1. --- Âge, poids et stature de l’échantillon 
  Effectif  Âge ans Poids Kg Stature cm 

Pratiquants Garçons 98 9  ± 1,75 30,35 ± 7,3 132,64 ± 8,62 

 Filles 101 9 ± 1,68 29,43  ± 9,02 131,44 ± 10,6 

Non pratiquants Garçons 91 9 ± 1,95 29,01 ± 7 128,41 ± 78 

 Filles 104 9 ± 1,65 26,75 ± 7,34 129 86 ± 8,60 

 

Méthodologie :  

Enquête Sociologique : Le questionnaire soumis aux élèves a été élaboré sur la base d’une 

ancienne enquête socio-économique (Dekkar, 1986), revu et corrigé par un statisticien.  

Neuf (09) questions ont été choisies en réponse à notre objet d’étude ; dont (03) trois d’entre elles 

ont été considéré comme critères d’exclusion pour le groupe non pratiquants de Bab el oued : -  

Pratique sportive extra école ; 

                    -  Fréquence d’hospitalisation en une année ; 

        -  Fréquence d’accidents en une année.  

Notre échantillon a été classé en catégories socioprofessionnelles selon les données adoptées par la 

fonction publique algérienne. Cette catégorisation a été réduite à trois classes :    

Classe A (la plus élevée) comporte les catégories P1 et P2, soit le personnel d’encadrement 

Classe B (la moyenne) comporte les catégories  P3 et P4, soit le personnel de maitrise 

Classe C (la plus basse) comporte la catégorie P5, soit le personnel d’exécution 

Méthode Anthropométrique 

Cette méthode nous a permis de prendre : 

-  la stature à l’aide de l’anthropomètre du  système MARTIN du type GPM de Siber Heigner, 

destiné à mesurer les dimensions  linéaires (longitudinales) et transversales du corps. Sa 

précision est de 0,5 cm ; 

-  le poids obtenu par le biais d’une balance nommée SECA une précision de 50 gr les plis 

cutanés grâce à la pince à plis du type Harpenden  utilisé pour les trois plis (tricipital, 

bicipital et le sous scapulaire) avec une précision de 10g/mm2 

 Nous avons procédé par la suite au calcul de quelques indices du développement physique à 

savoir : 

-   l’indice de Quételet (P/T²), pour nous renseigner sur l’état de corpulence des enfants scolarisés, 

et cela d’après le rapport du poids sur la taille au carré, appelé aussi en médecine IMC (Indice de 

Masse Corporelle). Pour interpréter les chiffres trouvés,  nous avons utilisé le barème de l’OMS.  

TABLEAU N° 2. --- Barème d’évaluation de la corpulence proposé par l’OMS 
 Situation pondérale  Sexe féminin Sexe masculin 

Maigreur (insuffisance pondérale)  <19.1 < 20.7 

Poids idéal  19.1 - 25.8 20.7 - 26.4 

A la limite du surpoids  25.8 - 27.3 26.4 - 27.8 

Surpoids  27.3-32.3 27.8 - 31.1 

Obésité  > 32.3 > 31.1 
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-  La somme des plis adipeux :  

nous renseigne sur la masse graisseuse sous cutanée, sachant que l’ensemble du tissu adipeux sous 

cutané est représentatif de la masse graisseuse totale du corps. 

 

Méthode des tests physiques : 

 

Tenant compte de la faisabilité (moyens et infrastructures)  et de la simplicité de réalisation, notre 

choix a porté sur cinq tests appropriés à la catégorie d’âge (5-11ans) ; triés parmi une batterie de 

tests proposée par S, Szczesny(1983) et utilisée par beaucoup d’enseignants de l’éducation physique 

en milieu scolaire, évaluant les qualités physiques suivantes : 

l’endurance, vitesse, force explosive des membres inférieures, souplesse et la vitesse de 

coordination.  

 

TABLEAU N° 3. --- Fiche de désignation des tests physiques 
N°des Tests Désignation des tests physiques But des tests 

1 Epreuve de course sur 40m 

(Casorla et al 1984) 

Evaluation de la vitesse d’accélération 

avec départ arrêté 

2 Epreuve de détente horizontale (Aahper, 

1976) 

Evaluation de la force explosive des 

membres inférieurs 

3 Epreuve de souplesse « sit and reach de 

cureton 1941 » 

Evalue la flexibilité du dos 

4 Epreuve de course navette 4x10 m de 

(Larson et Yakom 1951) 

Evalue la vitesse de coordination 

5 Epreuve de 9mn (Aahper 1976) Evalue l’endurance cardiorespiratoire 

(Capacité aérobie) 

 

Méthode de calculs statistiques : 

 

L’analyse des mesures de chaque variable a été concrétisée par la détermination de la moyenne 

arithmétique, l’écartype et le test d’égalité des moyennes. La comparaison des résultats du groupe 

sportif de la commune d’Hydra à ceux du groupe non sportif de la commune de Bab el oued    a été 

appréciée par le test « t » de student. On considère le seuil de signification de la différence à 0,05.  

Le Khideux de Ficher a été calculé, il nous a révélé que la répartition réelle se rapproche et est 

même inférieur à la répartition théorique pour un seuil choisi p = .05 on pourra dire alors que la 

répartition réelle appartient à la répartition théorique normale. 

RESULTATS : 

 

Résultats de l’enquête sociologique :  

Les résultats de cette enquête nous ont permis de faire les constats suivants :  

Le groupe pratiquant d’Hydra présente des conditions de vie favorables, un bon développement 

économique, une absence d’accident et d’hospitalisation, ce qui n’est pas le cas du groupe non 

pratiquant de Bab el oued. 
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TABLEAU N° 4. ---- Récapitulatif des résultats de l’enquête sociologique 

 

Zone géographique  Hydra     Bab El Oued 

Localisation    Au nord d’Alger    Au nord est d’Alger 

Quartier résidentiel  85%     16.7% 

Nombre de pièces  4,08 ± 1.58                               2.80 ± 0.98 

 

Zone géographique  Hydra     Bab El Oued 

Nombre de sujets  199     195 

Pratique EPS   Oui     Non 

Nombre de frères et sœurs 1,54 ± 1.50    5.50 ± 1.10 

 

Zone géographique  Hydra     Bab El Oued 

Classe A   15,12%cadres sup                                        37,83%sans emplois 

Classe B   66.05     37.42 

Classe C  

   

Zone géographique             Hydra     Bab El Oued 

Analphabète (Père)                 0,32%                                                                 4,22% 

Primaire (Père)                                           1,96%                                                                  37,42%             

Secondaire (Père)                                      28,19%                                                                38,88%            

Supérieure (Père)     69,50%                                                                19,48%  

 

L’étude statistique a montré que le khideux calculé est inférieure au khideux tabulé pour la majorité 

des variables où les valeurs observées sont supérieures aux valeurs théoriques et ce pour les deux 

groupes : 

La grande majorité de l’échantillon pratiquant habite des quartiers résidentiels, 90% habitent des 

logements de haut standing, 60,54% de l’échantillon vivent à moins d’une personne par pièce et 

seulement 3,2% vivent dans une pièce. 41,80% de cet échantillon sont des enfants uniques et 

quelque soit l’âge, le nombre de fratries en moyenne est de un frère ou une soeur. 

68% pratiquent le sport à l’école, 25,91% en dehors de l’école. 69,50% des parents ont un niveau 

d’instruction supérieure.   

Près de la totalité de l’échantillon non pratiquant habite des quartiers populaires, 62,28% habite des 

appartements H L M, avec une moyenne de 02 pièces et une moyenne de 05 frères et soeurs. La 

pratique du sport à l’école est inexistante, 37,83% des parents sont sans emplois, 38,88%  ont un 

niveau d’instruction primaire. En résumé, les conditions de vie des élèves pratiquants sont assez 

favorables en comparaison avec ceux des élèves non pratiquants. 
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Résultats des comparaisons des paramètres anthropométriques : 

                           TABLEAU N°5. —Comparaison des paramètres morphologiques chez les 7ans 
 Pratiquants 

Garçons 

(Hydra) 

   N =15       

Non 

pratiquants 

Garçons (Bab 

el oued)                 

n=15 

Comparaison pratiquantes 

 (Hydra) 

filles 

n = 11  

Non pratiquantes 

Filles (Bab el 

oued)                     

n=13 

Comparaison 

m         

    
     m      t p S/NS m       m        

 

t P S/NS 

Poids 26,10 6,09 25,4 4,45 0,36 0,72 NS 24,18 4,42 22,80 3,75 0,82 0,41 NS 

Taille 124,88 5,86 123,69 6,81 0,51 0,61 NS 124,70 5,02 121,19 5,84 1,58 0,12 NS 

Σ plis 36,58 21,93 15,86 7,38 3,46 0,003 *** 33,86 14,51 16,06 6,06 3,79 0,002 *** 

IMC 1,65 0,25 1,65 0,22 0,01 0,98 NS 1,54 0,22 1,54 0,14 0,07 0,94 NS 

m : Moyenne,  : Ecatype, « t » : Test student bilateral, p : Seuil de  signification. 

Les filles et garçons des deux groupes de cet âge présentent des moyennes de poids, taille et IMC 

similaires. Le facteur graisse du groupe des pratiquants est significativement différent à p< 0,001 du 

groupe non pratiquant. 

TABLEAU N°6. —Comparaison des paramètres morphologiques chez les 8ans 

 Pratiquants 

Garçons 

(Hydra) 

   N =28       

Non 

pratiquants 

Garçons (Bab 

el oued)                 

n=22 

Comparaison pratiquantes 

 (Hydra) 

filles 

n = 17 

Non pratiquantes 

Filles (Bab el 

oued)                     

n=31 

Comparaison 

m         

    
     M      T p S/NS m       m        

 

t P S/NS 

Poids 26,88 5,20 25,13 7,84 0,93 0,35 NS 28,45 5,39 24,41 5,44 2,47 0,01 ** 

Taille 127,68 5,88 125,19 7,88 1,23 0,22 NS 128,36 4,82 122,09 7,17 3,21 0,002 *** 

Σ plis 33,28 18,16 16,25 11,86 3,94 0,0002 *** 44,38 17,23 19,63 6,89 5,67 1,8
E
-05 *** 

IMC 1,63 0,22 1,57 0,31 0,80 0,42 NS 1,72 0,27 1,62 0,18 1,36 0,18 NS 

m : Moyenne,   : Ecatype ; « t » : Test student bilateral, p : Seuil de signification. 

Le même constat observé chez les garçons de 7ans et se répète chez les garçons âgés de 8ans. 

Ce qui n’est pas le cas pour les filles au même âge où les paramètres poids, taille et somme des plis 

sont significativement différents du groupe des non pratiquantes, respectivement aux seuils p<0,01 

et à p<0,001.  

TABLEAU N°7. —Comparaison des paramètres morphologiques chez les 9ans 

 Pratiquants 

Garçons 

(Hydra) 

   N =26       

Non 

pratiquants 

Garçons (Bab 

el oued)                 

n=28 

Comparaison pratiquantes 

 (Hydra) 

filles 

n = 28  

Non pratiquantes 

Filles (Bab el 

oued)                     

n=22 

Comparaison 

m         

    
     M      T p S/NS m       m        

 

t P S/NS 

Poids 29,24 4,73 24,48 4,78 3,67 1,6
E
- *** 31,11 8,90 25,56 7,27 2,36 0,02 * 

Taille 132,41 5,77 127,01 6,72 3,15 0,002 *** 132,60 7,58 126,89 7,10 2,71 0,009 *** 

Σ plis 37,79 18,89 14,67 4,33 6,09 1,6
E
- *** 48,08 27,56 21,15 10,8 4,73 3,2

E
- *** 

IMC 1,66 0,18 1,50 0,18 3,08 0,003 *** 1,74 0,37 1,56 0,27 1,93 0,05 * 

m : Moyenne,   : Ecatype ; « t » : Test student bilateral, p : Seuil de signification. 
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A cet âge, nous remarquons  une nette différence pour tous les paramètres anthropométriques entre 

les élèves sportifs d’Hydra et non sportif de Bab el oued où elle est significative à p<0,001 chez les 

garçons et à p< 0,05 et p<0,01 chez les filles. Notons que les élèves pratiquants d’Hydra sont plus 

grands que leurs homologues d’une différence de 5,41cm. 

   

TABLEAU N°8. —Comparaison des paramètres morphologiques chez les 10 ans 

 
 

 

 

Pratiquants 

Garçons 

(Hydra n=20)       

Non 

pratiquansG

arçons (Bab 

el oued n=14) 

Comparaison pratiquantes 

Filles (Hydra 

n=26) 

Non 

pratiquantes 

Filles (Bab el 

oued n=22) 

Comparaison 

m         

    
    m     T p S/NS m     m      

 

T P S/NS 

Poids 35,00 5,98 28,85 4,82 3,18 0,003 *** 34,18 6,41 32,06 8,45 0,95 0,345 NS 

Taille 139,60 5,35 133,79 6,92 2,76 0 ;009 *** 138,57 6,91 134,48 7,40 1,95 0,05 * 

Σ plis 41,63 20,87 11,45 6,07 4,19 0,0002 *** 47,32 20,59 28,10 12,53 3,91 0,0003 *** 

IMC 1,79 0,26 1,60 0,22 2,11 0,04 * 1,77 0,24 1,75 0,30 0,23 0,814 NS 

m : Moyenne,   : Ecatype ; « t » : Test student bilateral, p : Seuil de signification. 

 

Les moyennes des paramètres anthropométriques des pratiquants garçons sont significativement 

différentes de celles des garçons non pratiquants avec une différence sur la taille de 5,8 cm. 

Par contre chez les filles les paramètres poids et IMC ne sont pas significativement différents entre 

les deux groupes ; mais les moyennes de taille et du facteur graisse sont significativement 

différentes entre les deux groupes où les filles pratiquantes sont plus grandes de 4,1 cm et une 

différence de 19,2 mm pour le facteur graisse.  

 

TABLEAU N°9. —Comparaison des paramètres morphologiques chez les 11 ans 

 

 

m : Moyenne,   : Ecatype ; « t » : Test student bilateral, p : Seuil de signification. 

 

Les garçons pratiquants d’Hydra sont plus lourds, et plus grands que leurs homologues non 

pratiquants avec une différence significative d’un écart de 11cm sur la taille. Ce même écart est 

également observé chez les filles pratiquantes sur la taille, de 10kg sur le poids et 18,3mm sur la 

somme des plis. La valeur moyenne de l’IMC chez les filles pratiquantes est significativement 

différente contrairement à celle des garçons.   

 

 

 

 

 

 

 Pratiquants 

GarçonsHydra 

n=9      

Non 

pratiquants 

Garçons  

   n=12 

Comparaison Pratiquantes 

Filles n=17 

Non 

pratiquantes 

Filles n=16 

Comparaison 

m                  m      t p S/NS m      m      T p S/N

S 

Poids 40,77 8,75 29,45 6,52 3,40 0,002 *** 39,76 10,40 29,56 7,46 3,21 0,003 *** 

Taille 145,65 6,38 134,68 6,71 -3,78 0,001 *** 145,77 8,17 134,65 6,84 4,22 0,0001 *** 

Σ  plis 52,88 31,21 20,67 13,48 2,89 0,01 ** 42,77 15,26 24,50 11,58 3,85 0,0005 *** 

IMC 1,91 0,33 1,62 0,35 -1,87 0,076 NS 1,84 0,30 1,61 0,32 2,09 0,05 * 



Revue Scientifique I.S.T.A.P.S 

N° 08 Décembre  2011 

 

 

Revue Scientifique 

Annuelle   

40 

 

 

TABLEAU N°10. —Comparaison des qualités physiques chez les 7 ans 

 
 Pratiquants 

Garçons 

  N=15 

Non 

pratiquants 

Garçons n=15 

Comparaison Pratiquantes 

Filles 

 n=11 

Non 

pratiquantes 

Filles 

n=13 

Comparaison 

m              M    t p S/NS m     

 

m     

 

T p S/NS 

Souplesse 

 

23,5 5,38 25,4 5,44 -0,94 0,35 NS 26,63 5,60 29,30 7,61 -0,98 0,33 NS 

Force 

explosive 

109,57 12,10 120,86 13,85 -2,34 0,026 ** 109,00 17,87 101,61 11,10 1,23 0,23 NS 

Vitesse 

 

7,49 0,35 6,35 0,47 7,38 7,8E-

08 

*** 7,45 0,54 6,89 0,52 2,52 0,02 ** 

Vitesse 

coordination 

14,69 1,39 13,36 0,70 3,21 0,004 *** 14,64 0,82 14,52 1,40 0,26 0,79 NS 

 

Endurance 

1125,7

1 

94,08 1566,1

3 

132,18 -

10,43 

1,47
E
-

10 

*** 1080,9

0 

176,17 1450,6

1 

121,62 -6,07 4,23
E
-

06 

*** 

m : Moyenne,   : Ecatype ; « t » : Test student bilateral, p : Seuil de signification. 

 

A cet âge, les garçons non pratiquants sont significativement plus rapide et plus endurants à 

p<0,001et présente des qualités de détente horizontale et de vitesse de coordination 

significativement différentes respectivement à p<0,01 et p<0,001; du groupe de garçons pratiquants. 

Les filles non pratiquantes sont significativement plus rapide et plus endurantes, que les filles 

pratiquantes et ce respectivement à p< 0,01 et p< à 0,001.   

 

 

TABLEAU N°11. —Comparaison des qualités physiques chez les 8 ans 

 
 Pratiquants 

Garçons 

  N=28 

Non 

pratiquants 

Garçons n=22 

Comparaison Pratiquantes 

Filles 

 n=17 

Non 

pratiquantes 

Filles 

n=31 

Comparaison 

m              M    t p S/NS m     

 

m     

 

T p S/NS 

Souplesse 

 

24,77 6,16 22,95 6,95 0,95 0,34 NS 27,64 6,95 29,25 5,17 -0,91 0,36 NS 

Force 

explosive 

114,44 17,75 124,86 12,00 -2,44 0,01 ** 109,58 13,73 104,87 14,65 1,11 0,27 NS 

Vitesse 

 

7,05 0,50 6,33 0,38 5,45 1,8E-

06 

*** 7,60 0,70 7,00 0,90 2,50 0,01 ** 

Vitesse 

coordination 

13,95 0,80 13,54 1,16 1,45 0,15 NS 14,52 0,97 14,42 1,23 0,31 0,75 NS 

 

Endurance 

1142,9

2 

179,26 1577,9

7 

205,64 -7,8 1,07
E
-

09 

*** 1151,2

3 

188,78 1414,1

9 

124,86 -5,15 2,8
E
-05 *** 

m : Moyenne,   : Ecatype ; « t » : Test student bilateral, p : Seuil de signification. 

 

Les garçons du groupe non pratiquants sont significativement plus rapides et plus endurants que les 

garçons du groupe pratiquants, respectivement aux seuils p<0,001 et sont également différents en 

force explosive des membres inférieurs à p< 0,01. 
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A cet âge les filles non pratiquantes demeurent significativement plus rapides et plus endurantes que 

leurs homologues pratiquantes respectivement à p< 0,01 et p<0,001.  

 

TABLEAU N°12. —Comparaison des qualités physiques chez les 9 ans 

 
 Pratiquants 

Garçons 

  N=26 

Non 

pratiquants 

Garçons n=28 

Comparaison Pratiquantes 

Filles 

 n=28 

Non 

pratiquantes 

Filles 

n=22 

Comparaison 

m              M    t p S/NS m     

 

m     

 

T p S/NS 

Souplesse 

 

24,2 6,10 23,07 7,00 0,6 0,55 NS 26,6 5,89 27,5 5,79 -0,62 0,53 NS 

Force 

explosive 

124,96 17,7 127,89 17,5 -0,6 0,54 NS 120,50 16,4 112,13 14,5 1,67 0,09 NS 

Vitesse 

 

7,06 0,81 6,13 0,46 5,09 9,E-06 *** 7,14 0,63 6,64 0,67 2,81 0,006 *** 

Vitesse 

coordination 

13,4 0,79 12,9 1,00 1,9 0,05 * 13,9 0,92 13,8 0,72 0,45 0,65 NS 

 

Endurance 

1342,7

3 

207,36 1607,1

2 

146,42 -5,4 2,6
E
-06 *** 1279,6

0 

194,15 1446,8

9 

142,23 -3,77 0,0004 *** 

m : Moyenne,   : Ecatype ; « t » : Test student bilateral, p : Seuil de signification. 

 

Les moyennes de la qualité de vitesse et de l’endurance enregistrées chez les garçons et les filles 

non pratiquantes sont significativement différentes à p<0,001. Les garçons de ce groupe présentent 

une moyenne significativement différente à p<0,05 pour la qualité de vitesse de coordination. 

Les élèves des deux groupes ont des moyennes similaires dans les qualités de souplesse et force 

explosive chez les garçons, dans la vitesse de coordination, souplesse et force explosive chez les 

filles 

 

TABLEAU N°13. —Comparaison des qualités physiques chez les 10 ans 

 
 Pratiquants 

Garçons 

n=20 

Non 

Pratiquants 

Garçons n=14 

Comparaison Pratiquantes 

Filles 

 n=26 

Non 

pratiquantes 

Filles 

  N=22 

Comparaison 

  m                 

    

  m    t p S/NS   m    m      T p S/NS 

Souplesse 

 

24,05 8,54 16,6 6,90 1,5 0,145 NS 24,9 5,50 26,09 4,46 -0,82 0,4 NS 

Force 

explosive 

138,95 20,50 148,4 14,90 -1,4 0,164 NS 115,43 28,01 108,45 12,81 2,49 0,01 ** 

Vitesse 

 

6,37 0,51 5,8 0,47 3,5 0,001 *** 6,82 0,60 6,86 1,28 -0,11 0,9 NS 

Vitesse 

coordination 

12,57 1,03 12,3 0,75 0,7 0,465 NS 13,14 0,83 14,28 1,97 -2,63 0,01 ** 

 

Endurance 

1399,7 308,7 1510,0

3 

158,11 1,6 0,114 NS 1316,1

6 

238,92 1298,2

5 

275,97 0,23 0,8 NS 

m : Moyenne,   : Ecatype ; « t » : Test student bilateral, p : Seuil de signification. 
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Les deux groupes ont des qualités similaires de trois tests sur cinq chez les filles et quatre tests sur 

cinq chez les garçons. 

Les filles pratiquantes d’Hydra présentent des différences significatives pour la force explosive et la 

vitesse de coordination. Les garçons non pratiquants de Bab el oued enregistrent une différence 

significative pour la qualité de vitesse à p<0,00 

 

TABLEAU N°14. —Comparaison des qualités physiques chez les 11 ans 

 
 Pratiquants 

Garçons 

 n=9 

Non 

pratiquants 

Garçons n=12 

Comparaison Pratiquantes 

Filles 

n=17 

Non pratiquantes 

Filles 

  n=16 

Comparaison 

m                m  t P S/NS  m       M     t p S/

NS 

Souplesse 

 

18,9 8,16 21,8 6,1 -0,94 0,35 NS 27,76 4,43 24,75 6,81 1,51 0,14 NS 

Force 

explosive 

140,11 15,7 140,83 22,84 0,08 0,93 NS 136,0 19,9 119,1 15,08 2,72 0,01 ** 

Vitesse 

 

6,73 0,58 6,06 0,54 2,72 0,01 ** 6,41 0,55 6,28 0,48 0,73 0,47 NS 

Vitesse 

coordinatio

n 

12,9 0,86 12,5 1,20 -0,72 0,67 NS 13,06 0,75 13,27 0,92 -2,73 0,01 ** 

 

Endurance 

1442 181  1491 226,8 0,53 0,60 NS 1505,6

4 

220,93 1418,18 184,47 1,23 0,22 NS 

m : Moyenne,   : Ecatype ; « t » : Test student bilateral, p : Seuil de signification. 

 

Les filles et les garçons de cette tranche d’âge enregistrent les mêmes résultats que ceux observés 

chez les 10 ans. 

 

DISCUSSION :       

Les paramètres anthropométriques 

 

A 7ans, il n’y a pas de différences significatives entre les deux groupes pratiquants et non 

pratiquants des filles et garçons pour les paramètres qui constituent la croissance somatique à savoir 

poids et taille. Cet âge de l’enfance qui pour G. Brooks (1996), correspond au déclinement du taux 

de croissance et pour (Malina et al. 2004) il correspond à  la deuxième phase de l’évolution du 

poids et de la taille, celle où la croissance est régulière. 

Cependant le facteur graisse est plus élevé chez les deux sexes du groupe pratiquant ceci est 

probablement du au régime alimentaire ou à la qualité de l’activité physique, vu les résultats de 

comparaisons des qualités physiques. Selon Costill  et Wilmore (2006) l’importance des  dépôts de 

graisse accumulée dépend : du régime alimentaire, de la qualité d’activité physique et de l’hérédité. 

Pour les garçons des deux groupes de 8ans le constat est le même que celui des enfants de 7ans.  En 

revanche les filles pratiquantes sont plus lourdes et plus grandes à 8ans que leurs homologues non 

pratiquantes. Si on considère les résultats de l’enquête sociologique, ces derniers nous montrent que 

les filles pratiquantes ont un niveau de vie assez favorable. 
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Aussi, est il probable que ces filles aient déjà entamer leurs puberté. Selon le docteur Michel Binder 

(2000)  C'est l'âge osseux qui conditionne le déclenchement de la puberté, les enfants qui auront AO 

= AR < AS présentent une avance sur la croissance et la puberté, ces  mêmes enfants auront une 

taille, une morphologie et un potentiel musculaire supérieurs à ceux de leurs camarades, qui ont une 

maturation pubertaire en rapport avec leur âge réel.  

   Les moyennes des quatre paramètres morphologiques étudiés sont significativement différentes 

entre les deux groupes, à 9 ans, 10 ans chez les garçons  et à 9 ans, 11ans chez les filles. 

La taille et le facteur graisse sont significativement différents chez les filles à 10ans. 

Chez les garçons on note que le poids, la taille et le facteur graisse présentent une différence 

significative à 11ans. 

En somme, les filles et les garçons du groupe sportif sont plus grands que ceux du groupe non 

sportif et ce pour une différence de taille allant de 5 à 6 cm à 9ans, de 4 à 6 cm à 10 ans et égalant 

11cm à 11ans. 

Avant la puberté, l’enfant de plus de deux ans (2ans) prends 6 cm par an sur la taille et 12cm par an 

en période pubertaire correspondant à 10 ans 11 ans chez les filles et 13 ans chez les garçons d’âge 

osseux (Diméglio,1988). 

On soupçonne, à priori, la possibilité de l’existence chez les élèves non sportifs de Bab el oued, 

d’une lenteur de croissance pour chaque tranche d’âge par rapport aux élèves du groupe sportif 

d’Hydra. Une confirmation par l’utilisation d’autres méthodes notamment l’âge osseux permettrait 

de vérifier cet écart. 

Aussi nous savons que le développement staturo-pondéral est lié aux conditions socioéconomiques : 

Sont présumés être plus grands et plus lourds, les enfants uniques, habitants les grandes villes et 

issus d’un milieu aisé,(Amor ali et al ;2001). Ce ci serait le cas des élèves pratiquants d’Hydra, sans 

perdre de vue leurs prédispositions génétiques. 

 En effet, l’enquête sociologique a montré que les élèves pratiquants d’Hydra, dont 41,80% sont des 

enfants uniques; habitants des quartiers résidentiels (54,92%  à Hydra, 33,12%  à Draria et 1,96% à 

El Biar). En outre, 45,77% de ces enfants habitent dans des villas de 4,08±1,58 pièces. 

Aussi, 44 .85% du groupe n’ont qu’un seul frère ou une seule sœur, 14.46%  ont 2 frères et sœur, 

2.08% ont 3 frères et sœurs et seulement 1% ont  au strict maximum 4 frères et sœurs. 

Par ailleurs plus de la moitié des pères des élèves  appartiennent à la classe B et constituent le 

personnel de maîtrise dont 20%  représentent le personnel d’encadrement. 

Par contre les élèves non pratiquants de Bab el oued sont des enfants de familles nombreuses, 

habitant un quartier populaire dont les parents appartiennent à une catégorie socioprofessionnelle 

relativement basse.  

En effet, l’enquête sociologique a montré que 83,3% habitent Bab el oued, 62,28% habitent des 

appartements avec une moyenne de 2,80±0,98 pièces, ils possèdent un nombre de frères et sœurs en 

moyenne de 5,50 ±1,1. Par ailleurs, 37,42% de pères d’élèves appartiennent à la classe C, des 

cadres moyens, 7,89% à la classe B et 52,09% sont sans emplois.  

Les capacités motrices 

Les filles et garçons du groupe des non pratiquants, aux âges 7 et 8ans, sont plus rapides et 

endurants que leurs homologues pratiquants, d’après Weineck (2000), les  garçons et les filles ont 

une masse musculaire semblable avant la puberté.  

 Les garçons du groupe non pratiquants aux mêmes âges sont significativement différents que leurs 

homologues pratiquants, en qualité de force explosive Pour Bel et al. (1980) et Buhl, Gurtler et 

Hucker (1983), les fibres de type1 (ou Slow Twitch ST)  prédominent durant l’enfance dans le 

quadriceps, le deltoïde et le droit de l’abdomen alors que c’est l’inverse dans le diaphragme. 
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 En somme, Pour Charles M.Thiebauld & Pierre Sprumont; (1998), Pour les 6 ou 7 années de 

l’enfance, se fera l’apprentissage d’une multitude de mouvements combinés fondamentaux, comme 

course, sauts glissades, frapper, attraper, etc. Tous ces mouvements progressent pendant l’enfance. 

pour E. Thill, R. Thomas, J. Caja (1983), A 8 ans, le maintient du corps est beaucoup plus 

symétrique, c’est l’âge de l’hyperactivité motrice que l’on retrouvera à 11 ans.     

 Il y a une similitude entre les deux groupes pratiquants et non pratiquants à 9 ans aussi bien chez 

les filles que chez les garçons, pour trois tests sur cinq concernant les qualités de force vitesse des 

membres inférieurs, de souplesse et de vitesse de coordination. 

C’est un âge scolaire favorable aux apprentissages et que certaines qualités sont innées chez l’enfant 

tel que la souplesse comme le confirme Weineck (1992), la colonne vertébrale est à 8 ou 9 ans au 

maximum de sa mobilité. Pour  Brooks et al (1996), durant l’enfance la proportion relativement 

constante entre la taille et la masse maigre permet un environnement stable pour le développement  

de la coordination et une habileté neuromusculaire. 

En revanche, les élèves non pratiquants de Bab el oued, filles et garçons sont plus rapides et plus 

endurants que leurs homologues pratiquants d’Hydra, à 9ans. 

Ce type d’activité c'est-à-dire les courses sont caractéristiques des jeux chez les enfants de cet âge, 

c’est une qualité du type cyclique qui ne nécessite pas une technique d’apprentissage. 

Les enfants issus de quartier populaire, passent une grande partie de leurs temps à jouer dans les 

rues du quartier, leurs activités sont caractérisées par des jeux de poursuite et relais.    

A 10 ans et à 11 ans, il y a 3 tests sur 5 chez les filles et 4 tests sur 5 chez les garçons sont similaires 

aux deux groupes. Ceci est peut être du à la qualité de l’activité sportive pratiquée. 

A ces âges la différence est significative pour les qualités de force explosive des membres inférieurs 

et de la vitesse de coordination en faveur des filles pratiquantes d’Hydra, on voit bien qu’il y a eu 

influence de la pratique sportive sur ces deux qualités, ou plus simplement due à un travail 

d’apprentissage technique des habiletés motrices surtout dans les clubs où la pratique est plus 

spécialisé. 

Par contre les garçons non pratiquants de Bab el oued aux mêmes âges présentent une différence 

significative pour la qualité de vitesse ; ces garçons sont plus élancés, actifs à tout moment de la 

journée à pratiquer divers jeux de quartier, contrairement aux pratiquants qui sont plus grands, plus 

lourds, plus corpulents et plus gras. Abou El Aala Ahmed Abdelfateh (2003) dans son livre 

« Physiologie de la condition physique » précise : toute augmentation du poids normal pourrait 

constituer un fardeau pour le cœur et donc pour la performance sportive. De plus Charles M. 

Thiebaud et P. Sprumont(1998), avancent que la masse musculaire relative moyenne passe de 42 à 

50% du poids total du corps chez les garçons âgés de 5 à 17 ans.  

 

CONCLUSION  

Sur le plan morphologique les filles pratiquantes sont significativement plus grandes que leurs 

homologues non pratiquantes aux âges: 8, 9, 10 et 11 et ce aux seuils: p<0,05 et p< 0,001. Aussi ces 

mêmes élèves sont significativement différentes sur tous les paramètres anthropométriques étudiés, 

aux âges de 9 et 11 ans. En revanche les garçons pratiquants ne différent significativement de leurs 

homologues non pratiquants en poids et en taille qu’une année après les filles, aux âges : 9, 10 et 11 

ans et ce aux seuils: p<0,001 et sont aussi différents sur tous les paramètres anthropométriques, aux 

âges : 9 et 10 ans et ce avec un niveau de vie socioéconomique différent. Il est probable que les 

élèves non pratiquants de Bab el oued, aient une lenteur de la croissance qui restera à vérifier par la 

détermination de l’âge osseux.  
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Pour ce qui est des capacités motrices, les garçons non pratiquants sont plus rapides que leurs 

homologues pratiquants, à tous les âges vu leur faible constitution morphologique ; de plus les 

paramètres poids et de taille sont les plus corrélés avec la vitesse et l’endurance à p<0,05 et p<0,01. 

Les filles non pratiquantes sont plus rapides et plus endurantes aux âges 7, 8, et 9 ans. 

Cette différence disparaît à 10 et 11 ans où les pratiquantes d’Hydra enregistrent de meilleures 

performances pour la qualité de force explosive et de vitesse de coordination ; pendant que les filles 

non pratiquantes du quartier populaire aux mêmes âges entament leur adolescence et s’arrêtent de 

jouer pour une question de mœurs donc elles demeurent inactives. 

L’analyse des corrélations entre les paramètres morphologiques et les qualités physiques du groupe 

non pratiquant montrent que la vitesse est corrélé avec tous les paramètres anthropométriques à 9 

ans à p<0,05 et avec l’IMC à p<0,001. 

A l’issue de cette comparaison il est important d’inclure les enfants scolarisés du premier palier non 

pratiquants de l’activité physique, dans le système de sélection avec une orientation vers la pratique 

de la gymnastique et de l’athlétisme pour un suivi et une meilleure prise en charge.  

  L’activité physique du groupe pratiquant n’a donc pas eu une influence positive sur les 

performances motrices des élèves pratiquants en l’occurrence les garçons, il est possible que ce soit 

le reflet de la qualité ou de l’intensité de l’activité physique. Dans ce groupe la pratique du sport est 

programmée régulièrement à raison de deux heures par semaine 

Dans ce sens, une étude de Schepard et Lavallée  (1977), démontre que la capacité physique est plus 

élevée chez les enfants pratiquant une activité physique de cinq séances par semaines d’une durée 

d’une heure chacune, que chez les enfants dont le programme d’entraînement ne comportant q’une 

session de 40minutes par semaine. En plus de cela il également prévoir la création des associations 

sportives de quartiers. 
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Profil (Biométrique, Physique et Hydrodynamique) Prédictif, Pour la Détection de jeunes 

talents en Natation Cas du 25m crawl. 
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Résumé : 

Le but de la recherche est de développer un modèle multi varié qui permettrait d’identifier et de 

mesurer la contribution des paramètres biométriques, physiques et hydrodynamiques, comme 

éléments prédictif de sélection d’enfants (filles et garçons) d’ âge préscolaire pour une orientation 

vers un perfectionnement et une spécialisation éventuelle de la nage crawl, en période 

d’apprentissage en natation. 

Les  variables indépendantes sont au nombre de trente (30), dont dix-neuf (19) biométriques,  huit 

(08) physiques évaluées hors de l’eau et trois (03) hydrodynamiques évaluées dans l’eau.  

Les variables dépendantes sont les performances obtenues  en crawl aux tests  T1 à la séance n° 44, 

T 2 à séance n° 54,  sur la distance de 25m en m/sec. 

A travers cette étude, nous proposons des profils prédictifs (les exigences de la nage crawl), des 

variables biométriques et des capacités motrices (physiques et hydrodynamiques, lors de 

l’apprentissage, pour une éventuelle détection de jeunes talents 

Mots clés : Biométrie,  Qualités physiques - Qualités hydrodynamiques -  Natation – Crawl – profil 

prédictif-  Détection- Talent sportif 
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Introduction : 

La pratique de la natation suscite la découverte d’un nouveau milieu, « milieu aquatique » qui 

conduit l’enfant à évoluer dans de nouveaux espaces qui sollicitent des mécanismes d’adaptation 

spatiale et motrice d’envergure. 

La difficulté pour le débutant en natation, est de construire un nouveau référentiel utilisant de 

nouvelles sources d’informations, qui progressivement transformeront les réflexes et les 

automatismes du terrien où le principe de motricité diffère totalement. 

L’objectif spécifique de l’apprentissage de la natation est de rendre l'enfant autonome dans l'eau en 

maîtrisant les notions d'équilibre, de respiration et de propulsion relative au milieu aquatique. 

On ne peut pas proposer des contenus d’enseignement de la natation si on ne connaît pas : 

- les caractéristiques de cette discipline en terme de sollicitation. 

- le sujet que l’on a entre les mains en identifiant les ressources dont il dispose à un       moment 

donné de l’apprentissage. 

 

Sélection : 

Ce ne sont pas les meilleurs mais les plus prometteurs qu’il s’agit de repérer  

La sélection est une prédiction à court terme. Lorsque l’on sélectionne on évalue les possibilités que 

possède un apprenant dans un futur proche, de fournir une meilleure prestation que d’autres.  

Contrairement à la détection de talent qui, elle permet d’évaluer à long terme, les chances de 

réussite sportive d’un jeune pratiquant. 

«Ce ne sont pas les ‘meilleurs’, mais les plus ‘prometteurs’ qu’il s’agit de repérer» 

L’objectif n’est pas de sélectionner les meilleurs au moment de la détection, 

mais les éléments les plus prometteurs! 

 

La filière aboutissant à l’élite : Le système de pyramide 

1- Repèrer. 

 

2- Détection 

 

 

3- Orientation. 

 

 

4- Formation – Sélection. 

 

 

5- Entrainement. 

 

 

6- Elite. 
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 Problématique: 

Encore aujourd’hui, très peu d’études sont réalisées auprès d’enfants engagés dans l’apprentissage 

de la natation afin d’identifier et de quantifier les variables Biométriques et des Capacités physiques 

et hydrodynamiques qui contribuent le mieux à expliquer les différences d’évolution sur la distance 

de 25m  durant l’apprentissage, afin de pouvoir faire une première sélection et qui permettrait 

l’orientation vers une spécialisation de la nage crawl 

C'est en réponse à ce type de travail que nous avons cherché un lien entre les variables biométriques 

et des capacités motrices (physiques et hydrodynamiques) et l'action, au moment de l’apprentissage 

en natation.  

Les questions que nous nous posons sont : 

1- Y a-t-il des différences des capacités motrices (physiques et hydrodynamiques) entre 

garçons et filles de cet âge ?  

2- Quelles sont les variables biométriques et des capacités motrices (physiques et 

hydrodynamiques) corrélées avec la nage crawl sur la distance de 25m. 

3-  Quel serait le profil le mieux adapté pour la nage crawl sur la distance de 25m ? 

 Objectif :  

Elaborer un profil biométrique, physique et hydrodynamique, qui permettrait de  selectionner les 

meilleurs enfants apprenants, pour une orientation vers la nage crawl comme spécialité.  

 

 Hypothèses : 

1- Il y a  des différences à cet âge entre les filles et les garçons de 8-9ans des variables biométriques 

et des capacités motrices (physiques et hydrodynamiques). 

2- Il y a des différences d’évolution  de l’apprentissage d crawl entre filles et garçons de cet âge. 

3- Certains paramètres biométriques, physiques et hydrodynamiques ont un rôle important lors de 

l’apprentissage de la nage crawl.  

 

Expérimentation : 

L’objectif de notre expérimentation est l’apprentissage, sur la base d’une pédagogie différenciée, de 

la nage crawl sur la distance de 25m. 

Un programme d’apprentissage a été élaboré au préalable. Il s’étale sur 54 séances.  

A raison de deux (02) séances hebdomadaires, de 60 minutes pour chaque séance et d’un travail 

effectif de 22 minutes, dans une eau à 24 degré C°.  

L’expérience s’est déroulée au niveau de complexe sportif de Mostaganem (O.P.O.W.) 

 

Moyens:  

1- Population :  (16) seize enfants huit, (08) filles et huit (08) garçons, d’un âge moyen de 8 ans et 

06 mois.  

Notre travail statistique a consisté par conséquent à tenir compte des résultats  des 16 enfants 

restants.  

2- Moyens humains : - Un médecin pour le control médical des enfants avant l’expérimentation,  

- un technicien supérieur de la santé pour la prise des mesures biométrique,  
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- deux étudiants de fin de cycle de licence en spécialité natation ainsi que le chercheur pour le 

passage des tests et des mesures des capacités motrices (physiques et hydrodynamiques). 

3-  Moyens matériels : 

- Le matériel utilisé pour la prise des mesures :  

Une valise anthropométrique (toise, mettre a ruban, compas, pied a coulisse…) - une pince à pli 

cutané - une balance, un spiromètre électronique - un mètre à Ruban - un décamètre - une planche 

graduée - une barre fixe  -  un tapis -  un sifflet  -  un chronomètre - une piste d’athlétisme -  un 

bassin d’apprentissage de petite profondeur et grand bassin.  

- Le matériel utilisé pour l’apprentissage des nages : 

Bassin d’apprentissage - grand bassin -  planches et perches. 

 

 Méthodes : 

1- Méthodes de tests :  

Des tests et mesures ont été réalisés pour évaluer le niveau de développement  des paramètres 

Biométriques, des Capacités motrices (physiques et Hydrodynamiques) et des temps de parcours de 

la nage crawl T1 et T2 sur la distance de 25m. 

1-1- La mesure des  paramètres biométriques :  

Dix neuf (19) variables ont été évaluées :  

1- Le Poids (kg).  

2- La Taille (cm).  

3- Rapport Taille/Poids.  

4- Envergure (cm).  

5- Taille assis (cm).  

6- Longueur du membre supérieur (cm).  

7- Longueur du membre inférieur (cm).  

8- Longueur de la main (cm).  

9- Longueur du pied (cm).  

10- Distance biacromiale (cm).  

11- Distance Bicrètale (cm).  

12- Largeur de la main (cm).  

13- Largeur du pied (cm).  

14- Circonférence thoracique  (cm).  

15- Circonférence deltoïdienne (cm).  

16- Circonférence du bassin (cm).  

17- Pourcentage de graisse (%).  

18- Surface cutanée (cm2)  

19- Capacité vitale (L). 

1-2- Les tests et mesures des capacités motrices :  

Huit (08) tests et mesures des capacités Physiques ont été réalisés hors de l’eau :  

1- Suspension  des bras (sec). 

2- Saut en longueur sans élan (cm). 

3- Nombre de flexions extension des abdominaux en (30 sec). 

4- Vitesse sur 50m (sec). 

5-  Distance parcourue en 9 min (m) sur piste. 

6- Souplesse du tronc (cm). 

7- Souplesse des épaules (cm). 
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8- Détente verticale (cm). 

Trois (03) tests et mesures des capacités hydrodynamiques ont été effectués (dans l’eau) : 

1- Coulée ventrale (m). 

2- Niveau de flottabilité (points). 

3- Flottabilité horizontale (sec) 

1-3- Tests de nage crawl : 

Des tests chronométrés ont été réalisés pour évaluer le temps de parcours en crawl, sur la distance 

retenue de  25m, en seconde et dixième de seconde, puis convertie en mettre par seconde (m/sec).    

Les tests de nages crawl sur la distance de 25m:  

T 1  à la séance n°44 et T 2 à la séance n°54. 

 2- Méthodes statistiques :  

 

L’analyse statistique s’est réalisée par le logiciel StatBox 6. 

2-1- Les statistiques descriptives (moyennes, écart types) ont été calculées pour l’ensemble des 

variables.  

2-2- Le minimum et le maximum pour chaque variable ont été mis en valeur,  

2-3- Les comparaisons entre garçons et filles furent réalisées par l’analyse de variance (ANOVA). 

Lorsque le rapport F  s’avère significatif. Le test  « post-hoc » de Newman Keurls  puis de 

Bonferroni ont  été utilisé pour situer les différences entre les filles et garçons.  

2-4- Une Analyse en composantes principales a été réalisée « ACP », pour les corrélations 

2-5-  Une hiérarchisation par ordre croissant des mesures de chaque variable étudiée, nous a permis 

une répartition par intervalle, créant ainsi pour leur majorité quatre (04) classes. Seules deux classes 

ont pu être dégagées pour les variables : largueur de la main, largueur du pied et niveau de 

flottabilité. 

La moyenne en mètre par seconde (m/sec) de la performance réalisée pour chaque classe a été 

calculée, pour les tests  crawl de 25 m, mettant en relief la classe la plus performante.  

C’est ainsi que les profils pour le test un T1 et le test deux T2 du crawl sur la distance de 25m ont 

été proposés. 

 

Interprétation des résultats : 

1 - Variations des paramètres Biométriques et des capacités motrices (Physiques et 

Hydrodynamiques) chez les jeunes enfants. 

La comparaison des variables mesurées biométriques, physiques et hydrodynamiques entre garçons 

et filles, est réalisée par l’analyse de variance (ANOVA). 
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Tableau 1. Effet du facteur (sexe) étudié a l'âge de 8ans 9ans sur les variables mesurées 

biométriques et des  Capacités motrices : 

  

N° Variables 

 MOYENNES 

 GENERALES 

               MOYENNES    

Garçons Filles TEST F 

1 Poids (kg)  25.906 26,875 24,938 1,788 

2 Taille (cm) 133.781 134,375 133,188 0,256 

3 Rapport Taille/Poids  5.225 5,038 5,413 2,232 

4 Envergure (cm)  133.531 135,063 132 1,788 

5 Taille assis (cm) 66.625 67,1 66,15 0,397 

6 Longueur Membre-Superieur (cm)  53.7 53,963 53,438 0,3 

7 Longueur Membre inférieur (cm)  66.538 67,288 65,788 0,795 

8 Longueur de la main (cm)  14.794 14,875 14,713 0,208 

9 Longueur du pied (cm) 21.438 21.438 21,188 0,653 

10 Distance biacromiale (cm)  26.119 27,113 A 25,125 B 5,939* 

11 Distance Bicrètale (cm) 18.631 18,525 18,738 0,143 

12 Largeur de la main (cm) 6.544 6,688 6,4 2,327 

13 Largeur du pied (cm)  7.488 7,75 7,225 2,258 

14 Circonférence thoracique (cm)  61.813 62,5 61,125 0,918 

15 Circonférence deltoïdienne (cm)  75.219 77,5 A 72,938 B 6,397* 

16 Circonférence bassin (cm)   65.781 66,313 65,25 0,306 

17 Pourcentage de graisse % 15.0 12,875 B 17,125 A 13,904** 

18 Surface cutanée (cm2) 99.313 101,375 97,25 1,432 

19 Capacité vitale (L) 1.944 2,05 A 1,838 B 4,526* 

20 Suspension des bras (sec)  34.625 43,375 25,875 1,861 

21 Saut en longueur (cm)  124.063 130,875 117,25 3,467 

22 Nombre d'abdominaux (en 30 sec)  17.688 19,5 15,875 3,663 

23 Vitesse 50m (sec)  10.15 9,563 A 10,738 B 9,643* 

24 Distance en 9 min (m) 1235.938 1235.938 A 1071,875 B 27,811** 

25 Souplesse du tronc (cm) 15.438 14,125 16,75 0,961 

26 Souplesse des épaules  (cm)  46.5 45,063 47,938 0,296 

27 Détente verticale en (cm)   25.5 27,438 A 23,563 B 7,253* 

28 Coulée ventrale (m)  3.194 3,288 3,1 0,271 

29 Flottabilité horizontale (sec)  7.206 6,5 B 7,913 A 8,079* 

30 Niveau de  flottabilité (point) 2.5 2,625 2,375 0,609 

 

A- La  comparaison entre garçons et filles des 19 variables biométriques mesurées nous montre 

qu’en général il n’y a pas de différences significatives au moment où l’apprentissage des nages 

cycliques (crawl et Dos crawlé) a été entamé. 

Néanmoins  quatre variables sont différentes.  Nous remarquons : 

- une distance biacromiale beaucoup plus importante chez les garçons que chez les filles (p < 

0.05) ; soit des valeurs de 27.11cm contre 25.13cm en moyenne.  

- La circonférence deltoïdienne s’avère significativement à p < 0.05, plus élevée chez les 

garçons que leurs équivalents filles ; à savoir 77.5 cm contre 72.54 cm, 

 

 

 



Revue Scientifique I.S.T.A.P.S 

N° 08 Décembre  2011 

 

 

Revue Scientifique 

Annuelle   

53 

-  la même constatation est faite pour la capacité vitale, les garçons ont enregistré comme 

valeur moyenne : 2.05 L, supérieure a celle enregistrée par les filles  1.84 L, à p < 0.05. 

- Seules les  valeurs moyennes du pourcentage de graisse sont plus importantes             chez 

les filles : 17.13 % que chez les garçons : 12.86% à p < 0.05. 

B- Globalement en ce qui concerne les capacités motrices (nombre des variables mesurées  est de 

onze), les garçons ont enregistrés de meilleurs résultats que les filles.  

- Sur les huit (08) tests et mesures des capacités physiques mesurées hors de l’eau, les différences 

sont particulièrement significatives en faveur des garçons pour : 

- la qualité vitesse sur 50m en piste est de 9.56 (sec) pour les garçons contre10.74 (sec)  pour 

les filles à p < 0.05 et c’est en faveur des premiers.  

- pour la distance parcourue en 9 minutes 1235.94 m a été la distance moyenne pour les 

garçons contre 1071.86 m distance moyenne des filles à p < 0.05. 

- et pour la détente verticale  27.44 cm est la moyenne réalisée par les garçons, contre 23.56 

cm moyenne réalisée par les filles à p < 0.05. 

Pour les cinq autres variables mesurées, les différences ne sont pas significatives pour l’ensemble 

des sujets (garçons et filles). 

- Les tests des capacités hydrodynamiques mesurées dans l’eau, au nombre de trois (03),  nous 

montrent que la différence enregistrée est  particulièrement significative pour le test de flottabilité 

horizontale en faveur des filles, 7.91 sec contre 6.5 sec pour les garçons à p < 0.05. Quant  aux tests 

de la coulée ventrale et du niveau de flottabilité, l’ensemble des sujets (garçons et filles) ont observé  

des résultats statistiquement non différents. 

2-Variations des performances réalisées à différents moments de l’apprentissage de la nage 

crawl en m/sec sur la distance de 25 m:  

L’évaluation de l’apprentissage de la nage crawl s’est réalisée  sur la distance de 25m, à la quarante 

quatrième séance  (T1) et à la cinquante quatrième (T2). 

Tableau 2. Variation des performances en crawl 

 

2-1- Test de la nage crawl (T 1)  

La vitesse de nage varie entre 0.2 m/sec, valeur minimale et 0.649 m/sec, valeur maximale. La 

vitesse moyenne de T1 est de 0.524 m/sec. 

 

 

        tests  

 

Effectifs  T1 T2 

1 0,532 0,585 

2 0,495 0,525 

3 0,385 0,423 

4 0,556 0,59 

5 0,588 0,6 

6 0,472 0,483 

7 0,543 0,565 

8 0,562 0,59 

9 0,588 0,61 

10 0,649 0,687 

11 0,51 0,55 

12 0,446 0,485 

13 0,2 0,285 

14 0,391 0,42 

15 0,321 0,38 

16 0,575 0,6 
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2-2- Test de la nage crawl (T 2). 

La vitesse de nage varie entre 0.285 m/sec, valeur minimale et 0.687 m/sec, valeur maximale. 

La vitesse moyenne de T2 est de 0.616 m/sec 

4- Profil biométrique, physique et hydrodynamique de la nage crawl: 

Sous réserve des l’effectif étudié, des profils théoriques sont dégagés à travers les intervalles 

déterminés pour chaque distance retenue de la nage cyclique crawl évalués en m/sec a des moments 

différents de l’apprentissage.  

4-1- Profil théorique du test T1 de la nage crawl sur la distance de 25m. 

Tableau 3. Profil par intervalle de classe du T3 (X = 0,488 m/sec). 

N° Variables 
  X  ±  σ 

       Intervalles et moyennes de nage en m/sec par classe 

1  Poids (kg) 

 25.906 20 - 24 24 - 25,5 25,5 - 27 27 - 31,5 

± 0.169 

  
0,526 0,392 0,501 0,535 

2  Taille (cm), 

133.781 125 - 130 130 - 133 133 - 136,5 136,5 - 142,5142,5 

± 4,70 0,382 0,492 0,567 0,513 

3 

 Rapport Poids/  taille 

 

 5.225 4,4 - 4,9 4,9 - 5 5 - 5,4 5,4 - 6,5 

± 0,502 0,52 0,426 0,482 0,526 

4 

 Envergure (cm) 

 

 133.531 124,5 - 129,5 129,5 - 132,5 132,5 - 138 138 - 141 

± 4,58 0,401 0,485 0,555 0,513 

5 

 Taille assis (cm) 

 

66.625 56,6 - 64,9 64,9 - 67,3 67,3 - 68 68 - 70,6 

± 3,014 0,413 0,457 0,555 0,529 

6 

 Longueur Membre Supérieur (cm) 

 

 53.7 50,7 - 52,3 52,3 - 53,5 53,5 - 55,5 55,5 - 56,9 

± 1,916 0,414 0,545 0,482 0,513 

7 

Longueur Membre Inférieur (cm) 

 

 66.538 61,5 - 64,1 64,1 - 66,5 66,5 - 68,5 68,5 - 75 

± 3,366 0,35 0,52 0,548 0,535 

8 

Longueur de la Main (cm) 

 

 14.794 14 - 14,2 14,2 - 14,5 14,5 - 15 15 - 16 

± 0,712 0,439 0,421 0,581 0,513 

9 

Longueur du Pied (cm) 

 

21.438 19 - 20,5 20,5 - 21 21 - 22 22 - 24 

± 1,237 0,36 0,544 0,503 0,546 

10 

Distance biacromiale (cm) 

  

 26.119 22 -24,5 24,5 - 26,5 26,5 - 27,3 27,3 -28,8 

± 1,631 0,389 0,49 0,483 0,592 

11 

Distance bicrétale (cm) 

 

18.631 17 - 17,5 18 - 17,5 18,5 - 19 19 - 20,5 

± 1,123 0,427 0,544 0,443 0,54 

12 

Largeur de la Main (cm) 

 

6.544 5,8 - 6,5 5,8 - 6,6     

± 1,123 0,441 0,536     

13 

Largeur du Pied (cm) 

 

 7.488 6 - 7,5 7 - 7,5     

± 0,699 0,45 0,527     

14 

Circonférence thoracique (cm) 

 

 61.813 56   - 59,5 59,5 - 61 59,5 - 62 64 - 66 

± 2,871 0,432 0,434 0,544 0,543 

15 

Circonférence deltoïdienne (cm) 

 

 75.219 67 - 73 73 - 74,5 74,5 - 78 74,5 - 79 

± 3,608 0,51 0,432 0,453 0,56 

16 

Circonférence Bassin (cm) 

 

  65.781 60 - 63 61 - 63 66 - 68 68 - 73 

± 3,84 0,499 0,515 0,509 0,431 

17 

Pourcent Graisse % 

 

15.0 10,5 - 13 10,5 - 14 14,5 - 16 16 - 21,5 

± 2,28 0,511 0,528 0,416 0,499 

18 

Surface cutanée 

 

99.313 87 - 93 93 - 98 98 - 102 102 - 112 

± 6,894 0,432 0,438 0,548 0,535 

19 

Capacité Vitale (L) 

 

1.944 1,4 - 1,8  1,8 - 2 2 - 2,1 2,1 - 2,3 

± 0,2 0,366 0,503 0,534 0,551 

20 

Suspension des bras (sec) 

 

 34.625  8  - 19.5 19.5 - 37  37 - 67 67 - 90 

± 25,659 0,34 0,538 0,508 0,568 

21 

Saut en longueur sans élan (cm) 

 

 

 

 124.063 94 - 108 108 - 125 125 - 134 134 - 150 

± 14,635 0,457 0,428 0,531 0,538 

22 

Nombre d'abdominaux en 30 sec 

 

 17.688 8 ,- 14 14 - 19 19 - 20 20 - 24 

± 3,788 0,356 0,547 0,489 0,562 

23 

Cours Vitesse sur  50m (sec) 

 

 

 10.15 9,1 - 9,5 9,5 - 9,6 9,6 - 10,7 10,7 - 12,6 

± 0,757 0,475 0,55 0,589 0,34 

24 

Distance parcourue en 9 min (m) 

 

1235.938 850 - 1050 1050 - 1225 1225 - 1400 1400 - 1550 

± 124,441 0,39 0,482 0,533 0,548 

25 

Souplesse Tronc (cm) 

 

15.438 4,5 - 15 15 - 16 16 - 19 19 - 23 

± 5,354 0,466 0,538 0,395 0,555 
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26 

Souplesse des épaules (cm) 

 

 46.5 20,5 - 38 38 - 50,5 50,5 - 53 53 - 55 

± 10,564 0,508 0,422 0,475 0,548 

27 

Détente verticale (cm) 

 

  25.5 20 - 23,5 23,5 - 25,5 25,5 - 26 26 - 33 

± 2,878 0,356 0,53 0,557 0,511 

28 

Coulée Ventrale (m) 

 

 3.194 2,1 - 2,5 2,5 - 3 3 - 3,7 3,7 - 4,5 

± 0,721 0,366 0,516 0,574 0,499 

29 

Flottabilité Horizontale (sec) 

 

 7.206 5,5 - 6,4 6,4 - 7,2 7,2 - 7,5 7,5 - 9,7 

± 0,994 0,52 0,457 0,439 0,539 

30 

Niveau flottabilité (points) 

 

2.5 2 - 3 3 - 4     

± 0,641 0,414  0,563      

 

 

 

N° Variables 

 

  X         Intervalles et moyennes de nage en m/sec 

par classe 

1 Poids (kg)  25.906    27       

31,5 2 Taille (cm), 133.781   133         

136,5 

 

3 Rapport Poids/  taille  5.225    5,4 -      

6,5 4 Envergure (cm)  133.531   132,5         

138 

 

5 Taille assis (cm) 66.625   67,3 -       68  

6 Longueur Membre 

Supérieur (cm) 

 53.7  52,3       

53,5 

  

7 Longueur Membre 

Inférieur (cm) 

 66.538   66,5    -    

68,5 

 

8 Longueur de la Main (cm)  14.794   14,5             

15 

 

9 Longueur du Pied (cm) 21.438    22           

24 10 Distance biacromiale (cm)  26.119    27,3 -28,8 

11 Distance bicrétale (cm) 18.631  18          

17,5 

  

12 Largeur de la Main (cm) 6.544  5,8           

6,6 

   

13 Largeur du Pied (cm)  7.488  7             

7,5 

   

14 Circonférence thoracique 

(cm) 

 61.813   59,5             

62 

 

15 Circonférence deltoïdienne 

cm) (cm) 

 75.219    74,5 -    

79 16 Circonférence Bassin (cm)   65.781  61             

63 

  

17 Pourcent Graisse % 15.0  10,5          

14 

  

18 Surface cutanée 99.313   98             

102 

 

19 Capacité Vitale (L) 1.944    2,1         

2,3 20 Suspension des bras (sec)  34.625    67           

90 21 Saut en longueur sans élan 

(cm) 

 124.063    134       

150 22 Nombre d'abdominaux en 

30 sec 

 17.688    20 -        

24 23 Cours Vitesse sur  50M (sec)  10.15   9,6            

10,7 

 

24 Distance parcourue en 9 

min (m) 

1235.938    1400     

550 25 Souplesse Tronc (cm) 15.438    19           

23 26 Souplesse des épaules (cm)  46.5    53 -       

55 27 Détente verticale (cm)   25.5   25,5      -     

26 

 

28 Coulée Ventrale (m)  3.194   3             3,7  

29 Flottabilité Horizontale 

(sec) 

 7.206    7,5         

9,7 30 Niveau flottabilité (points) 2.5  3                

4 

    

Figure 1. Représentation graphique du profil au test de T1 de notre échantillon. 
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5-2-4-5- Profil théorique du test T2 de la nage crawl sur la distance de 25m. 

Tableau 4. Profil par intervalle de classe du T2 (X = 0,524 m/sec) : 

N° Variables 
 

X  ±  σ 

       Intervalles et moyennes de nage en m/sec par 

classe 

1 Poids (kg) 
 25.906 20 - 24 24 - 25,5 25,5 - 27 27 - 

31,5 ± 0.169 

  

0,555 0,435 0,539 0,565 

2 Taille (cm), 
133.781 125 - 130 130 - 133 133 - 136,5 136,5 - 

142,5 ± 4,70 0,429 0,518 0,606 0,541 

3 Rapport Poids/  taille 
 5.225 4,4 - 4,9 4,9 - 5 5 - 5,4 5,4 - 6,5 

± 0,502 0,544 0,484 0,512 0,555 

4 Envergure (cm) 
 133.531 124,5 - 

129,5 

129,5 - 

132,5 

132,5 - 138 138 - 

141 ± 4,58 0,45 0,523 0,58 0,541 

5 Taille assise (cm) 
66.625 56,6 - 64,9 64,9 - 67,3 67,3 - 68 68 - 

70,6 ± 3,014 0,461 0,497 0,581 0,555 

6 
Longueur Membre Supérieur 

(cm) 

 53.7 50,7 - 52,3 52,3 - 53,5 53,5 - 55,5 55,5 - 

56,9 ± 1,916 0,458 0,57 0,526 0,541 

7 
Longueur Membre Inférieur 

(cm) 

 66.538 61,5 - 64,1 64,1 - 66,5 66,5 - 68,5 68,5 - 

75 ± 3,366 0,403 0,545 0,581 0,565 

8 Longueur de la Main (cm) 
 14.794 14 - 14,2 14,2 - 14,5 14,5 - 15 15 - 16 
± 0,712 0,476 0,468 0,609 0,541 

9 Longueur du Pied (cm) 
21.438 19 - 20,5   21 - 22 22 - 24 
± 1,237 0,408 0,578 0,534 0,574 

10 Distance biacromiale (cm) 
 26.119 22 -24,5 24,5 - 26,5 26,5 - 27,3 27,3 -

28,8 ± 1,631 0,44 0,521 0,514 0,619 

11 Distance bicrétale (cm) 
18.631 17 - 17,5 18 - 17,5 18,5 - 19 19 - 

20,5 ± 1,123 0,466 0,575 0,486 0,568 

12 Largeur de la Main (cm) 
6.544 5,8 - 6,5 5,8 - 6,6     

± 1,123 0,484 0,563     

13 Largeur du Pied (cm) 
 7.488 6 - 7,5 7 - 7,5     

± 0,699 0,49 0,557     

14 
Circonférence thoracique 

(cm) 

 61.813 56   - 59,5 59,5 - 61 59,5 - 62 64 - 66 
± 2,871 0,476 0,469 0,574 0,575 

15 
Circonférence deltoïdienne 

(cm) 

 75.219 67 - 73 73 - 74,5 74,5 - 78 74,5 - 

79 ± 3,608 0,543 0,485 0,479 0,587 

16 Circonférence Bassin (cm) 
  65.781 60 - 63 61 - 63 66 - 68 68 - 73 
± 3,84 0,53 0,546 0,552 0,467 

17 Pourcent Graisse % 
15.0 10,5 - 13 10,5 - 14 14,5 - 16 16 - 

21,5 ± 2,28 0,539 0,553 0,466 0,536 

18 Surface cutanée (cm2) 
99.313 87 - 93 93 - 98 98 - 102 102 - 

112 ± 6,894 0,476 0,472 0,581 0,565 

19 Capacité Vitale (L) 
1.944 1,4 - 1,8  1,8 - 2 2 - 2,1 2,1 - 2,3 
± 0,2 0,419 0,533 0,561 0,583 

20 Suspension des bras (sec) 
 34.625  8, - 19.5 19.5 - 37  37 - 67 67 - 90 

± 25,659 0,392 0,569 0,537 0,596 

21 
Saut en longueur sans élan 

(cm) 

 124.063 94 - 108 108 - 125 125 - 134 134 - 

150 ± 14,635 0,51 0,47 0,555 0,559 

22 
Nombre d'abdominaux en 30 

sec 

 17.688 8  - 14 14 - 19 19 - 20 20 - 24 
± 3,788 0,403 0,587 0,516 0,589 

23 Cours Vitesse sur  50m (sec) 
 10.15 9,1 - 9,5 9,5 - 9,6 9,6 - 10,7 10,7 - 

12,6 ± 0,757 0,51 0,572 0,619 0,392 

24 
Distance parcourue en 9 min 

(m) 

1235.938 850 - 1050 1050 - 

1225 

1225 - 1400 1400 - 

1550 ± 124,441 0,443 0,517 0,552 0,582 

25 Souplesse Tronc (cm) 
15.438 4,5 - 15 15 - 16 16 - 19 19 - 23 
± 5,354 0,505 0,562 0,445 0,583 

26 Souplesse des épaules (cm) 
 46.5 20,5 - 38 38 - 50,5 50,5 - 53 53 - 55 

± 10,564 0,529 0,469 0,514 0,582 

27 Détente verticale (cm) 
  25.5 20 - 23,5 23,5 - 25,5 25,5 - 26 26 - 33 

± 2,878 0,403 0,564 0,588 0,539 

28 Coulée Ventrale (m) 
 3.194 2,1 - 2,5 2,5 - 3 3 - 3,7 3,7 - 4,5 

± 0,721 0,419 0,555 0,601 0,519 

29 Flottabilité Horizontale (sec) 
 7.206 5,5 - 6,4 6,4 - 7,2 7,2 - 7,5 7,5 - 9,7 

± 0,994 0,544 0,5 0,484 0,566 

30 Niveau flottabilité (points) 
2.5 2 - 3 3 - 4     

± 0,641 0,453  0,594      
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° Variables 

 

X  ±  σ        Intervalles et moyennes de nage en m/sec 

par classe 

1 Poids (kg)  25.906    27 -   31,5 

2 Taille (cm), 133.781   133  -

136,5 
 

3 Rapport Poids/  taille  5.225    5,4   6,5 

4 Envergure (cm)  133.531   132,5 - 

138 
 

5 Taille assise (cm) 66.625   67,3 - 68  

6 Longueur Membre 

Supérieur (cm) 
 53.7  52,3 - 53,5   

7 Longueur Membre 

Inférieur (cm) 
 66.538   66,5 - 

68,5 
 

8 Longueur de la Main (cm)  14.794   14,5 - 15  

9 Longueur du Pied (cm) 21.438    22        24 

10 Distance biacromiale (cm)  26.119    27,3  28,8 

11 Distance bicrétale (cm) 18.631  18         

17,5 
  

12 Largeur de la Main (cm) 6.544  5,8         

6,6 
   

13 Largeur du Pied (cm)  7.488  7           7,5    

14 Circonférence thoracique 

(cm) 
 61.813   59,5      

62 
 

15 Circonférence 

deltoïdienne (cm) 
 75.219    74,5     79 

16 Circonférence Bassin (cm)   65.781  61         63   

17 Pourcent Graisse % 15.0  10,5         

14 
  

18 Surface cutanée 99.313   98        

102 
 

19 Capacité Vitale (L) 1.944    2,1 -  2,3 

20 Suspension des bras (sec)  34.625    67     90 

21 Saut en longueur sans 

élan (cm) 
 124.063    134    150 

22 Nombre d'abdominaux en 

30 sec 
 17.688    20        24 

23 Cours Vitesse sur  50m 

(sec) 
 10.15   9,6      

10,7 
 

24 Distance parcourue en 9 

min (m) 
1235.938    1400 -  

1550 25 Souplesse Tronc (cm) 15.438    19      23 

26 Souplesse des épaules 

(cm) 
 46.5    53       55 

27 Détente verticale (cm)   25.5   25,5       

26 
 

28 Coulée Ventrale (m)  3.194   3           

3,7 
 

29 Flottabilité Horizontale 

(sec) 
 7.206    7,5     9,7 

30 Niveau flottabilité (points) 2.5  3               

4 
    

 

Figure 2. Représentation graphique du profil au test de T2 de notre échantillon. 

- Discussion : 

1- L’analyse de variance des variables mesurées entre garçons et filles d’âge de 8 – 9 ans nous 

amène à constater qu’entre garçons et filles, en moyennes les différences ne sont pas très 

importantes.  

Néanmoins, certaines variables biométriques mesurées se voient significativement différentes en 

faveur des garçons : la distance bi acromiale (F =  5,939*), la circonférence deltoïdienne   (F =  

6,397*) et la capacité vitale (F =  4,526*), tandis que la variable mesurée du pourcentage de graisse 

(F = 13,904**) est hautement significative en faveur des filles. 
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Certaines variables de capacités motrices (physiques) : la vitesse 50m (F =  9,643*), la détente 

verticale en  (F =  7,253*) se voient différentes significativement et la distance parcourue en 9 min  

(F =  27,811**) hautement différente en faveur des garçons ; et enfin sur les variables mesurées 

hydrodynamiques, la flottabilité horizontale se voit différente en faveur des filles   (F =  8,079*). 

 

2- Corrélations des variables mesurées avec les performances réalisées. 

Les corrélations les variables mesurées  (variables indépendantes) corrélées avec les performances 

réalisées en m/sec (variables dépendantes) sur la distance de 25m (T1 ; T2) nous donnent : 

2-1 : Pour la biométrie : sur les 19 variables retenues nous avons la distance biacromiale (cm), la 

circonférence deltoïdienne (cm), le pourcentage de graisse  % et la capacité vitale (L). 

2-2- Pour les qualités physiques (mesurées hors de l’eau) : a la suspension des bras, au saut en 

longueur sans élan, au nombre d’abdominaux réalisés en 30 sec, a la vitesse mesurée sur la distance 

de 50m en piste et a la distance parcourue en 9 min. 

Les qualités physiques jouent un rôle important en crawl sur la distance de 25m. 

2-3- Pour les qualités hydrodynamiques (mesurées dans l’eau) : a la coulée ventrale  et au niveau de 

flottabilité. 

Ces qualités hydrodynamiques (coulée ventrale et le niveau de flottabilité) ont leur 

importance  et influe sur l’apprentissage de la nage crawl sur le 25m 

Les mêmes variables des capacités motrices (physiques et hydrodynamiques) sont corrélés au test 

T1 et au test T2. 

3- L’évolution de l’apprentissage pour la grande majorité des apprenants du groupe, est remarquée. 

Il n’y a pas de différence d’évolution de l’apprentissage des nages entre garçons et filles  

Il y a lieu de remarquer que le groupe des garçons est plus homogène dans les performances 

obtenues lors des tests de nages crawl  que celui des filles. 

Les résultats les plus faibles de l’effectif total, sont remarqués dans le groupe des filles à savoir le 

numéro 13, le n°14, le n°15.  En revanche, le n° 10 a obtenu les meilleures performances de 

l’effectif total. 

 

- Conclusion : 

Notre objectif était de montrer en quoi la recherche sur les facteurs biométriques et des capacités 

motrices (physiques et hydrodynamiques) pouvait être utilisée dans la prédiction de réussite et  

même en constituer un élément essentiel parmi d’autres (psychologiques, sociologiques ; peuvent 

être   comme des déterminants fondamentaux de la performance, et être aussi intégrés dans le 

processus  de détection de futurs talents en Natation. 

 

- Recommandations : 

- La prise en charge d’enfants apprenant à nager doit prendre en compte les différences 

morphologiques et physiques. 

- La pédagogie différenciée est une réponse à ses différences individuelles. 

- Les petits bassins d’apprentissage ou bassins pédagogiques doivent être prévus lors de la 

construction de nouvelles piscines. 

- Des formations spécifiques concernant la première étape d’apprentissage « familiarisation » pour 

les enseignants et pédagogue de cette discipline. 

- Eviter l’utilisation systématique et prolongée de la ceinture de flottaison.      
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Effets de l’entraînement sur le niveau de développement des qualités physico – techniques et 

des indices anthropométriques des jeunes footballeurs algériens. 

 

Aradji A.  

ENS/STS de Dély-Ibrahim, BP. 71, El Biar Alger 

 

Il est connu que les sports collectifs comme le football sont forts complexes de par  les paramètres 

qu’ils mettent en jeu tels ceux anthropométriques, physiologiques, psychologiques, perceptuelles et 

techniques (Williams et Frank, 1998) ; et ce en plus des exigences liées à la connaissance du jeu 

pour développer n’importe quelle stratégie de jeu. A ce titre, il est apparait que toute initiative pour 

identifier le talent, assez tôt, doit considérer l’ensemble de ces facteurs, tout en les couplant avec les 

effets de la croissance durant tout le cycle de l’évolution de l’enfant (Malina et al. 2006).  

Cette pluridisciplinarité, spécifique au football et que reconnait la science, n’est cependant pas 

totalement caractérisée, car les connaissances scientifiques actuelles sont loin de cerner avec 

objectivité toutes les variables d’importance en football. En effet, aujourd’hui encore, il est délicat 

de développer des tests fiables aptes à préciser objectivement   les aspects perceptuels et les attributs 

cognitifs devant caractériser les jeunes talents en football ( Williams et Davids, 1998), ce qui, en 

quelque sorte vérifie l’adage qui veut que le football est plus un sport appréciable que quantifiable, 

car, il est très difficile de quantifier mathématiquement  la variabilité des processus cognitifs et 

affectifs pendant le déroulement du jeu.   

Pour répondre à ce problème, qui reste une des parties de l’étude que nous menons sur                  les 

effets de l’entraînement sur le niveau de développement des qualités physico – techniques et des 

indices anthropométriques des jeunes footballeurs algériens et ceci sur trois années successives, 

nous avons proposé un programme d’entraînement original qui répond aussi bien aux besoins du jeu 

qu’à ceux de l’identification des talents en football.  

Cette expérience qui concerne 92 enfants âgés entre 11 et 14 ans, nous a permis de noter, une 

amélioration du niveau de développement des qualités physiques et techniques des jeunes intéressés 

par le suivi et l’évaluation. Toutefois, nous nous ne hasarderons pas à imputer cela aux seuls effets 

du programme d’entraînement, sans avoir procéder aux vérifications nécessaires. Ceci étant les 

résultats (tableaux ci – dessous) relatifs aux paramètres totaux des jeunes footballeurs, mettent en 

relief pour : 

 

Tableau n°1 : Paramètres totaux des jeunes footballeurs nés en 1992 
 Avril 2007 Avril  2008 Avril 2009 

 
MOY. SD MAX. 

 

MIN. 
MOY. SD MAX. 

 

MIN. 
MOY. SD MAX. 

 

MIN. 

Mois 
4,5 

3,23

5 
11 1 4,5 

3,23

5 
11 1 4,5 

3,23

5 
11 1 

Poids 
54,071 

7,38

1 
69,26 43,89 59,983 

6,25

9 
73,5 50 63,633 

6,16

0 
77 53 

Vertex 

166,31

3 

6,93

2 
178,5 153 

167,12

3 

4,55

8 
175,3 157 

170,66

5 

4,32

2 
178,2 161,4 
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Tableau n°2 : Paramètres totaux des jeunes footballeurs nés en 1993 
 Avril 2007 Avril  2008 Avril 2009 

 
MOY. SD MAX. 

 

MIN. 
MOY. SD MAX. MIN. MOY. SD MAX. 

 

MIN. 

Mois 
5,353 2,984 11 1 5,353 

2,98

4 
11 1 5,353 

2,98

4 
11 1 

Poids 
45,721 8,579 66 31 49,676 

7,15

4 
64 39 53,185 

7,11

1 
67,5 43 

Vertex 

156,67

9 
9,318 176 143 

158,85

9 

7,61

5 
174,4 147,3 

161,99

7 

7,53

0 
177 150,2 

SD : ecart-type 

 

Tableau n°3 : Paramètres totaux des jeunes footballeurs nés en 1994 

 Avril 2007 Avril  2008 Avril 2009 

 MOY. SD MAX. MIN. MOY. SD MAX. MIN. MOY. SD MAX. MIN. 

Mois 5,867 3,963 12 1 5,867 3,963 12 1 5,867 3,963 12 1 

Poids 37,8 8,999 58 21 41,837 9,409 62 23,1 46,803 4,444 55,5 37,9 

Vertex 145,37 9,527 169,5 132,5 149,343 10,801 173,8 132,5 152,547 4,811 162,8 145 

 

L’âge  

Il est connu que le système des compétitions pour les jeunes, est construit en catégorie sur la base 

de l’âge chronologique, avec l’idée d’offrir les mêmes chances de participation et de réussite aux 

enfants. Partant du fait que les effets de l’âge (relatif) ont un impact certain sur les procédures de 

sélection selon Helsen et al.1999, l'un des objectifs de cette présentation de l’âge est de déterminer 

la distribution des joueurs suivant les mois et trimestres de l’année, afin de mieux cerner les 

différences de développement physique des enfants et nous aider à comprendre les bases naturelles 

de la sélection et de l’entraînement des jeunes enfants.   

Pour ce faire, nous avons étudié la distribution des mois de naissance des joueurs (nés en 1992, 

1993 et 1994), selon l'année et le mois de naissance. Pour l'homogénéité d'enregistrement, nous 

considérons le mois de Janvier comme le premier mois de l'an de sélection, soit le mois 1, ainsi de 

suite jusqu’au mois de Décembre qui représente le mois 12.   
 
L’analyse des données recueillies nous a permis de mettre en évidence la relation entre le nombre 

de joueurs par la catégorie d'âge pour chaque échantillon et le mois correspondant de naissance 

selon le principe retenu.  

En ce sens, il y a lieu de noter que plusieurs joueurs sont nés lors du 1
er

 trimestre de l’année de 

sélection, 15 pour les 1992 et 12 pour les 1993 et 1994 soit un total de 39 joueurs sur 94. Nous 

noterons que les natifs des mois de Janvier et de Février sont, aussi, les plus nombreux 32 sur les 

39. En outre, nous avons constaté que les natifs du dernier quart de l’année sont peu nombreux 04 

pour les 1992, 03 pour les 1993 et 08 pour les 1994 soit un total de 15 sur les 94 éléments formant 

l’échantillon. Donc, par cette distribution des mois de naissance, nous pouvons parler d’une 

surreprésentation des joueurs nés dans le premier trimestre de l'an qui, généralement, sont mieux 

développés physiquement que les autres joueurs, moins nombreux, notamment ceux nés dans les 

quarts subséquents.  

En considérant l’avis de Helsen et al. (1998), sur l’impact de l’âge (relatif) sur la sélection ces 

conclusions ont d’importantes implications pour les entraîneurs dans la détection et l’entrainement 

des jeunes, en général, et des talents, en particulier. 
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 L’autre facteur, souvent non considéré, est l'expérience des joueurs. En effet, les joueurs nés au 

mois de janvier sont non seulement plus vieux que ceux nés au mois de décembre de la même 

année, mais, probablement plus expérimentes (Helsen et al, 1998).  

 

A ce titre, Helsen et al. (2000), ainsi que d’auteurs auteurs pensent que si le joueur est choisi en 

fonction de ses caractéristiques physiques, cela pourrait être problématique, car lorsque la 

maturation se termine, ce sont les capacités techniques qui deviennent le facteur prépondérant pour 

l’atteinte du succès.  

Donc, nous pensons que si en pratique, le gabarit est, très souvent, à la base de la sélection    des 

jeunes, beaucoup de jeunes joueurs talentueux sont perdus pour le football, du fait que peu 

développés physiquement, du fait de leur âge relatif, mais doué techniquement, ils n’auront pas la 

chance de continuer à pratiquer l’entraînement, tels ceux nés dans le premier quart                 de l'an 

de sélection.  

Ces considérations qui éclairent sur le choix des potentialités ont été prise en compte dans cette 

étude pour mieux cerner les différences de développement physique entre les enfants              et 

mieux maîtriser la planification de l’entraînement des jeunes, pour atteindre l’objectivité dans le 

processus de sélection des débutants.   

 

Poids et Taille  

Données relatives au poids 

 

Concernant les jeunes footballeurs nés en 1992 (tableaux n°1), ces derniers se distinguent, pour les 

années 2007, 2008 et 2009 par une moyenne du poids respectives égale à 54,071 ± 7,381, à 59,983 

± 6,259 et à 63,633 ± 6,610. En référence au tableau précité, nous noterons              la grande 

différence de poids (entre 24 et 25 kg sur les trois années) entre le joueur le plus lourd et celui le 

plus léger (maximum et minimum).   

Pour les jeunes nés en 1993, le tableau n°2 présente les données suivantes concernant le poids sur 

les trois de l’étude. En 2007, la moyenne de cette catégorie est égale à 45,721 ± 8,579, en 2008, 

celle-ci a évolué pour atteindre 49,676 ± 7,154 et 53,185 ± 7,111 en 2009. Notons pour cette 

tranche d’âge que la différence de poids entre le plus lourd des jeunes enfants et le plus léger sur les 

trois années (de 2007 à 2009) est de l’ordre de 35, 25 et 24,5 kilogrammes. 

Au vu des données chiffrées inhérentes au poids des jeunes nés en 1994, il est à noter que                         

ces derniers sont, du point de vue arithmétique, inférieures à celles des jeunes footballeurs nés              

en 1993 et en 1992.  Ceci étant, il y a lieu de relever que l’évolution du poids est tout aussi en 

constante progression pour cette catégorie d’âge à savoir, 37,8 ± 8,999 Kg en 2007, 41,837 ± 9,409 

en 2008 et 46,803 ± 4,444 Kg en 2009 (voir tableau n°5)    

 

Données relatives à la taille.  

En nous référant aux tableaux n°1, 2 et 3 qui renvoient les données relatives à la taille,               

nous observons la même tendance évolutive concernant la stature des jeunes joueurs avec                   

un gain de hauteur fluctuant entre 1 et 3 centimètres d’une année à l’autre. Ainsi donc,                      

les mesures moyennes de la taille des jeunes nés en 1992, sont, respectivement  pour l’an 2007, 

2008 et 2009 de l’ordre de 166,313 ± 6,932 centimètres, de 167,123 ± 4,558 centimètres, 170,665 ± 

4,322 centimètres.  
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Du point de vue des valeurs maximales et minimales, et en ce qui à trait à cette catégorie d’âge (nés 

en 1992), notons que les écarts diminuent d’année en année, 25,5 centimètres pour 2007, 18,3 

centimètres pour 2008 et 16,8 centimètres pour 2009.  

 

La lecture des données relatives à la taille distinguant, aussi bien, les jeunes nés en 1993 et en 1994, 

renvoient les mêmes particularités relevées plus haut, avec des valeurs certes différentes (voir 

tableau n° 2 pour les jeunes nés en 1993 et le tableau n°3 pour les jeunes nés en 1994).  

 

Conclusion 

 

En premier lieu, il est à constater que la taille et le poids moyens des jeunes footballeurs de 

l’échantillon de l’étude ont tendance à fluctuer entre les moyennes de référence recommandées par 

l'Organisation de Santé Mondiale, pour les jeunes sédentaires âgés entre               8 et 14 ans, alors 

qu’à l'adolescence (15 ans), les tailles moyennes sont en dessous                         des moyennes de 

référence.  

Il est utile de savoir que les études assurant le suivi de jeunes footballeurs sont peu nombreuses, et 

celle réalisée par Froberg et al. (1991) a montré qu’à  14,2 ans, les jeunes footballeurs se distinguent 

au moment maximal de croissance par une taille moyenne correspondant plus ou moins à la 

moyenne standard, ce qui est aussi le cas des jeunes joueurs choisis pour cette étude.  

A la lumière de ces résultats parcellaires, et sachant que la réalisation d’un bon résultat sportif est le 

fruit d’un entraînement adapté, structuré et suivi avec sérieux. Il nous parait logique de relativiser 

l’importance et l’influence accordées aux aptitudes morphologiques dans un sport comme le 

football ; malgré leurs caractères déterminants, dans la détection des jeunes talents.  
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La Planification De La Préparation Physique En Football Moderne 

 

Dr. Mohamed Kabouya. Maître Conférence  (B) à Université de M’sila  

 

Introduction 

 

En dix ans d'expérience dans les terrains. J’ai pu constater que le comportement des joueurs 

par rapport à la préparation physique a beaucoup changé. 

Cela s'explique parce que le jeu est en train de devenir toujours plus rapide, toujours plus 

agressif. Les tacles. Sont plus brusques et par conséquent, il est nécessaire d'avoir une plus grande 

vitesse. Il est également nécessaire d'avoir une masse musculaire' plus développée pour pouvoir 

s'opposer aux adversaires pendant les tacles. 

La continuité du jeu est plus grande aussi. Voilà pourquoi, il est nécessaire d'avoir une 

meilleure résistance spécifique. 

" Il est évident que devant ces nécessités, l'attitude du joueur a changé par rapport à la 

préparation physique. 

Le joueur lui-même se rend compte de l'importance d'être soutenu par une bonne condition 

physique générale et en particulier par le développement des qualités physiques indiquées ci-dessus. 

En outre, je pense que les capacités techniques et professionnelles mais aussi celles 

psychologiques de "entraîneur physique doivent être importantes pour se faire accepter par les 

joueurs tout en cherchant à répondre à leurs besoins. 

 

Problématique 

Quel joueur ne voudrait-il pas être plus rapide, tirer plus fort, être plus fort pendant les tacles, sauter 

plus haut, réussir à courir ou jouer sans interruption pendant 90 minutes ? 

Par ailleurs, à cause des caractéristiques du football d'aujourd'hui, comment un footballeur pourrait-

il penser à prolonger aussi longtemps que possible sa carrière (c'est l'objectif de tous les joueurs), 

s'il ne développait pas ses qualités physiques au mieux ? 

Enfin on ne doit pas sous-estimer l'importance du développement de certaines qualités au niveau de 

la prévention. 

Voici une série de motifs pour lesquels les joueurs sont plus sensibles à la préparation physique. Ils 

lui donnent une grande importance et souvent au delà d'une préparation physique globale de 

l'équipe. Même si cette préparation est individualisée, les joueurs demandent au préparateur 

physique des conseils précis et des indications selon leur situation individuelle. 

A l'importance de la technique et de la tactique, il faut ajouter la compréhension d'un nouveau 

concept de base: " l'agressivité et la fureur compétitive " répétées, ne sont possibles que si les 

joueurs sont entraînés à réduire leurs pauses, à augmenter leur dynamisme et à accroître la capacité 

à supporter la fatigue. 

Cependant, un joueur techniquement médiocre, ne pourra jamais obtenir de grands résultats, 

grâce seulement à sa préparation physique. 

 

L’objectif 

Le but, est d'améliorer les performances physiques, nécessaires au jeu, de joueurs 

techniquement et tactiquement déjà adroits. 

Ces deux dernières sont les qualités les plus importantes pour le choix d'un joueur. Sur lequel 

il sera nécessaire d'intervenir, afin d'améliorer sa performance, non seulement pour l'améliorer dans  
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le sens technico-tactique, mais surtout au niveau de la condition physique. 

Analyse du modèle de la performance en football. 

Pour les joueurs qui ne sont pas gardiens de but, il s'agit d'avoir des démarrages brefs et 

répétés d'environ 10 à 25-30 m. et parfois sur un trajet plus long (60 - 70 m) avec ou sans ballon; de 

changer de direction avec ou sans arrêt, de sauter sur deux pieds, assez rarement, et sur un pied en 

s'élevant en hauteur, en oblique ou seulement vers l'avant en prenant un bref élan ou bien après un 

élan plus long. Il s'agit aussi de marquer l'adversaire en reculant et en se déplaçant sur le côté, en 

ayant toujours les jambes demi pliées et en restant sur les avant-pieds de façon à pouvoir changer 

facilement de direction ou de mouvement. " S’agit de dribbler en courant, d'affronter l'adversaire, le 

ballon aux pieds. 

Donc, outre le contrôle de la technique. Il faut que le joueur soit rapide, qu'il sache choisir ou 

inventer la solution la moins prévisible pour l'adversaire, de tirer ou de passer le ballon, puis de le 

frapper en calculant la force, laquelle peut être maximale, avec une bonne technique et la meilleure 

coordination possible. 

Cette coordination devient plus difficile à obtenir lorsqu'on augmente la vitesse d'exécution: le 

joueur doit tirer quand le ballon est arrêté et c'est à ce moment là que la précision et la force du tir 

prennent plus d'importance. 

Le joueur doit exécuter avec les mains la remise en jeu à la touche, il doit courir à un rythme 

léger (60-70 % ou même plus lentement) et marcher pour retourner dans des zones déterminées du 

terrain. 

Il doit courir ou se déplacer avec l'adversaire qui s'appuie sur lui (coude à coude) ou qui, de 

toute façon cherche un .contact physique, pour lui opposer une résistance efficace. 

Quelles sont les caractéristiques des fibres musculaires du footballeur? 

Comme dit Bosco: "Par rapport au travail des muscles nécessaire pour un match de football et 

au travail musculaire lorsque l'on fait un sprint ou un mouvement rapide, les fibres qui sont 

Principalement sollicitées sont les fibres blanches (FT)". 

Successivement, quand le joueur revient dans sa zone, lentement ou en marchant, ce sont les 

fibres rouges (ST) qui sont à leur tour sollicitées. On peut remarquer que les fibres rouges et les 

fibres blanches ont un rôle différent correspondant au type et à la qualité musculaire demandée. 

Il est sans doute évident que le rôle des FT et des ST est irremplaçable aussi bien du point de 

vue biomécanique que du point de vue métabolique. 

Les FT sont activées le plus souvent pendant les actions rapides et causent automatiquement 

la formation de l'acide lactique. 

Au contraire, les fibres rouges sont importantes pendant les mouvements lents et ont la 

fonction d'épurer l'acide lactique. Elles régénèrent l'équilibre métabolique qui est toujours altéré par 

le mouvement que le jeu demande. 

Selon une estimation théorique. Bosco (1976) supposait que le pourcentage de FT détenu par 

un footballeur était en moyenne de 50 %. 

Evidemment, cette estimation provient de l'étude comparative de l'activité sportive des 

joueurs et ne se rapporte pas au type d'entraînement fait. 

En effet l'entraînement ne transforme pas cinétiquement la composition des fibres, mais elle 

doit être attribuée à une situation anatomique génétiquement prédéterminée qui les a préparé à 

l'activité sportive spécifique qu'ils ont entrepris. 
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Les sources d'énergie stimulées par le type d'activité. 

Toutes les sources d'énergie, aérobie ou anaérobie sont stimulées par le type d'activité. 

La différence est dans l'intensité de l'effort. 

Quand cet effort dépasse un pourcentage déterminé par rapport aux capacités maximales de 

l'individu, le mécanisme anaérobie est stimulé, qu'il soit lactique ou alactique, sur la base de 

l'intensité et de la durée de l'effort. 

Pour un athlète physiquement évolué (et donc qui a déjà atteint ou qui est en train d'atteindre 

une certaine maturité) qui joue eu football, l'importance du mécanisme aérobie peut être caractérisé 

par la capacité à supporter une charge de travail volumineuse mais d'intensité réduite, et par la 

capacité de se déplacer sur le terrain de jeu toujours à une intensité peu élevée (vitesse égale à 65 - 

70 %) avec une dépense d'énergie qui ne doit pas entamer les réserves d'énergie intrinsèque des 

muscles. 

Ce sont les efforts dus à des déplacements tels que: 

Suivre l'action de ses coéquipiers sans y participer directement mais en étant prêt à aider. 

Se replier à une vitesse raisonnable pour les joueurs du milieu de terrain ou pour les 

défenseurs à la fin d'une action d'attaque. 

La source d'énergie est dans ces cas en grande partie de type aérobie selon le degré de 

développement de la puissance du mécanisme aérobie lui-même. 

L'importance du mécanisme anaérobie est sans doute majeure car la plupart des actions 

caractéristiques du jeu demande une grande rapidité d'exécution, une haute intensité (sprint, arrêts 

rapides, changements rapides de direction, déplacements rapides dans toutes les directions, tirs) et 

de toute façon une grande force (nouveaux tirs, sauts dans toutes les directions, démarrages en arrêt 

ou bien en mouvement). Soit absolue (reculer ou se déplacer de côté en changeant la direction avec 

les jambes demi pliées pour marquer l'adversaire, résister à l'adversaire qui pousse ou qui s'appuie). 

Tous ces éléments se rapportent au mécanisme anaérobie alactique. 

Alactique, parce que la durée de ces efforts est contrôlée pendant un certain temps (7 – 8 sec 

plus ou moins selon l'intensité) et est suivie par des moments de récupération où le joueur marche, 

se déplace lentement, et pendant lesquels il y a la re-synthèse des substances d'énergie dépensées. 

Pendant toutes ces actions, il existe un minimum de composante lactique. 

Cette composante, qui suppose aussi une dégradation du glycogène contenu dans les muscles 

et en réserve dans le foie, a besoin d'un temps de re-synthèse long. Ainsi on arrive progressivement 

à la fin d'un temps avec un taux de lactate de 8 - 10 m. moles / l, qui n'est pas très élevé (les 

coureurs du 100 mètres dépassent les 20 m. moles / I) mais suffisamment important pour 

correspondre à un taux très bas de réserve de glycogène. 

C'est pour cela qu'en deuxième mi-temps, il arrive souvent que le niveau du lactate soit faible, 

par manque de réserves en glycogène. 

Evidemment, cela se produit pendant un match très "dur" où les réserves d'énergie doivent 

être très importantes pour permettre de soutenir des efforts répétés du genre anaérobie alactique et 

aussi lactique. 

Plus importante que les réserves, il y a l'activation enzymatique de ces processus. Tout cela ne 

peut être obtenu qu'après un bon entraînement orienté sur la force rapide, la vitesse, la résistance 

spécifique, c'est à dire la résistance aux répétitions d'efforts rapides et intenses qui consistent en 

gestes cycliques et acycliques introduits sur une bonne base de puissance aérobie.  

Il s'agit, à part le gardien de but, d'une activité mixte aérobie anaérobie lactique et alactique. 
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Quelques méthodes de préparation, spécialement celles d'il y a quelques années. Étaient les 

plus centrées sur l'activité aérobie. 

Aujourd'hui on essaie de considérer toutes les composantes demandées sans oublier que la chose la 

plus importante est d'être capable de répéter les gestes spécifiques (surtout en anaérobie galactique) 

avec continuité et avec la meilleure efficacité possible. 

 

 

L'importance du développement de la puissance aérobie. 

 

Cette importance est relative parce que pour ressentir les vrais effets de ce développement, 

l'entraînement par course lente devra durer longtemps et demander une grande dépense d'énergie 

disponible. 

Les effets d'un tel entraînement peuvent engendrer de grandes contre-indications sur l'activité 

des enzymes tels que la lactohydrogènase (LDH) et la pyruvictochinase (PK) qui permettent le 

développement de la puissance aérobie. 

Il faut. En outre, préciser l'influence négative que peut provoquer la course lente et prolongée 

sur les fibres blanches (FT) du type llA. Lesquelles peuvent subir des changements plus marqués et 

profonds. 

Une amélioration des puissances aérobies a travers des exercices mixtes, impliquant d'autres 

mécanismes producteurs énergie, tels que les épreuves fractionnées, le cross court rapide, le fart lek 

et lefartlek modifié, semble être plus juste et adaptée aux footballeurs. 

Il est important qu'il y ait aussi une juste alternative entre ces méthodes, surtout dans la 

période de préparation. 

Il faut enfin remarquer la grande particularité du fart lek modifié par rapport à d'autres 

méthodes. Bosco l'appelle CCW (Course Continue avec Variation de Vitesse). On alterne des trajets 

de course rapide de 20 - 30 - 50 m. avec des trajets plus longs d'une course plus lente. 

 

Puissance aérobie mixte : 

 

* grand stimulus du mécanisme aérobie avec une légère et progressive implication du 

mécanisme anaérobie lactique 

* épreuves à vitesse croissante à récupération incomplète, de façon à produire une certaine 

quantité de lactate. Ce type de puissance aérobie mixte a un résultat plus spécifique et plus adaptée 

que les autres. 

Les distances sur lesquelles on peut se baser ne sont pas fixes: 

Ce n'est pas toujours avec des 1000 m et des 800 m que la puissance aérobie peut être obtenue. Au 

contraire la puissance aérobie mixte doit être faite sur des épreuves nécessairement plus brèves 

telles les courses de 200m et 300 m. En effet, on peut utiliser de brèves épreuves même pour faire la 

puissance aérobie. 

* les pourcentages de vitesse par rapport à la distance et le temps de récupération sont 

importants. 

 

Exemple : 

 

5 (3 X 500) pour la puissance aérobie ou 10 (2 X 200) vitesse inférieure à 70 %. 

5 (3 X 200) + 5 (3 X 200) : pour la puissance aérobie mixte avec une vitesse à peu près à 80 % ou 

5 (2 X 300) puissance aérobie mixte 
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2 -  Force et les différentes spécialisations. 

 

Explication de cette qualité physique et de ses variantes 

 

Force absolue: 

Pour des groupes musculaires bien déterminés (musculation du dos et de l'abdomen) à forme 

isométrique, iso cinétique ou isotonique. 

* A la suite d'un accident, quand il s'agit de récupérer le volume musculaire et d'en empêcher 

la diminution à l'aide de l'électrostimulation. Charge réduite mais avec plusieurs répétitions 

(méthode avec efforts répétés) 

* A la suite d'un déficit musculaire remarquable, pendant la période de transition (c'est à dire 

à la fin de la période compétitive et avant celle de préparation 

 

Force rapide: force – vitesse : 

 

* sous la forme explosive qui sert aux jambes afin de supporter les accélérations et les sauts 

sur place et les démarrages. 

Pour cela, il faut des exercices par exemple à charges naturelles comme le saut en longueur, 

en hauteur sur place, sur deux pieds, les bonds successifs, jambes demi pliées, à pieds joints, et les 

sauts alternés ou successifs, mais brefs. 

 

 

Les exercices avec charges: 

 

-1/2 squat sur une jambe, 

-1/2 squat-jump, jambes écartées dans le plan sagittal en avançant. 

* sous la forme élastique et de réactivité - élasticité pour les jambes, afin de supporter le 

moment de maintien de vitesse mais aussi les arrêts rapides et les changements de direction. 

 

Pour cela, il faut des exercices avec charges de : 

-1/2 squat rapide, 

-1/2 squat-jump successif et continue, l'exercice jambes écartées dans le plan sagittal avec un 

saut. 

Les exercices à charges naturelles : 

-sauts à pieds joints entre les obstacles à différentes hauteurs (50 - 60 -76 - 84 cm), allure 

variée avec des gestes techniques de course: sursauts, sautillements et différents types de montée de 

genoux, course en arrière et en avant, bonds longs et alternés, bonds en avant, en hauteur etc. 

 

3 - Force de résistance et force spécifique 

Force de résistance : 

Elle concerne le tronc et les membres supérieurs et se développe à travers les circuit training 

fait de 8 - 10 arrêts avec ou sans charge qu'il faut exécuter sans solution de continuité. 

En ce qui concerne les membres inférieurs, il s'agit d'exécuter les exercices de force rapide de 

façon extensive. Lorsqu'il est prévu une utilisation de la charge, il est nécessaire de réduire la 

charge jusqu'à 30 – 40 % du maximum de façon à pouvoir répéter 25 à 30 fois l'exercice à l'intérieur 

d'une série. 
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Force spécifique : 

Elle est considérée comme le trait d'union entre les différentes sortes de force rapide et la 

vitesse: 

-sprint avec traction sur 20 - 30 m 

-sprint en montée (10 / 15 %) sur 30 - 40 - 50 m 

-sprint avec des ceintures lestées 

-bonds brefs et longs 

Ces exercices qui demandent l'intervention de résistances "artificielles" aident le joueur à 

transformer le travail de force rapide en travail de vitesse. 

4 - Vitesse  

Font partie du développement de cette qualité les exercices suivants:  

Les exercices de réaction complexe aux différents types de stimulation, 

les exercices sous forme de bonds et de course qui tendent à améliorer la fréquence et l'amplitude de 

la course par rapport aux paramètres qui se développent dans une course normale de vitesse comme 

les exercices de montée de genoux, de course arrière pendant quelques secondes. 

- trajets de course rapide en fréquence et en amplitude, 

- les accélérations avec départ sur place et en mouvement sur 20 - 30 et 40  m les 

changements de vitesse sur 60 – 80  m 

5 - Résistance spécifique : 

C'est le but final et le plus important de la préparation physique. Il s'agit de pousser le joueur 

pour lui permettre de reproduire pendant tout le match les gestes spécifiques du football à une 

intensité élevée et constante. 

        Répétitions du type "navette" c'est à dire d'aller retour sur 10 - 20 - 30  m 

6 à 8 répétitions composent chaque série. Il s'agit pratiquement de répéter l'accélération, de 

s'arrêter et de changer de direction 

- circuits de 25" - 30" dans lesquels sont compris aussi des sprints, des slaloms, des sauts 

d'obstacles plus ou moins hauts, des changements de direction etc. le tout, évidemment répété 

plusieurs fois avec une récupération appropriée. 

6 -  Souplesse : (Mobilité articulaire + extensibilité musculaire) 

Joueur n'est ni un gymnaste ni un danseur) mais avec des buts bien précis. 

Le premier but est avant tout de prévenir les accidents musculaires, tendineux et articulaires, 

mais aussi d'augmenter et d'améliorer le contrôle de son propre corps et de ses possibilités. 

Tous les exercices de stretching qui concernent les différents groupes musculaires du corps 

sont utiles, mais en particulier ceux étirant le quadriceps, l’ischion, les triceps et les adducteurs. 

 

Le développement pratique de la période de préparation de la saison :  

Tout le monde pense qu'il est plus facile de présenter ou de justifier un programme théorique 

de préparation physique avant un championnat. 

Au contraire. Je pense qu'il est plus juste de vous présenter un programme déjà développé 

dans la pratique. Même avec toutes ses limites. 

D'autre part, ces limites sont dictées par différentes exigences techniques et tactiques. Je veux 

dire qu'il ne s'agit pas des étranges velléités de l'entraîneur mais plutôt de nécessités réelles pour 

améliorer les aspects techniques et tactiques de certains joueurs ou de l'équipe. 

Le travail d'endurance organique commencé avec la course lente et le fart lek a rapidement été 

changé pour l'amener vers les épreuves fractionnées (intervalle training à rythmes légers), courses 

comme preuves de puissance aérobie. 
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Le travail d'amélioration de la capacité de force rapide des membres inférieurs a été 

développé pendant cette phase, à l’aide d'exercices de course de cote et gestes techniques de 

courses, exercices de force élastiques et réactifs entre les petits obstacles et sous forme de bonds. 

La Première Phase De Préparation 

 

 
Matin 

 

Après midi 

 

Samedi 

 

1- 2 fois 15 minutes de cross en progression. 

2-Développement des muscles du tronc avec 

charge naturelle. 

3- 10 minutes de course de récupération 

1- 15 minutes de fart lek (3 

minutes lentes et 1 minute rapide. 

2- Développement des muscles 

du tronc avec charge naturelle 

 

Dimanche 

 

1- Allures et gestes techniques de la course en 

côte à faible intensité. (montées de genoux, course en 

arrière, bonds, cloche -pieds etc.) 

2- 20 minutes de fart lek. 

 

1- 20 minutes de technique 

individuelle.  

2- Petits matches à thèmes 

tactiques variés. 

 

Lundi 

 

1- 15 minutes de cross progressif.  

2- Circuit training avec petites charges 

naturelles pour toutes les régions musculaires. 

3- 20 minutes de fart lek. 

 

1- 20 minutes de technique 

individuelle.  

2- 20 minutes de travail de 

schémas tactiques. 

3- 30 minutes de petits matches 

à 1 touche de balle, 2 touches de balle. 

 

 

Mardi 

 

1- Allures et gestes techniques de course en 

côte en forme extensive (sur 7Om). Travail de 

sprint avec récupération Presque complète. 

          2- 15 minutes de cross progressif 

1- 30 minutes de technique 

individuelle. 

2- 30 minutes de travail de 

schémas  

tactiques à intensité 

physique légère. 

Mercredi 

1- Travail en série de la puissance aérobie: 

4 fois 300, 250, 2OOm avec 2 minutes de 

récupération entre les courses et 5 minutés de 

pause entre les séries. vitesse à 65 à 75% du max  

         2- Développement de la musculature du dos 

et de l'abdomen avec petites charges. 

 

          1- 20 minutes de technique 

individuelle.  

          2- Circuit training pour toutes 

les régions  musculaires. 

          3- Travail de schémas tactiques 

et de tirs 

4.30 minutes de petits matches avec 

l objectifs techniques: 2 touches, balle 

aérien etc. 

 

 

 

Jeudi 

 

1- Travail d'allures  souples sur plat et  

emploi d'obstacles hauts pour les _. 

exercices de réactions élastiques. 1 

          2- Circuit training avec ou sans charge pour  

les membres supérieurs et le tronc. 

         

 

 

  1- Match 11 contre 11 sur terrain 

réglementaire 

Vendredi 

          1-Travail en série de la puissance aérobie:4 

fois 300, 250, 2OOm avec 2 minutes de 

récupération entre les courses et 5  

minutes de pause entre les séries. Vitesse à 65 à 

75% du maximum 
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La Deuxième Phase De Préparation 

 

Il faut noter tout de suite que l'entraînement développé n'a pas été complet à cause des 

matches et des voyages que l'équipe a dû faire. 

Plus particulièrement, on a pu développer régulièrement et correctement le travail de 

puissance aérobie mixte. 

La résistance a été développée par un grand nombre de matches et d'exercices tactiques. 

Le travail de force commencé avec les séances de circuit training n'a pas eu un temps 

suffisant. Il sera repris pendant la période de compétition avec des exercices plus individualisés. 

La force spécifique pour la course, c'est à dire la course en montée, le sprint avec traction, la 

course de vitesse avec charges légères, les bonds en avant et entre les obstacles, n'a été que peu 

travaillée. 

Les exercices de rapidité sous formes différentes ont été régulièrement exécutés. 

 

 

 
Matin 

 

Après midi 

 

Samedi 

 

Recuperation passive Recuperation passive 

Dimanche 

 

Footing  

Lundi 

 

1- Reprise graduelle de l'activité avec course lente 

puis peu à peu croissante. 2. Développement de la 

musculature du dos et de l'abdomen avec charge -

naturelle. 

 

1-Travail d'allures  Souples sur 

plat et emploi d'obstacle hauts 

pour les exercices de réactions 

élastiques. 

2. Travail de technique 

individuelle en mouvements et 

travail de tirs, démarrages et 

sprints. 

 

Mardi 

 

1. Travail de la capacité anaérobie alactique et 

partiellement lactique: 

5 X 60m à 85% du maximum sans ballon. 

avec 50. de récupération entre les passages. 

2 fois 6 X 50 m en portant le ballon. 

2. Travail de technique individuelle de contrôle de 

balle. 

1. Exercices de vitesse de réaction 

avec et sans ballon. 

Mercredi 
Récupération passive Match  

 

Jeudi 

 

1. Séance d'étirements pour les joueurs qui ont 

fait le match la veille. 

2. Travail de différentes allures, sprints et petits 

matches pour les joueurs qui n'ont pas ou peu 

joué. 

Récupération passive 

 

Vendredi 

1. Travail de puissance aérobie: 

2 fois 4 X 300 avec 2 minutes   

de récupération entre les 3OO m et 8 minutes de 

pause entre les 2 séries. 

1. Exercices de vitesse de réaction 

avec et sans ballon. 

2. Petits matches avec des objectifs 

tactiques 
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 Matin 

 

Après midi 

 

Samedi 

 

Recuperation passive 
Match 

 

Dimanche 

 

1-Séance d'étirements pour les joueurs qui ont 

fait le match la veille. 

2. Travail de différentes allures. sprints et petits 

matches pour les joueurs qui n'ont pas ou peu 

Joué 

Recuperation passive 

Lundi Sonna 

Mardi Recuperation passive Recuperation passive 

Mercredi Recuperation passive Recuperation passive 

Jeudi 

 

1-Travail de la puissance aérobie  

2- Travail de la résistance spécifique (3 fois 5 

minutes). 

 3. Développement des muscles du tronc avec 

charge naturelle.  

1-Travail technique 

2-Serie De Petits Matches. 

Vendredi Recuperation passive Recuperation passive 

 

 
 Matin 

 

Après midi 

 

Samedi 

 

Récupération passive 

 

1. Travail d'allures et de gestes 

techniques en course. 

2. Travail de schémas tactiques en 

passes à 3 et à 4 joueurs. De plus 

chaque joueur doit effectuer des 

séries de 30-40-5Om avec 

récupération de 30-40-50 secondes. 

Dimanche 

 

1. Travail d'allures et de gestes techniques en 

course. 

2-Montées sur 25m, montées de genoux, bonds et 

sprints. 

3- Travail de vitesse sur 3Om. 

1. Travail de technique individuelle. 

2- Travail de schémas tactiques de 

tout genre. 

 

Lundi 

 

1. Exercices de rapidité et de vitesse de réaction 

avec et sans le ballon. 

2. Petits matches brefs. 

1-match contre l’équipe (B) 

 

Mardi 

 

Entraînement pour les joueurs qui n'ont pas 

participé au match de la veille: 

 

Mercredi 

 

Course progressive. 

petits matches à 4 contre 4. 

Récupération passive 

 

Jeudi 

 

1-Développement des muscles du tronc avec 

charge naturelle. 

2- Match 8 contre 8 à 1 touche de balle 

1. Travail de technique individuelle. 

2. Exercices de rapidité et de vitesse 

de réaction avec et sans ballon. 

3-Petit match. 

 

Vendredi 

Récupération passive 

 

Premier match de championnat 
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Développement pratique du microcycle pendant la période  

De compétition  

 

Le premier entraînement situé le samedi, est surtout basé sur la résistance de la force. Un 

circuit d'exercices sollicite les différentes régions musculaires, avec une éventuelle exclusion des 

membres inférieurs. 

 

La course lente est initialement développée sous forme de récupération. Puis elle est 

progressivement adaptée et augmentée par l'intermédiaire d'épreuves répétées de travail aérobie de 

600 - 1000m. pour un total de 3500 m environ. 

 

La raison de ce type d'entraînement, au delà des buts de récupération et d'augmentation de la 

puissance aérobie, se trouve dans le fait que le développement d'activités plus intenses peut être 

dangereux. La récupération énergétique est déjà finie, alors que la récupération "musculaire" n'est 

pas encore complète et il est encore possible de trouver des résidus de la fatigue du match. 

 

Evidemment, le stretching doit occuper une partie importante de la séance, et la partie 

technique doit être faite de technique individuelle ainsi que de petits matches organisés de façon à 

ne pas effectuer de démarrages répétés. 

 

La séance du dimanche se base sur l'augmentation et l'entretien de la force rapide. Elle se 

développe à travers différentes allures et gestes techniques de course: 

Élastiques, réactives, sauts multiples alternés et en succession de 5 - 8 - 10 sauts, 

  

Obstacles à pieds joints, sprints en montée sur 25 à 30 m, allures particulières et sauts en côte. 

 

L'explosivité, l'élasticité et la réactivité se développent dans un contexte de force. La séance 

peut se terminer ici si la quantité n'a pas été trop élevée ou, on peut la conclure avec un circuit de 25 

– 30 où on propose de nouveau de brefs sprints, sauts, slaloms avec contrôle du ballon, 

changements de direction direction et de sens, etc. 

 

La séance de l'après-midi prévoit: technique individuelle, plans tactiques et petit match final. 

       La séance du lundi est consacrée à la résistance spécifique à travers le développement de 

schémas tactiques bien automatisés, développés à une bonne vitesse comportant démarrages, passes, 

changements de direction et shoots. Ils doivent être répétés longtemps. Tous les joueurs courent 

donc alternativement 3D, 35, 40 ou 50 m en se passant le ballon, en changeant de direction et en 

tirant au but. Les récupérations sont de 55 à 60 secondes entre les différents passages. 

 

Quelque fois dans l'après-midi de la même journée, l'équipe fait un match amical avec une 

équipe d'amateurs ou avec notre équipe Junior. Dans ce cas, le travail du matin peut subir une 

réduction de travail conséquente. 

 

Les titulaires jouent en général 45 ' ou 60 ' au maximum pendant ces matches. Si l'après-midi 

aucun match n'est prévu, l'entraînement du matin peut se conclure avec des matches 5 contre 5, avec 

pressing sur 1/3 du terrain, d'environ 6 à 8 minutes chaque match. Tous les 2 matches joués, une 

pause est proposée pour chaque équipe. 
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Le mardi la séance débute avec un travail en circuit aux appareils de musculation. Il s'agit 

d'un travail individualisé sur la base des puissances maximales de chacun et sur la base des 

exigences physiques de chaque joueur. Ce type d'exercices ne prévoit aucun exercice pour les 

membres inférieurs. 

 

Après un bref échauffement, on passe aux exercices techniques à rythme léger (du type foot 

tennis), aux exercices de mobilité articulaire exécutés éventuellement à l'aide d'obstacles. 

 

Tout ça peut être suivi par un petit match dans des espaces réduits et de courte durée, ou avec 

des exercices de type tactique. 

 

Le jeudi, jour qui précède le match, suite à un échauffement normal, on propose des exercices 

basés sur la recherche de la rapidité et de la meilleure réaction possible (entendue comme temps de 

réaction complexe). 

 

Les temps de récupération sont évidemment très longs et les engagements dans le travail très 

brefs. La séance se conclut avec des exercices tactiques et éventuellement avec un match bref dans 

un espace réduit. 

Le travail individualisé. 

 

Le besoin de ce type de travail peut se présenter selon des cas de figure différents. 

En général, quand on parle de travail individualisé, ou mieux d'entraînement individualisé, on 

fait référence à un entraînement particulier pour compenser une condition physique sous le standard 

optimal quelque soit le motif (en admettant que ce standard soit quantifiable). 

 

Il faut noter que les entraînements tactiques et techniques peuvent entrer dans cet 

entraînement individualisé, surtout quand les manques se manifestent dans ces domaines. 

 

Aujourd'hui, mieux qu'hier, on peut contrôler et évaluer la condition physique du joueur à 

travers des tests et des observations attentives. 

Il devient alors plus facile d'organiser certains types d'entraînements pour des groupes 

homogènes dans les phases de préparation et de compétition. (Amélioration de la puissance aérobie 

et de celle mixte à capacité lactique, travail de vitesse et autres types de travail, le travail de la 

musculation avec les charges etc.) 

 

Au contraire, on parle d'entraînement effectivement et totalement individualisé quand on se 

trouve dans une période de récupération de la condition (en général après un arrêt forcé à cause 

d'accidents, opérations ou similaires) ou quand on relève des déficits remarquables dans certains 

aspects de la condition physique et technique. On cherche à combler ces déficits par un travail 

convenable le plus spécifique possible. 

C'est le cas également quand on prévoit la possibilité d'augmenter ultérieurement le niveau de 

certaines qualités physiques conditionnelles aux capacités. 
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Quand le football devient un spectacle théâtral ? 
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Résumé : 

 

Le football est un sport spectacle dans lequel collaborent des  acteurs actifs qui disposent  

d’une formation générale valable et qui soient capables de manifester leurs performances physiques 

sur le terrain. Ce qui est fixe dans ce sport, c’est l’identification groupale et ce qui est mobile, c’est 

l’idéologie ou la politique qui peuvent s’y manifester. Dans cette dramaturgie collective, le 

spectateur participe au jeu, il est actif et se met en scène en tant qu’acteur par plusieurs procédés. 

C’est ce que nous tenterons de montrer dans notre article. 

Mots clés : spectacle- idéologie- scène- football- théâtre. 

 

When Football Becomes a Sport Theatre Show 

 

Abstract: 

 

Football is a sport show in which active actors collaborate, actors who have a proper general 

training and who are able to manifest their  physical performance in the pitch. What stands fixed  in 

this sport is the grouping identification; and what is mobile is the ideology or the policy which can 

be apparent. In this  collective dramaturgy,the spectator participates in the game.He is active and 

present on stage as an actor in a variety of  processes.  This is the issue that we hope to discuss in 

our paper.                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                 

Keywords: show, ideology, stage, football, theatre. 

 

                      Le sport des champions et le sport spectacle est une activité à potentiel  éminemment 

intellectuel, il mélange l’émotion et l’intelligence.  En effet, l’amour de ses favoris, l’attente avec 

ferveur d’un résultat, la passion pour la composition d’une équipe, tout cela fournit au supporteur 

un lot de moissons émotionnelles.  

  Le football est un sport très populaire, il accapare l’intérêt  de toutes les catégories sociales. C’est 

une mise en scène d’une élite de sportifs qui se donnent en représentation d’une collectivité au 

travers d’une compétition. L’identification dans ce sport spectacle est une modalité sociale qui 

permet la manifestation d’un sentiment d’appartenance groupale. L’idéologie, la religion, la 

politique, peuvent utiliser l’identification groupale et la faire fonctionner à leur profit. Par 

conséquent, ce qui est fixe dans le sport spectacle foot, c’est l’identification groupale et ce qui est 

mobile, c’est l’idéologie ou la politique qui peuvent s’y manifester. 

  A titre d’exemple, lors de la coupe du monde de football de 1982 en Espagne, les joueurs algériens 

voyaient dans leur victoire contre les Allemands le triomphe des valeurs  et de la souveraineté 

nationales, c’est- à- dire le succès d’une idéologie. Le jeu de l’équipe nationale algérienne de 

football en 1975 lors des Jeux méditerranéens et de 2009, symbolise, lui aussi, plusieurs aspects de 

l’algérianité : il y a une générosité sans limite dans l’effort, le goût du défi mais aussi une vitesse  
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impressionnante dans l’exécution de l’action , l’improvisation dans le jeu, reflétant ainsi l’image 

d’un pays en quête d’un style de vie propre à lui  pour réaliser son développement dans les 

domaines politique, social, culturel et économique. 

 D’autres idéologies sont manifestes dans le jeu footballistique. En Italie,  à la fin des années 80,  le 

joueur argentin Diego Maradona montrait un jeu exubérant et indiscipliné, ce qui symbolisait la 

tifoserie napolitaine de l’époque.  

  Dans les années trente, l’équipe nationale suisse invente la tactique défensive du «  verrou », à 

l’image d’un pays neutre qui se replie sur lui- même. Tous ces exemples montrent que le match de 

football demeure par excellence le lieu par excellence d’une gamme variée d’indices révélateurs et 

identificatoires. 

 

  Comment ce jeu collectif devient- il  un spectacle théâtral ? 

  Dans le sport spectacle, la compétition devient théâtre et les athlètes des acteurs jouant devant un 

public. Dans cette dramaturgie collective, le spectateur participe au jeu, il est actif et se met en 

scène en tant qu’acteur par des chants, des slogans et des cris revendicateurs. 

  Le terrain, quant à lui, semblable aux scènes du théâtre se développe à deux niveaux : le premier, 

c’est le stade dans lequel le jeu s’accomplit, se complète par l’intervention des joueurs et des 

spectateurs supporters. Le deuxième niveau, c’est le spectacle qui se prolonge à l’extérieur du stade 

en s’infiltrant dans chaque foyer, dans les cafés, dans les rues (les écrans géants) et dans la 

conscience collective des gens. C’est ce qu’Umberto Eco appelle le « sport au carré » semblable à 

toute tragédie : 

 

«  qui traduit et raffermit l’aspiration de l’homme à se dépasser dans un acte de courage inouï, à 

prendre une nouvelle mesure de sa grandeur face aux obstacles, face à l’inconnu qu’il rencontre 

dans le monde et dans la société de son temps. »1 

 

 Dans sa finalité même, le sport spectacle devient un phénomène social lorsqu’il parvient  à attirer 

une majorité de non pratiquants (les spectateurs) qui jouent le rôle du chœur (forme primitive du 

théâtre et du théâtre grec plus particulièrement). L’histoire du match se construit devant le public. 

Des imprévisions ou des impondérables peuvent surgir et modifier  tout le  cours du match, le 

meilleur ne gagne pas toujours.   

1-André Bonnard, Civilisation grecque, I, Antigone à Socrate, 1964. 

  En 1982, la modeste équipe nationale algérienne de football a battu  l’éminente équipe allemande 

2 à 1. Le hasard  et la chance font parfois que le mérite ne suffit pas toujours pour gagner et les 

spectateurs demeurent  par conséquent des acteurs d’un destin commun. Ce qui nous rappelle le «  

théâtre de la liberté » décrit par Serge Doubrovsky.2 

Le match de football demeure une des rares occasions où va s’exprimer de façon collective un 

folklore vivant qui dévoile des appartenances communes et des singularités locales. 

   A titre d’exemple, le talent des supporters algériens qui usent de toutes les méthodes pour 

exprimer leur nationalisme et leur glorification de leur pays. Tradition et modernité sont manifestes 

dans  des slogans stéréotypés, des habits et des accessoires aux couleurs nationales, des chants et 

des mélodies qui reflètent d’une part  les dimensions guerrières de l’engagement et d’autre part, 

l’expression ironique, l’authenticité et le génie de ces supporters. Dans l’affrontement entre deux 

équipes de football, chaque camp veut imposer sa supériorité.                     C’est une mise en scène 

guerrière mi- dramatique, mi- parodique. Ainsi,  l’exploit d’une équipe est vécu comme une 

revanche sur une vie difficile, éreintante et insupportable.     
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    L’échec, par contre, réveille un sentiment de frustration, d’impuissance, d’injustice et de 

désapprobation et  engendre souvent la violence sous toutes ses formes. C’est la foule, la circulation 

affective, l’effervescence émotionnelle dans le stade, une surenchère d’insultes et de chants 

vengeurs qui  engendrent la brutalité d’un ordre social. Ce qui nous rappelle que le mérite ne suffit 

pas toujours pour devancer les autres. 

    L’incertitude et les coups de théâtre qui peuvent surgir dans un match de foot nous rappelle avec 

amertume que le malheur des uns fait parfois le bonheur des autres.  

2- Serge Doubrovsky, Corneille et la dialectique du héros, éd, Esprit, 1965, p 5. 

 

   Il s’agit pour le joueur de foot d’une tentative inédite et presque surhumaine. Il se trouve 

confronté successivement à toutes les contradictions inhérentes à son choix. 

  En effet, il suffit par exemple de rater un penalty, de faire une mauvaise passe de ballon ou d’une 

sortie inopportune et maladroite du goal pour  que tout bascule et se perd. Il suffit d’un but encaissé 

à la dernière minute que toutes les cartes s’effondrent et pour que le drame tombe sur une équipe 

qui ne mérite nullement ce sort. 

  Ces spectacles tragiques dans un match de foot nous rappellent la tragédie présente dans le théâtre, 

(Œdipe- Roi et Les Perses, Phèdre et Le Cid), une tragédie qui oscille entre deux extrêmes 

apparemment contradictoires. D’un côté, la faute inconsciente et la punition imméritée : c’est 

l’atmosphère lourde et fermée de la fatalité, de l’autre, un monde cliquetant de libertés héroïques 

exalté d’honneur et de sacrifice. Les joueurs de football nous rappellent le rôle d’Œdipe et d’Ajax : 

 

  « qui se donnent pleinement à leur tâche : protéger leur ville, défendre leur honneur de soldat. Ils    

ont l’expérience de la souffrance et de l’échec. Ils sont frappés par le destin, mais ils ont tenu à la 

limite de leurs forces. Dans le geste qui congédie Athéna, les modernes verraient moins un orgueil 

coupable que la volonté courageuse d’affronter l’obstacle, de ne pas se dérober, un entêtement à 

agir seul qui est la marque de toute vaillance. »3  

 

Le théâtre  comme le football qui imite et reproduit  le vécu des hommes est, lui aussi, dans toutes 

ses manifestations, un instrument privilégié de communication : au niveau du texte, par les signes 

linguistiques, le contexte entourant l’action dramatique, les relations entre les personnages, les 

discours aussi bien les attitudes qu’il convient et qu’un écrivain transmet à un public- lecteur ; 

 

3- Simone Fraisse, Ajax ou l’honneur de l’homme, éd, Esprit, 1963. 

 

 au niveau de la représentation, grâce aux rapports qui se forment entre les acteurs, entre la scène et 

la salle, combinés à l’émission d’une multitude de signes sonores et visuels- décors, accessoires, 

costumes, lumières, musique, etc., qu’une équipe de production soumet au regard et à l’écoute d’un 

groupe d’individus.  

Pour conclure, le footballeur dans le stade et le comédien dans le théâtre répondent tous les deux à 

une attente. Le premier doit prouver au public  la présence massive de son corps et sa performance 

physique sur le terrain, quand aux deuxième il doit faire figure du désir par le jeu qu’il manifeste 

sur scène (l’expression corporelle, la voix, le jeu des mots….) 

  Entre ce qu’ils sont sur scène et ce qu’ils produisent, il y a de l’indécidable car ils sont tous les 

deux dans l’œil du spectateur et dans son désir. 
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 L’indécidable du jeu exalte la jouissance du spectateur. En effet, il paraît bien plus raisonnable de 

renvoyer  aux pauvres gens , aux multitudes déshéritées, grâce au théâtre et au football, autre chose 

que l’image de leurs propres préoccupations, ou de leurs propres angoisses et obsessions. Par 

contre, le plaisir peut découler d’une attitude critique à l’égard de tel ou tel personnage. On peut 

désapprouver les idées, les propos, les comportements et les actes de tel ou tel joueur (sur scène ou 

dans le terrain).Les spectateurs souhaitent voir se réaliser le démasquage, le rabaissement ou la 

chute d’un personnage qui n’accomplit pas convenablement la fonction qui lui est attribuée ou qui 

ne se montre pas à la hauteur soit par ses actes ou par son comportement. 

  Nous pouvons conclure que le triomphe remporté à la fin d’un match de football ou d’une 

représentation théâtrale dépend non seulement de la performance des acteurs sur scène mais aussi 

de l’apport indispensable du public, apport physique, apport psychologique, moral émotionnel et 

culturel. 

Nous pouvons affirmer aussi que  ces deux activités (le football et le théâtre) à la fois physiques, 

ludiques et socio- culturelles sont incontestablement les plus populaires ; elles permettent 

l’extériorisation des soucis et des frustrations mais  elles provoquent parfois aussi   l’agressivité et 

des actes de violence.   
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